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NOTES D'UN 
VISIONNAIRE

m Ottawa veut à tout prix ache­
ter les droits de la province de Qué­
bec, d'imposer des impôts directs, 
sur les successions, les surplus des 
compagnies, etc. Ottawa y met le 
prix.

■ Mais, nos droits sont-ils à ven­
dre pour de l'argent? L'on peut être 
sûr que si Ottawa nous donne $63 
millions, ses Financiers s'arrangeront 
pour en recevoir plus que ça de 
nous.

■ Pour eux, c'est une question 
d'affaires? ou bien une question 
d'enlever aux provinces leur auto­
nomie?

■ M. Godbout et nombre de li­
béraux, pas tous cependant, croient 
que Québec ferait bien de signer, 
autrement, disent-ils, la prowince ne 
recevra rien et sera taxée par le fé­
déral et par le provincial sur les mê­
mes chefs*

■ M. Duplessis refuse de signer, 
revendique nos droits, se déclare 
prêt à faire une entente pourvu que 
nos droits soient respectés. Défendre 
nos droits, nous en sommes. Pas si­
gner sans faire respecter nos droits, 
nous en sommes, encore.

■ Il serait intéressant de savoir 
ce que M. Duplessis veut offrir à Ot­
tawa.

■ Le Bloc Populaire, lui, veut que 
Québec garde ses droits d'imposer 
directement, et que les provinces 
payent ensuite au fédéral des som­
mes nécessaires pour assurer le bon 
fonctionnement de la confédération.

■ C'est une proposition fort ac­
ceptable, un point de vue positf et
net.

■ Tous les partis veulent sauver 
notre autonomie, aucun de la même 
façon. Et, il y en a qui semblent plu­
tôt vouloir vendre notre autonomie.

« La question se complique à 
mesure que se multiplient les décla­
rations des politiciens. C'est éton­
nant, n'ont-ils pas le don de tout 
éclaircir, même nos revenus person­
nels?

■ Encore un peu de temps et 
nous ne saurons plus qui veut ven­
dre et qui veut acheter. Mais nous 
savons bien que d'une manière ou 
i autre nous serons appelés à payer.

■ Actuellement, Ottawa tient 
Québec à la gorge : Sauve ton au­
tonomie, donne-nous tout, nous te 
paierons grassement, dit-il.

■ Seul un vrai prophète pourrait 
nous dire ce qu'il en adviendra. La 
situation, d'ailleurs, il faut l'avouer, 
est embrouillée. Le POINTEUR.

TROIS SOUS LE NUMERO

En margue du souper canadien

DIEU EST VÉRITÉ,
LUMIERE ET CHARITE

"LES APOTRES DE L'ACTION CATHOLIQUE AIDENT L'EGLISE DANS LA 
DIFFUSION DE LA VERITE, DE LA LUMIERE ET DE LA CHARITE"

C'est en ces termes que Son Exc. 
Mgr Papineau, dimanche soir der­
nier, donnait son appréciation sur 
le souper canadien organisé au pro­
fit des retraites fermées par le Co­
mité fédéral de la Ligue catholique 
féminine.

Aider des dames ou des demoi­
selles pauvres à faire une retraite 
fermée en leur fournissant l'argent 
nécessaire, c'est une oeuvre magnifi­
que qui doit réjouir tout apôtre et 
les dames de l'Action catholique 
sont bien dans leur rôle en organi­
sant cette oeuvre d'assistance chari­
table par le truchement d'un souper 
canadien qui permet à des centaines 
de citoyens de contribuer à l'oeuvre 
tout en passant une agréable soirée.

Le souper canadien, c'est encore 
un geste public de reconnaissance à 
l'adresse des Soeurs de l'immaculée 
Conception qui ont bien voulu assu­
mer la lourde charge financière de 
bâtir à Joliette une maison unique­

ment destinée à la diffusion, par la 
retraite fermée, de la Vérité, de la 
Lumière et de la Charité.

Le souper canadien, c'est une nou­
velle occasion pour les citoyens d'ap­
précier la grande générosité de nos 
communautés. Et Son Excellence 
mentionne les Soeurs de la Provi­
dence qui, chaque année, prêtent 
leur salle Baby au bénéfice du sou­
per canadien. Mais là n'est pas leur 
seul geste de générosité puisqu'elles 
construisent actuellement un hôpital 
qui leur coûtera, part faite aux oc­
trois et aux dons, plusieurs centai­
nes de mille dollars. Elles boucle­
ront en se sacrifiant toutes et cha­
cune, en économisant en se privant 
de salaire et en se confiant à la 
Providence.

Et Son Excellence ne peut parler 
de la générosité des communautés 
sans parler des Clercs de Saint-Via- 
teur, dont nous célébrons cette an­
née le centenaire de l'arrivée à Jo­

liette et au Canada.- une autre com­
munauté, dit Monseigneur qui a 
bien mérité de l'Eglise, du pays, de 
la ville de Joliette et du diocèse.

Son Excellence termine en félici­
tant et remerciant les organisatrices 
du souper canadien, leurs auxiliai­
res bénévoles, les artistes qui ont 
donné la partie musicale et tous les 
citoyens qui y ont assisté.

Nous avons appris qu'au moins 
475 convives membres du clergé et 
civils ont pris part à ce souper suc­
culent. Le programme musical -fut

SUCCES À
COMPLETER

POUR LA FEDERATION JOLIETTAI- 
NE DES OEUVRES DE CHARITE

D'après les rapports déjà reçus 
au bureau do la Fédération joliettai- 
ne des Oeuvres de Charité, la cam­
pagne de 1947 est un véritable suc-

Le ministre des finances 
l’hon. Abbott, à Joliette

DE L'EXT E N T K FEI ) E K* A LE-PR0 VINCIALE

Lundi dernier, 10 mars, devant 
plus de 400 convives réunis à l'oc-

cès; dans tous les coins de la ville, casion du souper-causerie mensuel 
la collecte a été meilleure que celle de l'Association Libérale de Joliette,
ri d rrtnnAû rlnmlAm T m P\ ALL ^ _____I • l i i *

rable à celui des autres provinces, 
d'imposer des taxes plus élevées que 
les taxes en vigueur en 1940. En un 
mot sans accord, le citoyen canadien 
devra payer deux taxes.de l'année dernière. Très rares sont l'hon. D. Abbott, a parlé du problè-

les solliciteurs qui ne reviennent pas me des relations fédérales-provin- L'honorable conférencier continue 
avec quelques dollars de plus que dales. Il a dit un mot des négocia- en démontrant que l'autonomie pro- 
I an dernier. lions qui ont eu lieu entre le gou- vinciale n'est aucunement en dan-

Les causes du succès sont d'abord vernement fédéral et plusieurs pro- 
la grande générosité du public, l'es-jvinces depuis l'offre de M. Ilsley, !a- 
prit évangélique de charité de no- quelle consistait en un versement
tre peuple, mais aussi la bonne or­
ganisation de la campagne, le dé­

annuel qui augmentait en vertu de 
l'échelle progressive et établie par

vouement et la compétence des sol- rapport à l'accroissement de la po- 
liciteurs. C'est donc tous ces aens

aussi goûté que les mêts appétissants qu'il taut remercier au nom de Dieu,
des tables. M. Yoland Guérard, maî­
tre de cérémonie s'acquitta de son 
rôle avec brio. Mme Guérard, ac­
compagnait au piano de même que 
M. F. Lindsay, élève au Séminaire. 
Se firent entendre les Troubadours 
du Séminaire, Mlles Rita Arcand, 
Lucie Breault, Odette Masse, MM. 
Yoland Guérard, Guy Michaud, Her­
mès Joly et Bruno Drolet.

Le tirage d'un magnifique gâteau 
représentant la Maison de l'Imma-, 
culée Conception favorisa M. Philip­
pe Poitras*

de l'Eglise et des pauvres.
Il ne reste plus qu'à compléter ce 

succès... en se hâtant de faire rap­
port, si on ne l'a déjà fait, au Se­
crétariat d'Action catholique, 54

ger, puisque l'accord n'est que pro­
visoire, c'est-à-dire pour 5 ans,- et il 
termine en citant un passage du dis­
cours prononcé par l'hon. M. King, 
à l'ouverture de la Conférence fé- 
dérale-provinciale : "Le Gouverne­
ment fédéral ne cherche pas à affai­
blir les provinces, à centraliser tou­
tes les fonctions administratives, à

pulation, ou bien un montant ne dé­
passant pas 150^ des montants re­
çus sous le régime des accords fis­
caux en temps de guerre. Comme les subordonner un gouvernement a 
provinces y trouvaient certains désa- l'autre ni à renforcer un gouverne- 
vantages, le Gouvernement fédéral ment au détriment des autres. Notre 
a offert deux nouvelles options, dont but est de placer le Dominion et cha- 

nord, Place Bourget. Qu'on se dépê- j la première consistait en un verse- cune des provinces dans une situa-
che donc de voir les familles qui
n'ont pu être encore sollicitées.....
Surtout, qu'on n'oublie personne!

Il faut achever le succès cette se­
maine, si possible...

NOUVEAUX
MEDECINS

POUR LA CROIX- 
ROUGE

Au souper-causerie de I
Je

a

ment de $12.75 par personne basé 
sur la population en 1942 et 50% 
du total des impôts perçus sur le re­
venu et les corporations en 1940; 
avec en plus des subsides statutaires. 
Quant au deuxième il s'applique 
aux provinces qui en 1940 ne fai­
saient qu'un usage restreint des im­
pôts sur le revenu et sur les corpo­
rations. Cette option consistait en 
un versement de $15.00 par tête ba-

unes
Mardi soir, la Chambre de Com­

merce des Jeunes, à son souper- 
causerie, " ' ~ "recevait le R. P. Paul-M.

minsisté, il rappella que le Séminaire , 
a dépensé dans lu ville de Joliette, c cs 
l'an dernier, plus de $63,000., sans

Mardi le 11 mars, les membres de Ch. de Com. des
la Croix-Rouge, section féminine et ________________________
masculine de Joliette, se sont réunis 
pour mettre la dernière main aux 
préparatifs de la campagne de sous­
cription qui s'ouvrait le 10 mars, . , . ni i i . .. r .. .r 1 . . Farley, supérieur du Séminaire. Plus parler des dépenses faites par les
pou. se erminer e . ^ çje cent cjnquante membres étaient parents des élèves à l'occasion d'u-

i * s°nt annonc^ # ‘a nomination pr£sents# sans aucun doute pour ap- ne visite; ces achats augmentent sen- 
des différents comités. La campagne prencjre jy nouveau au sujet du siblement le chiffre d'affaires des 
est sous !a présidence a honneur de yjeux Séminaire, déjà centenaire. , marchands de Joliette. Puis il fit part 
S. Hon. le Maire Geo.-E. Laporte et conférencier les a servis à sou- à l'assistance des rêves d'avenir et 
de MM. les échevins. Les présidents car Qprès avoir énuméré les discrètement amena son auditoire
actifs sont MM. Raoul Charette et rajsons cje l'existence d'un séminai- sur le terrain des confidences il leur 
Roy Anderson; les trésoriers sont fe une vj||e |es avantages expliqua le but de la grande sous-
MM. J.-U. Quenneville et E. Patry; représentés au point de vue moral cription qui est en cours actuelle-

Parmi les 78 nouveaux médecins sé sur |a population en 1942 et les
;us le 7 mars, à l'Université de subsides statutaires. Pour la provin- W111„ ... ..... .. J....... ucs

Montreal, nous remarquons les noms ce de Québec, l'hon. Abbott cite que canadien-français, et l'hon. Abbott 
de oertoins anciens du Séminaire de |e montant versé serait de $63 mil- par|e en effet le français correcte-

tion qui permette à tous d'exercer 
leurs fonctions propres de façon ef­
ficace et indépendante.

Puis l'orateur a dit quelques mots 
en anglais.

Le souper était présidé par Me J.- 
U. Bourgeois, président de l'Asso­
ciation Libérale de Joliette, lequel 
agissait comme maître de cérémo­
nies. L'hon. C.-E. Ferland a présen­
té le :onférencier. Il a fait de lui un 
portrait qui ne ment pas. Il l'a pré­
senté comme un ministre des finances

j1.01 ietteJJ34;41' °U AÎuyetnr|detJ°" li0nS POür Cette °nnée Gt SerQit de ment- Nctre déPuté' Me Lapalme, a 
I hette : MM. Georges-Albert Cloutier, 2V2 fois supérieur à la son 1

Roméo DeGrandpré, Laurent Du- subsides statutaires et des
ne, Jean-Guy Provost et Robert perçus en 1940.

Quenneville. : ■ ' m a» . n /> . • a m ^ a ^ - — & . ■ » . . ^ ^ ^

•des remercié avec toute l'éloquence qu'­
revenus on lui connaît et a dit du ministre 

des finances des choses qui sont tout 
à l'avantage de ce dernier. Il a ex-... , L'honorable Ministre continue ci 1 u 1 uvuniuuc \j

e ,ci ° l0ns - mei eurs vceux - expliquant les avantages que reti- pliqué !es fonctions d'un ministre des
>ucce„ a c~5 nouveaux occurs. reraient les provinces de Québec et finances, ses nombreuses occupations

* de l'Ontario de ces arrangements. Il pour faire ressortir l'honneur de sa
LES PETITES mentionne qu'il n'y aurait qu'un im- visite et il termina en invitant l'hon.

- ipTTÀ lk.1 FC P<^r d P°Yer 9uune série de for-! Abbot à venir nous parler de l'im- 
JOfLïfc I I AINES mu,es à remplir. Mais les provinces pôt sur le revenu.

sont libres d'accepter ou de rejeter Outre les personnes qt; ont adres-
f ES RETRAITES PAROISSIALES se fes acco.r?s et elles peuvent régler 
im A__ _j.___________ 1__j___ leur problème comme elles I enten-

les secrétaires, MM. Champlain Lé- et jnfe||ectue|, |e Père Farley a par- ment, et enfin les réalisations du pro- o't'hain' 'nu Christ'-Roï'et à^StJeamI ^rov'nce rîcbe comme 1° province gas, M. A. Lemieux, de Montréal, Me 
pine et Paul Courteau.^ Les^ dames ^ ^QS re|a|jons entre le Séminaire jet en vue, comme la piscine et la gapt;ste ^ |a cathédrol*~ cette se- de ne concluant pas d'ac- R. Turgeon, prés, de la Jeunesse Li-

bibliothèque qui seront mises à la mnîno |*^ç pp pp |nrnm£0 ^ cord, sera obligée, pour équilibrer bérale de Montréal, M. Geo. Che-
son budget et assurer les services du valier, MM. Castagnier, G. Rouleau

préside

se la parole, on remarquait à la ta- 
terminaient, dimanche dernier t-j —;c..-,ble d'honneur: Mesdames Ferland,

St-Pierre, se terminent dimanche .. qU'“ne L°p° ?e.e! Bourgeois, I hon. _ L. Du-

SEPULTURES
Le 7 mars, Sarah Renaud, épouse 

de feu Paul Neveu, décédée à Mont- 
éal, à l'âge de 80 ans et 1 1 mois.

Le 7 mars, Jean-Caule Robitail- 
e, fils de Sylvio RobitaiIle et de Ro- 

Hélène Lafond, noyé accidentel- 
Icment dans la rivière ,et âgé de 12 

et 11 mois, élève de 6e année 
I Ecole Supérieure St-Viateur. 

L'abbé P. Lafortune a chanté le ser- 
Les élèves de l'Ecole Supérieu- 

* îaient présents.
Le 6 mars, Marie Paradis, épou- 

cle feu Olivier Viens, décédée à 
Montréal, à l'àge de 68 ans.

u x familles éprouvées, nos sincè- j 
n r sympathies.

----------------------------------*--------------------------------------------------------------------------------------

Débats terminés 
dans les deux

Chambres

ont comme présidente Mme Eug. La- Qf ,a vi)|e de Jo|iette> au point de 
forest, et comme assistantes Mme R. vue écnomique> e, des bienfaits que 
Rivest et Mlles M. Tellier, E. Macdo- |'une ef poutre en retirent de ce chef 
nald et G. Ducharme. 1 L'orateur s'est inspiré d'un écrit

Les quartiers généraux de la sous- de Léonard Roy, commissaire indus- 
cription sont situés aux bureaux de trje| de la ville de Lévis, et membre 
M. Champlain Lépine, 72 sud, Place influent de la direction de la Fédé- 
Bourget. L'objectif de la campagne rati0n des Chambres de Commerce 
est fixé à $4,000.00. de la région de Québec. Puis, il ér.u-

Comme début des activités de la mère les avantages de l'existence du 
section féminine, une partie de car- Séminaire lui attribuant même le mé­

rite d'avoir contribué à la fondation 
d'un diocèse et à la venue d'autres 

Hon. le Maire et de MM. les Eche-! communautés et à l'établissement 
vins, le mercredi, 19 mars. Des prix d'oeuvres telles que les retraites fer- 
seront attribués

tes aura lieu dans les salles de l'E­
cole Baby sous le patronage de S.

à chacune des ta­
bles et durant la soirée, un confé­
rencier, ancien vétéran communique­
ra à l'assistance, les buts de la Croix 
Rouge en temps de paix, et les avan­
tages qu'en retirent présentement 
les anciens militaires hospitalisés, 
ainsi que les membres de leur fa­
mille. Les billets sont présentement 
en vente par les dames patronesses 
de la Croix-Rouge.

mées, l'Ecole normale, etc. Au point 
de vue économique, et c'est le point 
sur lequel le conférencier a le plus

. . . . , , . maine les RR. PP. Guy Laramée et
dispcs'ticH du oublie Johettain etc... DesrocherS/ S-j prêchen, aux de-

Me J. Fontaine, president de la moise||e5 La semaine prochaine |es 
chambre de Commerce lacale,et qui pp Desrochers et Fortin prêcheront

aux jeunes gens. Les retraites sont 
bien suivies et présidées, dans tou- j 
tes les paroisses par de bons prédi­
cateurs qui annoncent bien la paro­
le de Dieu.

gouvernement sur un pied compa- et L. Martinelli, etc.

présidait le souper, a simplement 
présenté l'orateur et Me Georges 
Sylvestre, ex-président l'a remercié. 
Avant que les convives se retirent, 
Me Fontaine a* présenté un chèque 
de $50.00, don de la Chambre de 
Commerce au Séminaire, Le Père 
Farley a remercié en termes choisis.

A la table d'honneur, outre les 
orateurs déjà nommés, on remar-

LE

QEPUIS DEUX SEMAINES, ..une 
température douce met rues 

et trottoirs en eau. Les piétons pa-

CERCLE
ST-THOMÀS

D'AQUIN
RAPPORT DES ACTIVITES ET DE LA 

SEANCE D'OUVERTURE

NOUVELLE 
INDUSTRIE A 

JOLIETTE
Où tout se calcule aj cent mille

UNE
DE

VISITE
L'EDIFICE

Remerciements 
des Srs Mission.

La radio annonçait, hier soir, que 
' • débats en réponse au discours 

au trône sont terminés aux Commu- 
1 - et à l'Assemblée législative. Les 
deux chambres entreront pour de 
a n dans l'étude des projets de loi* 
• débats en réponse à l'adresse 
donnent toujours lieu à d'intermina- 
b!os discours, répliques, discussions 
(!IJr‘ nombre de députés dont Me 
Lapalme à Ottawa, et l'hon. Duples­
sis à Québec, demandent d'abréger 
f ur gagner du temps et ne pas s'é­
terniser en des considérations prati­
quement stériles.

Répondant à une aimable invita­
tion de MM. Gamache et Landrevil­
le, les représentants des deux jour­
naux locaux ont visité, mardi, le 
magnifique édifice, Edifice Bourget. 

H P I / | m m —ConC Dans un avenir assez rapproché, on
projette d'ajouter un ou deux éta- 

* " ! ges; ce qui donnera plus de loge-
Le traditionnel souper canadien, menj ef embellira encore l'immeu- 

organisé au profit de la Maison de ^|c
Le rez-de-chaussé renferme les 

magasins de M. Clovis Rondeau, 
dont la raison sociale est "Maison 

Les Soeurs Missionnaiies de I Im- Bourget" et qui fait le commerce de 
maculée .Conception tinennent à ex- vaissollos, dans une partie du local 
primer leur profonde gratitude au

quait M. l'abbé A. Greoffroy et le taugent hardiment, risquent cent 
R. P. E. Jetté, c.s.v., S. Hon. le Mai- fois d'être éclaboussés par les auto- 
re G.-E. Laporte et MM. N. Forget mobiles qui passent assez souvent 
et M. Crépeau. sans s'inquiéter outre mesure. Les

routes, ouvertes pour certains en­
droits, sont très mauvaises et dange- 

avec plaisir pour mentionner que reuses. D'aucuns prédisent que le 
nous avons constaté que tout est mo- temps des sucres est sur le point de 
derne et que les instruments qui ser- sonner.

: viront au dépeçage de la viande * * *BOURGET 1 sont parfaitement neufs. La pièce ! ■ a ye VEILLEE DU SAMEDI, or-
employée pour la réfrigération de »- ganjsée par ie Sec des Syn-
la viande est munie des installations djcafS catholiques, eut lieu le 8 mars 
nécessaires pour faciliter le travail à (a sai|e du séminaire, celle de l'E­

cole Baby étant occupée pour le 
souper canadien qui avait lieu le 
lendemain soir. Plus de mille per­
sonnes y assistaient. En plus d'un 
film il y eut questionnaire préparé

Dans deux
------------- Il y a quelque temps, un supposé
mois, nous célébrerons industriel, M. Gouin de Fontenailles

les Fêtes du Centenaire de la fonda­
tion de notre Séminaire et de Par­

se présentait devant le Conseil pour 
lui déclarer qu'il avait décidé de do-

Retraites fermées féminines, a été 
cette année encore couronné do suc­
cès.

Ta xe de 5 p.c. sur 
les coopératives

|fi taxe de cinq pour cent sur les 
corporations que certaines provin- 
tos imposeront avec entente avec le 
fédéral, s'appliquera aux coopérâ­
mes. C'est ce que le ministre des Fi­
n an ces Abbott a répondu, hier, aux 

°mmunes, en réponso à un député. 
----------------- -------------------

La croix se fait sentir à ceux qui 
1 traînent, mais non à ceux qui l'em- 

^rassent. Quand on est résolu à souf- 
Tr'b il n'y a plus do peine.

Premier Pasteur du diocèse, Son Exc. 
Mgr J.-A. Papineau qui a daigné 
patronner cette organisation et sur­
tout l'encourager par sa présence si 
hautement appréciée. Elles remer­
cient également les dames du Comi­
té fédéral de la L-CF. et toutes cel­
les qui ont prêté leur généreux con­
cours pour préparer, sous l'habile 
direction de Mme E. Mainville, des 
tables et des mets si savoureux.

Un programme musical des mieux 
choisis termina joyeusement cette 
belle soirée, aux dévoués artistes, 
les Soeurs Missionnaires de 11mm.- 
Conception expriment aus$i leur vi­
ve gratitude. Elles assurent égale­
ment de leur reconnaissance les RR. 
Soeurs de la Providence pour le lo­
cal et l'active collaboration qu'elles 
ont eu la bonté de mettre à la dis­
position des organisatrices.

Enfin, meilleurs remerciements à 
tous ceux et celles qui par leur pré­
sence ont prouvé une fois de plus 
leur générosité à l'égard do l'oeu­
vre des retraites formées.

nés, sinon le plus moderne, de nos 
édifices commerciaux.

et hâter le service. Quant au servi­
ce d'épiceries, le client choisit lui- 
même la marchandise; chaque arti­
cle est à portée de la main. Le client 
passe à la caisse et est satisfait de 
ses achats faits rapidement et à son 
goût.

Avant de quitter les lieux, les vi­
siteurs ont été reçus par M. Alfred 
Gamache et M. Orner Landreville.

Cordial merci à ces derniers de 
leur bienveillant accueil, et merci à 
M. Denis Gamache d'avoir fait avec

et dans l'autre, celui de bijoux et de . Ies visiteu s le tour du propriétaire, 
cadeaux. Le magasin de nouveau- Nous avons wj un des plus mo er-
tés pour dames et demoiselles, "Ali­
ne Chaput Enrg." occupe le local 
voisin et enfin l'angle de la bâtisse 
est occupé par le commerce de MM.
Gamache et Landreville, pour les 
différentes sortes d'épiceries, de 
viandes et de légumes. Les plans du 
magasin reproduisent ceux d'un 
grand magasin à chaînes de Mont­
réal, à la collaboration d'un assis­
tant-gérant, canadien-français qui 
leur a fourni certains détails. L'éta­
ge supérieur, est occupé par les bu­
reaux des agronomes, qui compren­
nent 7 pièces; la Commission des 
Salaires Minimum, qui en occupe 
trois, le salon Lise, 2 pièces, M. Roger 
Adam, optométriste, 2 pièces et un 
atelier, et une salle d'échantillon 
pour commerce on gros. C'est vrai­
ment un tour de force que d'avoir 
réussi à donner à toutes ces pièces 
un éclairage parfait et naturel.

Nous n'avons dit qu'un mot de 
l'espace réservé à MM. Gamache et 
Landreville, mais nous y revenons

rivée des premiers Clercs de Saint- ter Joliette d'une nouvelle industrie. 
Viateur au Canada. Il avait tout l'argent nécessaire, di­

Pour nous ce centenaire marque sait-il, mais avait besoin de terrains 
à la fois l'apogée et le couronne- et de main d'oeuvre et voulait com­
ment d'un siècle de gloires sacrées, mencer immédiatement, car de
de pieuses traditions, de souvenirs 
inoubliables. Il marque aussi le dé­
but d'une autre ère qui continuera, 
nous l'espérons, l'élan imprimé au 
Séminaire par ses premiers cent ans. 
Aussi cette année centenaire consti­
tue-t-elle une date importante dans 
les annales joliettaines et victorien­
nes. Rien n'a été épargné pour en 
faire durer le souvenir.

De concert avec les autorités de

grands contrats attendaient. Ce 
monsieur entra en pourparler avec 
la ville, s'entendit sur les terrains qu'­
il désirait et sur les prix, mais les 
contrats ne devaient être signés que 
le jour où il pourrait payer en ar­
gent sonnant ou en chèque accepté. 
Ce jour n'est pas encore arrivé. Il 
s'agissait de 261,000 pieds de ter­
rain dans St-Jean-Baptiste, et un 
peu plus tard il aurait eu l'idée d'ex-

par la Société St-Jean-Baptiste qui |a Maison, les élèves du 96ème proprier tout un quartier de St-Pier-
offrait aussi les prix, programme de 
chants et de variéts par des artistes 
locaux. Le film ne semble pas avoir 
remporté un succès phénoménal — 
il est bien difficile de s'en procurer 
de beaux et bons, puis de satisfaire 
tous les goûts — et plusieurs numé­
ros du programme furent très bien 
réussis.

* * *

N
Au Christ-Roi,

le 20 mars
Soirée de cartes de la Ligue d'Ac­

tion catholique féminine ou profit 
des loisirs. C'est l'avant-dernière. 
Venez nombreux. La pertie musica­
le promet d'être intéressante.

Av«s aux
Chevaliers

OS TROTTOIRS sont vraiment 
dans un état pitoyable* Il faut 

convenir que le dégel se fait en vi­
tesse et qu'il serait fou de demander 
des trottoirs propres et secs en criant 
lapin. Tout de môme, il semble qu'il 
y aurait moyen de passer la "grat­
te" tous les jours, une fois, sur les 
grandes artères. Réellement il faut 
presque être équilibriste pour passer, 
disons rue Manseau entre Place 
Bourget et St-Charles Borromée, 
sans bordures de neige.

Remerciements

Deuxième retraite fermée des 
Chevaliers de Colomb à la Maison 
Querbes du 16 au 18 mars, cette re­
traite commencera dimanche matin 
à 8 hres. Ceux qui veulent y pren­
dre part devront s'adresser à Ber­
nard Boulard, Tél.s 24, au magasin.

Les membres du Comité fédéral 
de la Ligue catholique féminine re­
mercient cordialement toutes les 
personnes qui de près ou de loin 
ont contribué au succès du souper 
canadien. Remerciements aussi aux 
journaux locaux qui en ont accepté 
bénévolement toute la publicité.

Cours, les Finissants actuels, ont rG- Pendant que les Joliettains se ré­
voulu ajouter un nouveau fleuron jouissaient de voir une nouvelie in-

1 dustrie s'implanter dans leur ville, 
M. de fontenailles faisait déblayer 
du terrain par Majeau & Frère qui 
sont particulièrement bien outillés 
pour un travail rapide, ouvrait un 
bureau, engageait un gérant et un 
personnel, faisait faire de la pape­
terie, et manifestait une activité fé­
brile. La rumeur parlait d'un compte 
de banque de près de $100,000., 
mais les créanciers attendaient tou­
jours leur chèque et ceux qui en re­
çurent constatèrent qu'il n'y avait

un
aux gloires qui seront chantées cet­
te année. Ils ont décidé de marquer 
d'une façon toute spéciale cette an­
née, par la fondation d'un cercle 
pour l^s Philosophes : Le Cercle St- 
Thoti j. d Aquin.

Dès septembre, le titulaire de la 
chaire de pholosophie chez les Fi­
nissants, invite les Philosophes à se 
choisir un président qui pourrait à 
son tour se former un comité d'assis­
tants, en vue de la fondation et de
l'organisation de ce cercle. Après 
plusieurs scrutins, M. Yvon Desrosiers Pas de fonds.
de Philo II est élu. M. Desrosiers A la fin l'on découvrit que ce 
s'adjoint M. Jean-Marie Laporte grand industriel n'en était pas à sa 
comme vice-président, M. René Co- première tentative, qu'il . n avait 
derre comme secrétaire et M. Réal fait chanter d'autres aillerus, et la 
Aubin comme assistant-secrétaire, police terminera l'affaire de cette 
formant ainsi le premier Comité du nouvelle industrie. La ville pourra 
cerc|e vendre ses terrains à d'autres et les

Ce comité dut voir à l'élabora- créanciers regardent sans doute le 
tion et à la rédaction des Statuts et moment de leurs créances s'effacer 
Constitutions du Cercle. Ce qui exi- sur la glace que le printemps mange 
géra d'eux plusieurs veilles et main­
tes élucubrations. Le comité tient à 
remercier ici le R. P* Julien Beauso­
leil, c.s.v., modérateur, ainsi que les 
membres du Comité des Finissants 
de leur généreuse collaboration.

Nous ne savons si vous avez été 
législateurs professionnels, mais nous 

(à suivre à la dernière page)

sous le soleil.
Naturellement, comme nous som­

mes dans du mystère, journaux, ra­
dio, s'unissant aux racontars et ai­
dant aux commérages fout de la 
haute fantaisie. Cent versions plus 
ou moins différentes, toutes plus ex­
traordinaires les uns que les autres 
courent les rues.
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MEUBLES!
POUR LE PRINTEMPS

5
UN BEAU CHOIX VOUS EST ACTUELLEMENT OFFERT A NOTRE MAGASIN ET IL NOUS

FERAIT GRAND PLAISIR DE VOUS SERVIR.
ATTENTION TOUTE SPECIALE ACCORDEE AUX VETERANS PAR UN DES VOTRES.

TERMES SI DESIRES.
LE MAGASIN OU LA SATISFACTION VOUS EST GARANTIE PAR LA MARQUE DESi

PRODUITS QUE NOUS VOUS OFFRONS.

Maurice Lvpinv Em• • »•

IlltiiLltS'
MEUBLES JUVENILES, 
DECORATION INTERIEURE

// Tout pour meubler votre maison U

Tél.: 958
531, Manseau, Joliette

!

GUY MICHAUD, 
gérant.

Chronique syndicale
RENOUVELLEMENT D'UN CONTRAT A LA JOLIETTE STEEL---- MEILLEURES

CONDITIONS DE SALAIRES

Un mois avant l'expiration du 
contrat syndical passé entre la Jo­
liette Stee1 et le Syndicat Catholi­
que des Ouvriers en Métallurgie de 
Joliette, les deux parties se sont en­
tendues pour signer un autre con­
trat pour une autre période d'une 
année commençant le 1er avril pro­
chain.

C'est donc dans la bonne entente 
que les négociations se sont dérou­
lées, à la satisfaction de tous. D'ail­
leurs les ouvriers ont obtenu des 
augmentations de salaires intéres­
santes. Par exemple, le salaire de 
base est maintenant de 0.58 pour 
55 heures, ce qui es4 le plus haut sa-

TOUT LE MONDE se ré­
jouit quand vous servez du 
café Maxwell House. Le mé­
lange par des experts et la 
Torréfaction Rad iante le 
rendent e*/ra-savoureux — 
4*Bon jusqu'à la Dernière 
Goutte !’*

laire hebdomadaire de base de la 
ville de Joliette.

En plus, la compagnie a promis 
d'autres améliorations dans les con­
ditions de travail de ses employés : 
telle que salle de douche, salle à 
dîner plus moderne, etc.

La compagnie était représentée 
par M. J.-L. Muliin ,P.-H. Desrosiers, 
H.-L. Emery et E. Brazeau. Le Syndi­
cat avait délégué MM* Adem A!lard, 
Irénée Desrochers, Rénald Allard, 
Arthur Robillard et Lucien Préville.

Il est assez remarquable de voir 
que tout s'est terminé rapidement et 
dans le meilleur intérè- de tous. 
C'est aire que chacune des parties 
connaît ses responsabilités: ses de­
voirs vis-à-vis de l'autre partie, et 
ses obligations vis-à-vis de la justi­
ce sociale. Souhaitons donc que de 
telles relations se continuent le plus 
longtemps possible et à la Joliette 
Steel et dans toute notre région.

Fernand JOLICOEUR.
------------------ 4------------------

Quand le démon veut se rendre 
maître d une âme, il tâche de lui fai­
re abandonner >a dévotion de Marie.

ST-JEAN-
DE-MATHA

(D.N.C.) - BAPTEME - Le 27 fé 
vrier, Joseph - Orner - Marc - Ri­
chard, fils de M. et Mme Raoul Gé­
néreux (Germaine Roy). Parrain et 
marraine: M. et Mme Orner Roy (An­
toinette Rondeau), oncle et tante de 
l'enfant.

DECES BURNS — Le 2 mars décé- 
• dait à sa demeure Mme Désiré 
Burns Albina Ducharme à l'âge de 
75 ans et 10 mois. Les funérailles eu­
rent lieu en l'église paroissiale le 5 
du courant. M. le curé célébra le 
service accompagné des abbés Al­

; cidas Allard et Gabriel Robert, de 
St ^élix de Valois. La défunte laisse 
djns le deuil son fl Is: Viateur Bruns, 
sa tille: Mlle Laura Bruns, ainsi qu'un 
gendre: M. Jean Gilbert, de Joliette.

Aux membres de cette famille en 
: deuil nos vives condoléances.

NOS MALADES - A l'hôpital Ste- 
Jeann d'Arc Montréal, Mme Louis 
Robitaille.

— A Joliette, Lise Desrosiers, fille 
de M. et Mme Orner Desrosiers.

De retour de l'hôpital: Fernand
Breault, fils de M. et Mme Dignas 
Breault; Thérèse Savîgnac, fille de 

; M. et Mme Ernest Savignac et Ber- 
nize Champagne, fille de M. et Mme 
Léonard Champagne. — A tous nos
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Les téléphonistes de Joliette transmettent, tous les jours 17,100 appels 
reçus de 2,700 postes - et pourtant NEUF FOIS SUR DIX, vous entendez 

"Numéro ( ? )" avant que dix secondes se soient écoulées.

fyot/ie centîa! té/éj:ne nique est dirige; par des techniciennes 

expérimentées. Grâce à leur dextérité, le service est toujours 

efficace et empressé, quoique les tableaux de distribution 

soient, partout, plus actifs que jamais. Plus de tableaux de 

distribution, plus d’appareils et un plus grand nombre de 

téléphonistes seront, cette ; nnée, mis à votre disposition, 

afin de vous fournir le service téléphonique à la lois le plus 

efficace et le moins dispendieux.

Lr want, P.E. BEAUCHAMP

ï / /
LA COMPAGNIE DE TELEPHONE BELL DU CANADA

meilleurs voeux d'un prompt et com­
plet rétablissement.

TRANSACTIONS - M. et Mme 
Alfred Laporte et leur famille nous 
quittent pour demeurer en leur nou­
velle propriété à St-Gabriel. C'est 
avec regret que nous voyons partir 
une de nos meilleures familles. Nos 
voeux les accompagnent.

— M. et Mme Roger Laporte ,de 
Montréal, viennent s'établir à St- 
Cléophas.

— M. et Mme Emile Lessard pren­
nent possession de leur nouvelle pro­
priété achetée de M. Rodolphe Du­
rand, rue St-Félix.

EN VOYAGE D'ETUDE - La se­
maine dernière M. Yvan Mardi nous 
quittait pour suivre à ! Ur. versité La­
val, Québec, des cours de 3 semai­
nes offerts aux gérants des Caisses 
populaires .

STE-MARIE-
SALOME

(D.N.C.j — Le 7 mars décédait à 
Montréal, M. Placide Mireault, céli- 

j bataire âgé de 72 ans. Il était le fils 
de Stanislas Mireault et de Marie 
Bourgeois. Son service a été célé­
bré par not e nouveau curé M. l'ab­
bé C. Bonn, lundi le 10 mars. Les 
porteurs é’aient trois MM. Jetté et 
MM. René, Pierre et Maurice Léveil- 
!é, tous ne.eux du défunt. MM. Jet­
té et Maurice Léveillé firent la quête.

Le disparu était un tervent chré­
tien, grand propagandiste des re­
traites fermées qu'il suivait réguliè­
rement chaque ornée*
Il laisse une soeur: Mme Joseph

Léveilié Mar -Louise Mireault) et 
p’usieurs neveux et petits neveux, à 
qui nous offrons nos plus sincères 
condoléances.

INTRONISAr!ON DE NOTRE 
NOUVEAU CUDE — Le 10 mars eut 
lieu la belle cérémonie de l'introni­
sation de notre nouveau curé, par 
Mgr A. Piette, curé de St-Jacques. 
C'était la première fois que nous as­
sistions à une cérémonie aussi solen­
nel. La liturgie nous offre toujours 
de nouveaux horizons et nous mon­
tre combien i Eglise catholique est 
grande dans ses oeuvres et qu'elle 
sait inspirer aux fidèles !e respect 
qu'ils doivent avoir pour le prêtre.

M. J. C. Chaussé nous a quittés 
samedi. A l'issue de la grand'messe 
le 2 mars, M. Antonio Johnson, no­
tre Maire, lui a lu une magnifique 
adresse à laquelle M. Chaussé a ré­
pondu en termes choisis. — Nous lui 
souhaitons beaucoup de succès dans 
son nouvel apostolat à St-Norbert, 
et le prions d'accepter nos remercie­
ments pour le dévouement qu'il a 
déployé dans son court séjour en 
notre paroisse.

RAWDON
(D.N.C.) — A Montréal, le 27 fév., 

à M. et Mme Jean-Jules Ranger 
Jeanne Leblanc , une fille baptisée 

Marie-Jeanne - Aline - Gisèle. Par­
rain et marraine: M. et Mme Emile 
Leblanc de Rav/don, grands-parents 
de l'enfant. Porteuse: Mme Rosaire 
Bilodeau, tante de l'enfant.

LA COUPE A RAWDON - Diman­
che dernier, devant une foule nom­
breuse, notre club de gouret rem­
portait les honneurs de la saison 
dans une joute finale avec le Crab­
tree. Tout le long de la saison les 
nôtres ont fait preuve d'habilité, 
d'endurance, d'esprit sportif. Tous et 
chacun en leur position respective 
ont contribué au succès final. A la 
direction du club, aux joueurs, nos 
sincères félicitations. — C'est avec
fierté que nous recevons la coupe 
1947.

VUES — Dimanche dernier, à l'hô­
tel de ville, devant une salle comble, 
se déroulèrent des vues prises un 
pou partout mais toutes dans Raw- 
don. Les beautés ne manquent pas 
ici, nous l'avons constaté. — Morel 
à M. le Curé pour cette saine dis­
traction et au Père Clémentien pour

\\
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Un hommago au talont do 
nos hommes ot fommos col6- 
bros ot un oncouragomont à 
coux qui suivront lours traces.

La semaine prochaine9

RADIO-CONCERTS CANADIENS
*oti4 In direction do

JEAN DESLAURIERS
voun présentoront comme Invité» «péclnux

RAOUL JOBIN
TSnor du Metropolitan

ROBERT CHARBONNEAU
ï'ininent romancier eanutllen.

Poste CBF
lundi, J7 mars, 9 h. à 9 h• 45

Orchottro do 45 musiciens, 
sous la direction do Joan 
Doslauriors, dans un choix 
dos moillouros mélodies po­
pulaires ou mi-classiquos. 4724-FR

Pierre Carrier
COURTIER EN ASSURANCES

Représentant :
CONFEDERATION LIFE

Vie — Invalidité — Revenu mensuel
Assurances collectives pour employés de bureaux et d'usines 

FEU - VOL - RESPONSABILITE PUBLIQUE - ETC.

52, NORD, PLACE BOURGET - TEL. 1338 — JOLIETTE

TELEPHONE 471 C/SIER POSTAL: 7

LUCIEN DUGAS, C. R
Licencié en Droit et en Philosophie 

AVOCAT

363, rue Notre-Dame, Joliette
A Montréal le mardi, 10 est, rue St-Jacques, Ch. 44 - Tél. HA. 9535

LA CHEMINÉE
Un soir de grand hiver* La neige emplit la nuit 
Et sa lourde blancheur rend l'ombre plus étrange.
Il neige dans la cour, il neige sur la grange.
Et sur l'étable, et dans la mare et sur le puits.

Tout ce que la maison peut découvrir du monde,
Les champs des siens et ceux des autres, les hameaux 
Et les bourgs éloignés qu'en voit lorsqu'il fait beau,
Tout appartient ce soir à la neige profonde.

On dirait qu'elle tombe ainsi depuis des ans,
Et qu'elle tombera durant toute la vie ;
Il semble qu'à jamais la terre est endormie 
Et qu'on ne reverra jamais plus le printemps.

Mais pendant que la neige innombrable accumule 
Du froid et du silnece autour de la maison,
Et que ses flocons fous meurent dans les tisons,
Le feu, paisible et fort ,au coeur de l'àtre brûle ;

Le divin, source de joie et de clarté,
Fils du soleil qui dort dans les arbres antiques,
Rayonne ,et sa lueur joyeuse et prophétique 
Annonce la splendeur prochaine de l'été.

Sentant un lumineux bien-être l'envahir,
Et soudain, du réduit obscur dont il est l'hôte,
Un grillon se réveille et chante au souvenir
Du chaud parfum des prés quand les herbes sont hautes.

Louis MERCIER,

Saint Joseph a mérité de remettre Donnez l'aumône à tous ceux qui 
son âme entre les mains de son Sau- vous la demandent, de peur que ce- 
veur, et d'être mis au tombeau par lui à qui vous la refuseriez ne soit 
celui dont il avait fait le berceau. | Jésus-Christ lui-môme en personne.

MESDEMOISELLES! MESDAMES! ESSAYEZ CECI SI VOUS ÊTES

NERVEUSES
'CERTAINS JOURS 

du mois!

avoir su photographier nos beaux 
endroits.

AFFAIRES MUNICIPALES - M. le 
Maire et nos quatre échevins qui 
sont allés en délégation à Québec, 
la semaine dernière, pour exposer 
leurs d iff’et ?tés avec la Cie Gati­
neau, p • aire instance, afin d'ob­
tenir un s uictorium anti-tubcfculeux 
et la concession de 3,000 acres de 
terres à bois du département dos 
Terres et Forêts, afin de constituer 
une foret municipale, et autres pro­
blèmes à l'étude, sont revenus assu­
rés — malgré certaines mauvaises 
apparences, que leur voyage porte­
ra de bons fruits pour le développe­
ment de Rawdon. Tous sont bien dé­
terminés à poursuivre leur travail.

Il leur est apparu évident que la 
connaissance des lois et la sympa­
thie des autorités provinciales nous 
étaient indispensables pour nous 
développer. Les délégations, comme 
les deux dernières, auront certaine­
ment d'heureux résultats.

ST-AMBROISE-
DE-KILDARE

(D.N.C*) - BAPTEMES - Le 24 
février, à M. et Mme Marcel Grégoi­
re (Fernande Coutu), Joseph - Al­
fred - Normand - Lucien. Parrain et 
marraine.- M. et Mme Alfred Grégoi­
re, oncle et tante de l'enfant. — Ab­
bé V. Fafard, vicaire.

— Le 26 fév., M. le curé A. Ri­
chard a baptisé Marie - Jocelyne - 
Francine ,enfant de M. et Mme Syl- 
vio Perreault (M.-Jeannne Boucher). 
Parrain et marraine: M. et Mme 
Adrien Boucher.

SAINT-LÏGUQRI
(D.N.C.) — Le 6 mars, M. le curé 

| J.-A. Dupont baptisait Jos. - Neveu- 
Réginald - Gérald - Julien, enfant 
de M. et Mme Florian Neveu (Rei- 
na Larivière . Parrain et marraine: 
M. et Mme Réginald Boucher (Alice 
Lane), de St-Ambroise, oncle et tan­
te de l'enfant.

DECES FORGET — Le 4 mars ont 
eu lieu les funérailles de Mme Na­
poléon Forget (Georgina Sourdif). 
Mgr Edouard Jetté, et neveu de la 
défunte, fit la levée du corps. M. 

j l'abbé Valmore Forget, fils de la dé­
funte et vicaire à St-Clément de 
Viauville, chanta le service assisté 
de MM. les abbés J.-A. Dupont et A. 
Audy. M. /abbé F. Mousseau dit la 
messe à l'autel latéral. Au choeur: 
M. le chanoine W. Caillé.

La famille a reçu de nombreux té­
moignages de sympathies auxquels 
nous joignons les nôtres.

PARMI NOUS — Dimanche le 2 
mars, M. l'abbé Gérard Coderre 
prêchait aux deux messes sur l'oeu- 

! vre des vocations. — Demandons au 
Divin Prêtre de recruter dans notre 
paroisse une moisson abondante de 
prêtres et de religieux.

NAISSANCE — Le 1er mars a été 
baptisée Marie - Gracia - Monique, 
enfant de M. et Mme Déliphat Gau- 
det 'Lauretta Rainville). Parrain: Y­
ves Gaudet; marraine: Mlle Gracia

! Nadon, frère et cousine de l'enfant.
----------------------------- -------------------------------

Ste-EmméSie-
de-S'Energie

(D.N.C.) - DECES ARCHAM­
BAULT — Le 5 avaient lieu les funé­
railles de M. J.-B. Archambault, 
époux de Marie Leblanc, décédé 
subitement à l'âge de 79 ans et quel­

! ques mois. Outre son épouse le dé­
funt laisse dans le deuil quelques 
enfants. Agissaient comme porteurs 
MM. Emile Beaudoin, Raymond1 

I Breault, Armand Généreux, Mathias 
! Routhier. — Nous offrons nos plus 
sincères sympathies.

BAPTEME — Le 9 mars, à M. et 
Mme J.-Zoel Coutu (Laurette Du­
rand) une fille baptisée Mc.rie-Céli-j 
ne-Gisèle. Parrain et marraine: M. 
et Mme Nazaire Coutu (Jeanne Bé­
langer), oncle et tante de l'enfant. 
Porteuse: Françoise Coutu, cousine 

; de l'enfant.
; DE RETOUR — Nos gens revien­
nent des chantiers peu à peu. M. Si­
nai Vincent est de retour avec ses 
employés, sa femme et ses enfants 
de Ferme-Neuve, Co. Labelle, où il 
a fait du h~<s* Il est content et satis­
fait de son chantier et heureux aussi 
d'être revenu apportant de bonnes 
nouvelles de ceux des nôtres nui sont 
encore à Ferme-Neuve.

------------------4------------------

La mort- est-
hypocrite

En dehors de la guerre et des ac­
cidents, il est rare que la mort frap­
pe subitement. Elle approche hypo­
critement, sous le couvert do la ma­
ladie, quand la résistance do l'or­
ganisme est affaiblie. C'est pour­
quoi les médecins nous conseillent 
une vigilance continuelle, pour ré­
sister à l'infection ot à la maladie, 
qui sont les fourriers de la mort.

Le dosage
des remèdes

Les hygiénistes signalent que les 
malades courent rJe graves dangers 
en dépassant la close prescrite clans 
l'usage des remèdes* Certaines per­
sonnes sont tentées d'augmenter la 
dose, quand un remède leur fait du 
bien. Elles oublient que le médecin 
détermine la dose parce qu'il con­
naît les réactions éventuelles do 
l'organisme.

Vos périodes vous rendent-elles 
chaque mois nerveuses, im­
patientes, irritables, si fatiguées 
et * traînantes”? Essayez alors le 
Composé Végétal do Lydia E.

Pink ha m pour soulager ces symp­
tômes. C’est un rem hde très efficace 
contre ces malaises! 
a Depuis 70 ans, des milliers de 
jeunes filles et de femmes en ont 
bénéficié. Voyez si vous aussi n’en 
obtiendrez pas d’excellents 
résultats! Il mérite un essai!
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À LA SANTÉ de la mena- 
gère avisée qui insiste p«uir 
avoir du Café Maxwell 
House. La Torréfaction 
Radiante développe toute la 
saveur de l’excellent me­
lange Maxwell House.

plus efficace de colonisation. Il a dé­
claré que 180,000 fils de cultiva­
teurs, âgés de 15 à 30 ans, deman­
dent actuellement à se placer. Il faut, 
dit-il, songer à leur établissement 
permanent sur la terre si Ton veut 
éviter une crise agricole.

Parlant en particulier de lA-so- ^ye remercje ja pop^^on et tous 
ciation Holstein.Fries.an, M. Bon.n a œux qüj Qnî œnf ^ ^

MALADE — Nous souhaitons une 
prompt rétablissement à Garde 
Marsolais, actuellement à l'hôpital, 
ainsi qu'à nos autres hospitalisés.

DETAIL DE LA LIGUE JR - Pre­
mière partie le 1er mars: Chiens, 4; 
Chats, 2. Le trophée sera donné au 
club qui remportera le plus de par­
ties ou au cas d'égalité, le plus 
grand nombre de points.

MASCARADE — Dimanche der­
nier avait lieu le festival sportif an­
nuel de l'Association Sportive. La 
température inclémente n'a pas per­
mis de partie de hockey dans l'a­
près-midi. Le soir il y eut parade des 
marquis sur la patinoire, puis distri­
bution de prix à la salle paroissiale 
où une veillée canadienne suivit. Ce 
fut un grand succès tant par la fou­
le qui y a assisté que par l'enthou­
siasme et le bon ordre qui y ré­
gnaient.

La direction de l'Assocaition Spor-

v
Bureau de 

renseignements 
gratuits

pour les ouvriers

La Croix-Rouge remplit une 
double fonction: elle se fait 
compatissante en temps de 
paix comme en temps de 

guerre. Son objet principal est de soulager 

la misère humaine sous toutes ses formes. 
L’oeuvre magnifique qu’elle a accomplie 
en temps de guerre ne doit pas faire oublier 

la grande mission dont elle entend s’ac­
quitter en temps de paix. Nous reprodui­

sons ci-contre, sous forme de budget, 
l’exposé des besoins de la Croix-Rouge en 
1947. Songeons à la détresse de nos sem­
blables. Donnons généreusement à la 

Croix-Rouge.

BUDGET DE 1947
(Oemrres du temps de paix, au Canada) Montant
Sang aux services de transfusion.... $ 1,037,500
Avant-postes infirmiers.......................... 1,390,835
Aide aux anciens combattants (foyers

y compris).............................................. 1,550,183
Autres services: Croix-Rouge de la 

jeunesse, Distribution de vivres,
Premiers soins aux blessés, Cours 
de natation, Secours aux sinistres, etc. 1,122,060

Toutes autres dépenses prévues et
imprévues............................................... 1,141,027

Recettes extraordinaires
$6,241,605

751,505

$5,490,100
Campagne: du lO au 31 mars 

Objectif pour le Québec: $1,000,000 
Objectif pour le Canada: $5,000,000

(Pour dépenser au Canada seulement)

rappelé qu'elle occupe avec ses 10,­
017 membres le premier rang dans 
l'Empire Britannique pour les asso­
ciations du même genre. La section 
de Québec compte 1,296 membres. 
En 1946, 52,907 têtes de bétail 
Holstein furent enregistrées au Ca­
nada, tandis que 55,760 furent ven­
dues. 22,266 animaux pur-sang ont 
été vendus aux pays étrangers, ce 
qui constitue un record dans l'his­
toire de la race Holstein-Friesian au 
Canada. Le bétail Holstein est un 
animal de choix qui prime facile­
ment aux expositions et qui rend 
100 pour un à son maître si ce der- 
nir s'en donne la peine. M. Bonin en 
profite pour insister sur le contrôle 
de la production laitière. "Je ne 
comprend pas, dit-il, pourquoi un 
éleveur de bétail pur-sang ne fait 
pas de contrôle. Je suis peut-être 
l'un des plus vieux éleveurs Holstein 
du Québec, et je fais du contrôle 
depuis plus de 25 ans. Je n'ai ja-

TOUS LES JOURS DE MIDI A 1 HEURE, LE SAMEDI DE 12 A 5 HRES

Demandez-nous des renseignements sur les lois ouvrières,
I organisation syndicale, assurance-chômage, salaire minimum, 

impôt sur le revenu, accidents du travail, etc . . .

Secretariat des Syndicats
2 NORD, PLACE BOURGET, TEL. 19 - JOLIETTE

J.- Bélan
EPICERIES----FRUITS ET LEGUMES

548, MANSEAU - Tel. 1153

b En temps de guerre 
El. TEMPS DE PAIX m

LA CROIX-ROUGE CAR ADI ERRE

QUARTIERS GENERAUX DE LA CÀMPAGNfc

72 Sud, Ploce Bourget, Joliette, Qué.

L'âme vraiment 
intérieure

La solitude est par-dessus tout un 
acte intérieur. La conversion deman­
de aux imparfaits d'éviter tel ou tel 
acte extérieur... Mais l'homme par­
fait n'a plus aucun besoin de fuir 
le dehors...

Le juste vit sur la place publique 
comme dans un oratoire... Au lieu 
de l'écarter de l'unité, tout le mul-l 
tiple est divinisé par lui. Il trouve 
Dieu en toutes choses... Il vit dans! 
un inviolable recueillement. Souve­
nez-vous des moments où vous avez 
possédé Dieu, dans une église ou 
dans votre chambre, et présentez- j 

mais eu à me plaindre de ce surcroît vous aux hommes et aux choses dans ' 
de travail. Au contraire, ceta m'a le même état intérieur. Tel que vous 
permis d'établir mon troupeau sur désirez être dans l'intimité de la priè- 
une base solide et durable". re, soyez-le parmi les hommes et les

En terminant, M. Bonin souligne choses du dehors, 
la position privilégiée des Sleveurs Si Dieu n'est pas au fond de vous, |
Holstein dont les revenus permettent en esprit et en vérité; si vous avez, _____________________________________
une aisance financière qui contri- contre I ordre, quelque attache mau- - ......- - - ■ -----------—.r—.. :
bue au placement des fils sur des vaise à vous-même, ce n'est pas_________________________________ _____________________________
terres. La situation serait r • Heure, seulement la société des méchants,
les revenus plus élevés, dit- h si le ce n'est pas seulement la place pu- c^ie ^ans un local fermé dont la ven- des missionnaires et des chrétiens est
gouvernement fédéral veillait da- blique qui vous deviendra mauvaise, | hlation serait ^imparfaite. Aux Pre"|P,re encore à Taming, mission con-
vantage à la distribution plus équi- vous rencontrerez votre 
table des machines aratoires. Il re-’

ORANGES Sunkist". — No 344, la douzaine ..........  ............. 24c.
No 220, la douzaine ............. 39c.

PAMPLEMOUSSES. - No 96, chacun 5o
FEVES BLANCHES. - 3 livres pour 25c.
POMMES EN CONSERVE. — Boîte de 105 onces ..................... 69c.
SOUPE AUX POIS "Habitant". - 2 boîtes pour .....................  25c.
CHOP SUEY. — Boîte de 28 onces .......................................... . 24c.
CERISES A GATEAUX. — Paquet de 7 onces .......................... 39c.
CERISES EN POT. — Pot de 6 onces 40c.
SPAGHETTI PREPARE. — 2 boîtes pour 25c.
MACEDOINE DE LEGUMES. - La boîte ....................................  15c.
CAFE "Chase - Sanborn. — Boîte de 1 livre ............................. 55c*

ennemi

mercie le Ministère provinc 3I d'A­
griculture pour l'octroi de ^4,589. 
accordé à l'Association provinciale 
en 1946, pour le service de la pro­
pagande. Il remercie enfin tous et n'est pas une séparation extérieure

miers signes d'empoisonnement par fiée aux Jésuites, 
dans la prière, car vous \'â portez ^ °xyde de carbone, faites venir le “ *
au fond de vous* Toute attache est médecin. *
un empêchement, et, pour trouver
Dieu partout, il ne faut chercher par- /^QjQcligS DGQ11
tout que lui... La présence de Dieu; ■

croissance
des enfants

chacun de ceux qui l'ont aidé dans 
sa charge de président.

HRONIQUE 
DU CHRIST-ROI
BAPTEMES - Le 16 février, Ma­

- Solange - Francine, fille de 
pc J Marceau et de Rollande 

be * Parrain et marraine: M. et
Rne Alfred Desmarais, cousins de 
l'e ifa: *. — M* Faisy, c.s.v.
- Le 24 février, Joseph - Donat - 
raid, fils de Lucien Barrette et 
ce Lavallée. Parrain et marraine: 
et Mme Donatus Rousseau ,oncle

et tante de l'enfant, de St-Viateur | chers et Laura Archambault. Parrain 5o «J CTI I ÎOH S

demandées
d'Anjou. — M. Foisy, c.s.v.

Le 2 mars, Joseph - Gérald - 
Roland - Alain, fils de Gérard Pa­
quette et de Aurore Dicaire. Parrain 
et marraine: M. Roland Paquette et 
Mlle Marie-Claire Paquette, oncle et 
tante de l'enfant. — L. Carrier, c.s.v.

— Le 2 mars, Joseph - Jean - Mar­
cel, fils de J.-R.-A. Lareau et de Cé­
cile Vilandré* Parrain et marraine: 
M. Jean-Guy Falardeau et Mlle Mar­
celle Vilandré. — L. Carrier, c.s v.

— Le 4 mars, Marie - Cécile - Rita- 
Nicolo, fille de Ange-Albert Desro-

et marraine: M. et Mme Roger Râ­
telle, oncle et tante. — L. Carrier, 
c.s.v.

— Le 9 mars, Marie - Thérèse - 
Agathe, fille de René Vincelette et 
Claire Farley. Parrain et marraine.-

des choses extérieures, elle est la 
solitude de l'esprit.

Ruysbroeck.

LA FAIM CACHEE

La division de l'hygiène industriel- *"es Paren,s ne doivent pas néces- 
le au ministère de la Santé natio-1sairement salarmer parce que leur 
nale et du Bien-être social met les ®nf°nt ne grandit pas aussi vite qu'­
ouvriers en garde contre l'emploi lls le voudraient. Les individus ne se 
fréquent de l'essence, de la téré- mesurent pas d après leur taille, 
banthine, du pétrole et de ce genre rSi les Parent,s trouvent que leur 
de produits dissolvants. Ces produits enfafnt.ne 9randif Pas d'une manière

Les spécialistes de l'hygiène ali- abîment la peau et peuvent même satisfaisante, ils devront cependant 
La Société Coopérative Agricole1rnentaire disent qu'une catégorie de entraîner des maladies cutanées- consulter le médecin, qui verra si le 

de Joliette demande des soumissions faim qUe |'on pourrait dire cachée, L'eau chaude et le savon sont les c e, a croissance est du a des
MIU"rmU"T^UTd'i *1 mar7me; pour faire faire le ramassage de sa est ,r0p fréquente au Canada. Elle meilleurs produits de nettoyage de défauts physiques ou a des maladies 
ü.e, Mmf/c_é!'ard,Plante' °ncle et crème chez les cultivateurs- I est due à un mauvais équilibre de 'a peau. Ne risquez pas de dimi- cachees-
an e. oisy, c.s.v. Ceux qui sont intéressés devront l'alimentation. D'après une enquête nuer votre capacité de gain en né- ' "

mars, josep - am, ti s acjresser |eur soumjSsion au bureau récente, les deux tiers des enfants gligeant votre santé.
de la Coopérative avant le 2 avril manquent de l'un des trois groupes ----------------♦----------------

Les neiges de cent ans
L'Emondeur a passé sur la tète des ormes 
Et l'automne a pleuré toutes ses perles d'or.
Les rameaux dénudés et ces arbres énormes 
Frémissent tristement pendant que tout s'endort*
Décembre reparaît enveloppé de givre ;
Et ce toit de cent ans se pare de satin.
Tous les coeurs sont joyeux, la blancheur nous enivre 
Et la neige reluit au soleil du matin.
Ballotés par le vent, telles des plumes blanches 
Qu'un doux nid laisse choir sous le beau firmament,
Les flocons ouatés se posent sur les branches 
Et couvrent les rameaux de guirlandes d'argent.
Quand la nuit s'amoncelle avec des airs funèbres 
Le foyer vieillissant, tout couvert de candeur,
Comme un fantôme pôle au milieu des ténèbres,
Sommeille doucement dans la morne froideur.
Confiant en l'avenir, fier de ses destinées,
Notre cher Séminaire a bravé les autans.
Tel un noble vieillard blanchi par les années, 

se laisse couvrir des neiges de cent ans.
Gérard DRAINVILLE, Rhétorique.

[Académie St-Etienne, 20 février 1947.

— Le
de Alfred Bolduc et de Florence Tur- 
geon. Parrain et marraine: M. René 
Turgeon et Mme Joseph-A. Bernier,; 
oncle et tante. — M. Foisy, c.s.v.

— Le 9 mars, Marie - Léona - Fran­
cine, fille de Samuel Malo et Marie- 
Blanche Savignac. Parrain et mar­
raine: M. et Mme Georges Savignac, 
oncle et tante. — M* Foisy, c.s.v.

— Le 9 mars, Marie - Diane - 
Francine, fille de Roméo Lacombe et 
Adèle Ouimet. Parrain et marraine: 
M. Roger Richard et Mlle Colette 
Lacombe, soeur de l'enfant. — M. 
Foisy, c.s.v.

— Le 10 mars, Marie - Madeleine- 
Colette-Victoire, fille de Guy Tur­
cotte et Armantia Coutu. Parrain et 
marraine: M. et Mme Joseph Tur-

1947. . . | alimentaires essentiels.
Si on désire obtenir des rensei- Les experts distinguent ce genre 

gnements soit sur le parcours de la de faim Je celle des personnes sous- 
ronde, soit sur les quantités à ra- alimentées, à l'estomac vide, com- 
masser, on pourra obtenir ces ren- me j| existe en Europe, et de en­
seignements au bureau de la Socié- |e des personnes au menu trop mo-

Le communisme
en Chine

té où des directeurs. notone, trop peu varie,
La Société Coopérative Agricole existe en Angleterre.

de Joliette ne s'engage pas à accep- --------- 1--- ♦—
ter ni la plus basse ni la plus haute 
ni aucune de ces soumissions.

OjVj\U UN ffiPh 1/OTRE

ST-MICHEL-
DES-SAINTS

Les préoccupations ne manquent
rnmm» il nn pas aux missionnaires catholiques comme H en ^ p^. ^ ^

au premier rang la crainte de voir 
■ / JJ i l'influence communiste s'étendre. OnL oxyde de carbone soit que les communistes régnent en

________ maîtres dans tout le nord de la Chi­
ne et qu'ils y persécutent les chré-Le ministère de la Santé nationa­

le rappelle le danger de l'oxyde de, tiens. Dans la province du Hopeh 
carbone. Quand des migraines ou notamment, le diocèse d'Ankwo 

, des maux de tête se produisent en 'confié aux Lazaristes) a son évêché, 
------------- présence de gaz ou de fumée résul- son séminaire, ses couvents et la plu­

, CAISSE SCOLAIRE — M. l'inspec- |ant j'une combustion, ces symptô- part de ses maisons religieuses oc-
cotte, grands-parents de l'enfant. — teur Gagné de concert avec M. l'ab- me$ peuvent indiquer un commen- cupées par les communistes qui en
L. Carrier, c,s.v.

SEPULTURE - Le 8 mars, le Père
M. Foisy, c.s.v., assisté du P* L. Car-'toutes les écoles de

bé Rouleau, avait jeté les bases de 
fondation d'une caisse scolaire pour

la paroisse.
Cette caisse scolaire fut définiti­

vement fondée dimanche le 2 mars 
à une réunion de tout le personnel

rier, c.s.v., et du P. L. Parent, c.s.c., 
a célébré les funérailles de Laura 
RobiIlard, épouse de Emile Beausé- 
jour, décédée le 5, à 58 ans. — Nos 
sympathies à la famille.

MARIAGE — Le 15 février, Albert 
Charbonneau, fils de M. et Mme 
Ovila Charbonneau a épousé Exéri- 
na Gravel, fille de Mme Vve Euclide 
Gravel, en présence du R. P. C. Du­
montier, c*s.v., curé.

ZOUAVES - Le P. C. Beaudry, 
c.s.v., aumônier des Zouaves, M. Al­
bert Forget, capitaine, et M. Laurent 
Comtois ,lieutenant, ont assisté, le
10 mars, à une réunion des membres j " JV" œsr épargnes, 
j. n~: J— f~ -J-- ni a aucui1 élève ne peut faire de re­

ment d'empoisonnement. ont chassé les h-bitants. Les prêtres
Les hygiénistes ajoutent qu'une ne peuvent ouvi rement ni adminis- 

bonne ventilation est la meilleure trer les sacrements ni célébrer la 
protection. Vérifiez périodiquement messe. Les enfants chrétiens ne doi- 
vos tuyaux de fournaise et votre sys- vent fréquenter que les écoles com­

. , tème de ventilation. Ne mettez ja- munistes. Les missionnaires sont frap-
enseignant, il a été entendu que pro- mais un moteur à essence en mar- pés de lourds impôts. La situation
fesseur et maîtresses seraient gérant j ______________________ __________________ _____________________
de leur caisse à leur école ou à leur 
classe; qu'il recueilleraient avec 
l'autorisation de la commission sco­
laire, laquelle a été donnée diman­
che le 23 février, les épargnes, le 
lundi avant-midi; qu'ils tiendraient 
le grand livre et livret de timbres et 
qu'ils remettraient à l'élève un car­
net pour vérification,- qu'à la fin du 
mois ils déposeraient à la caisse po-

ENGRAIS . . .
CHIMIQUE . ..

9

Cultivateurs
Vous aurez certainement be­

soin encore cette année d'en­
grais chimique, et comme les an­
nées passées, la compagnie nous 
avise que la quantité sera res­
treinte, et vous conseille de pla­
cer votre commande au plus tôt.

Nous vous invitons à passer 
à notre bureau, afin de connaî­
tre les meilleurs prix et avanta­
ges pour cette année.

Ls Desrochers 
& Fils

Si c'est de la ferronnerie, nous l'avons

537, NOTRE-DAME, JOLIETTE

Les larves d’hypodermes content des millions aux agriculteurs

®Vos belles fetes de famille seront 
plus réussies et plus joyeuses en­
core avec 7-Up, le breuvage limpide 
et pétillant qui "ravigote” en toute 
occasion. Au travail comme au jeu, 
7-Up vous "ravigote”!

f

I
alilij»

de l'Etat-Mojour des Cies du Deuxiè­
me Bataillon, à St-Zotique, Mont­
réal.

RETRAITES PAROISSIALES - Du 2

piété par la popu 
lotion. Elles sont prêchées par les 
RR. PP. Laurent Parent et Joseph St- 
Martin, des Clercs de Sainte-Croix, 
Montréal.

trait sans la permission écrite de ses 
parents.

. ... HOCKEY - Mercredi, le 26 février
au 16 mars nos retraites paroissiales e$ dg Sf.Zénon vinrenf visi.
sont suivies avec piété par la popu- _ 1 . #•„ ;ltnïr»r in nnrtin bit

À l'Association 
Holstein

BANQUET A L'HOTEL QUEEN'S -
DISCOURS DE M. P. BONIN, DE Zenon. 
NOTRE-DAME DE LOURDES

L'Association Canadienne des Ele­
veurs d'Holstein tenait son congrès 
annuel au début de la semaine à 
l'Hôtei Queen's de Montréal. M. P. j 
Bonin, de Notre-Dame de Lourdes 
de Joliette, président de la section 
de Québec de cet important orga­
nisme agricole, porta la parole au 
cours d'un grand banquet qui cou­
ronnait le congrès et il prôna avec 
vigueur l'importance de retenir sur 
la terre, les fils de cultivateurs, d'on- 
courager ceux qui l'ont quittée à y 
revenir et d'organiser un mouvemont

ter notre équipe junior. La partie lut 
des plus intéressante et marquée du 
plus bel esprit sportif* Malgré leur 
enthousiasme débordant le St-Zénon 
dut essu/er une défaite au compte 
de 7 à 2. Les compteurs de St-Michel 
furent Cléophas Valade, 3 buts; An­
dré Roy, 2, Jean-Marie Landrveille! 
1 et Jean-Marc Dessureault 1. Luc 
Monette et Adrien Champagne fu­
rent les deux compteurs pour le St-

têmidü

SERVEZ-VOUS EN POUR
crampes* refroidissements 

• FAITES-EN usage pour 
I urnDCFil CONTUSIONS FTC

1 agronomo
icon

:icommencé
Soi‘Ciio prenne des mesures répressives, consistant en dilücUo do so procurer des pulvérisateurs incciamqucs
laWKo ou pulvérisation it base do roténonc, cos msectes pour app icp.cr lWctic.de. Les pulvérisa tours dont on
causeront dos millions do dollars de dommages «lux peaux,,* aura do bosom en 1918 devraient être commandés dés 
wlu . .. . . • *• » . i .* maintenant chez lo fabricant. C ut to photo reprejento

IUUÜ

un pulvérisateur mécniiiquo utilisé* pour tuer les larves 
d’hypoilcrmcs et ’i médaillon représente uu j^arvo quiby pi
sort sur ic doj d'uao vanbg.

qui
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561 - Téléphones - 562
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JOLIETTE, Qué.

EPICERIES — FRUITS — LEGUMES 
VIANDES DE CHOIX

JOLIETTE, Qué., le 13 mars 1947.

Madame . . .
Monsieur ... ,

Nous aurions aimé que le facteur dépose à votre porte ce message per­
sonnel que nous vous adressons. Il nous fait plaisir de vous informer que nous occupons 
depuis quelques jours notre nouveau magasin situé à 50-4 MANSEAU... ' AU COIN"... 
des rues Manseau et Bourget, dans l'Edifice Bourget.

A ce nouveau magasin, dans un décor inégalé de propreté et de lumière, 
la marchandise est justement placée à la portée de votre main, pour que vous vous 
serviez vous-mêmes. Que ce soit pour l'épicerie, les légumes ou la viande, une dispo­
sition systématique vous permet de choisir en un instant et à votre goût le produit de 
votre choix ; ou bien, un commis competent vous aidera discrètement à compléter votre 
marché.

Nous serions honorés de recevoir votre visite la prochaine fois que vous 
viendrez au centre de la ville; remarquez bien notre nouvelle adresse: AU COIN"
des rues Manseau et Bourget, voisin de l'Hôtel de ville.

Si vous ne pouvez venir, votre commande par TELEPHONE — No 561 
recevra toujours la même attention empressée et le même service courtois que pour 
votre achat personnel dans notre magasin. Nous terminons cette invitation par de 
sincères remerciements pour le généreux patronage que vous nous avez accordé dans 
le passé.
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Vos serviteurs dévoués,

ALFRED GAMACHE - OMER LANDREVILLE.
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Nouvelle adresse 

506, MANSEAU
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MESDAMES ET MESDEMOISELLES

Vous êtes invitées à visiter notre nouveau magasin 

de nouveautés. — Votre aimable collaboration nous a 

permis cette amélioration.

Cordial merci et bienvenue.

NOS SPECIALITES:
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Sacoches

Bas
il

//

Orient7' 
Weldrest77 
Super Silk//

Lingeries

Corsets "Nu~Back", 

Gants, etc. , . .

TEL: 67

Edifice Bourget, Joliette

Permanentes
/7A froid, 7/Cold Ware77

Avec ou sans 
machine 

Ondulations 
Shampoing* 

Coupe de cheveux 
Traitement à

lTiuil e

SALON DE COIFFURE

Claire Perreault,
prop.

Mlle Allard, coiffeuse
60, sud PLACE BOURGET

Tel. 61 — Le soir 679

Départ de 
l'abbé C. Bonin 

du Séminaire

Ligue Sénior

Rawdon remporte 
le championnat 

de la Ligue Sr
En triomphant par 6 à 4, Rawdon 

a causé une surprise à la puissante 
équipe du Crabtree qui n'avait 
presque connu que des succès écla­
tants au cours de la saison réguliè­
re. Rawdon débuta en lion et prit 
l'avance de deux points: Richard et 
Robert ayant déjoué Lasalle. Lepa­
ge, bien aidé par R. Mallette, enre­
gistra le premier but des siens. A la 
deuxième période, Lévesque fit une 
magnifique passe à "Mon Oncle" 
qui annula le pointage. Après quel-1 
ques minutes de jeu, V. Perreault, 
habile joueur du Rawdon, passa la 
rondelle à Blouin qui déjoua com­
plètement le gardien Roch Lasalle 
parvint à compter et porta le comp­
te 3 à 3. Les deux équipes commen­
cèrent la 3ème à une très vive allu­
re. Robert, Blouin, Duval, intercep­
tant de belles passes de Blouin, Day, 
Richard comptèrent trois autres fois. 
Non découragés, les joueurs du gé­
rant M. Riopel firent montées sur j 
montées, lancèrent sur Morin, ten­
tèrent de pratiquer leur beau jeu 
d'ensemble, mais, très malchanceux,! 
la victoire semblait toujours vouloir 
leur échapper. Recevant le disque 
de Lepage, F. Mallette, le logea vi- 
tement derrière Morin. Malgré tous 
les efforts faits, Rawdon gagnait la 
première joute de la série finale.

Samedi dernier, Crabtree et Raw- 
don se rencontraient à nouveau. Le 
brillant capita ne Lévesque, aidé de, 
Lefebvre, comptait le premier but 
du Crabtree après une minute de 
jeu. Renversant les rôles, Lefebvre i 
reçut la ronde e de Lévesque et la 
logea derrière Morin. A la deuxième 
période ,non satisfaits de ce résul­
tat, Lasalle, R. et Lévesque et R. 
Mallette ajouteront trois autres buts. 
Lévesque, Lefebvre, Lepage obtin­
rent des assistances sur ces beaux 
coups. Le compte était alors à 0. 
Lefebvre compta une autre fois. Plus 
tard, R. Lepage déjoua Morin et por­
ta le compte final 7 à 0.

Le jeu ne fut pas aussi intéressant 
à la troisième période. Il y eut mê­
me des scènes fort disgracieuses. 
Avant de commettre leurs bévues les 
joueurs devraient penser que les 
spectateurs ne veulent pas du jeu 
brutal mais bien ouvert et franc. I 
Comme on le constate par le poin-, 
tage, Crabtree avait racheté sa dé­
faite et conservait encore d'excel-, 
lentes chances de remporter les hon­
neurs de la série. |

Dimanche dernier près de 1,000 
personnes assistaient à la dernière 
joute, la plus grosse assistance de 
l'hiver a l'aréna. Rawdon remporta 
la victoire sur Crabtree ot gagna la 
coupe.

Les gérants Cuerrier, Lépine, Rio­
pel et Jubinville remercient arbitres, 
supporteurs, assistance, joueurs, of­
ficiers de la Ligue pour leur dévoue­
ment et leur sympathie qui contribua 
au beau succès de la saison qui finit.

LE LAIT ECREME

Le 2 mars le nouveau curé de Ste- 
Marie Salomé, l'abbé Chrysologue 
Bonin, aumônier diocésain de la J. 
E. C., et membre du personnel du 
Séminaire depuis 1925, chantait la 
grand'messe. Le Père Raoul Duches­
ne, c.s.v., aumônier local de la J. E. 
C-, et l'abbé Aurélien Brault, assis­
tant, servent diacre et sous-diacre. 
Après l'Evangile, «e R. Père -Supé­
rieur rappelant aux élèves la nomi­
nation récente du nouveau curé, sou­
ligne les droits de M. l'abbé Bonin à 
la reconnaissance du Séminaire. 
L'oeuvre magnifique qu'il a accom­
plie en cette maison !'a fait s'identi­
fier avec elle sous plus d'un aspect. 
Elève de 1910 à 1917, professeur 
d'Eléments, de Syntaxe, de Versifi­
cation, de Philosophie de 1921 à 
1923, de 1925 à date, M. l'abbé 
Bonin "entre dans la lignée des prê-1 
très qui ont consacré leur vie à l'oeu- i 
vre de l'éducation et qui ont tant 
fait pour le Séminaire". Comme di­
recteur spirituel, organisateur de 
l'Action catholique (J.E.C.) dans la 
Maison, M. Bonin laisse le souvenir 
d'un apôtre véritable et d'un édu­
cateur remarquable. Comme bien­
faiteur des élèves et du Séminaire, 
il reste dans la lignée de la famille 
Bonin à qui le Séminaire doit des 
générosités tangibles. En terminant, 
le Père Supérieur assure M. l'abbé 
Bonin du meilleur des souvenirs de 
l'Alma Mater et lui redit sa recon­
naissance en lui exprimant au nom 
de toute la communauté des profes­
seurs et des élèves les meilleurs 
voeux de santé et d'apostolat fruc­
tueux.

Grande soirée d'amateurs
A LA SALLE

ST-JEAN-BÀPTISTE

Sous le patronage de M. le curé Wilfrid Gervais
DE NOMBREUX CONCURRENTS SONT AU PROGRAMME ET Pi 1 

DE 15 PRIX SERONT DISTRIBUES AUX GAGNANTS *

GRAND TIRAGE D’UN GATEAU
Offert par M. PH. POITRAS. - Ce gâteau a été gagné par le dor-fj

teur, le soir du souper canadien.

Billets: entrée: 35c. réservé: 50c
En vente chez Mme Elz. Brazeau, chez M. Adrien Laurin

et M. Max. Gilbert.

Veillée Samedi

♦

T ransmission
des maladies

ECOLE BABY
Samedi soir le 15 mars, à 8 h. 30 

"INTERNATIONAL LADY"
Avec ILLONA MASSEY et ALLEN CURTIS

AUTRES SUJETS COURTS

*

QUESTIONNAIRE

Prix de présence — Entrée: 25c.
SECRETARIAT DES SYNDICATS

La science étudie encore l'impor­
tance de l'hérédité dans la forma­
tion de la personnalité. Mais elle af­
firme que les maladies vénériennes 
sont transmissibles des parents aux 
enfants. Les hygiénistes du ministè­
re de la Santé nationale et du Bien- 
être social conseillent l'analyse du 
sang pour tous. C'est le seul moyen 
de vous assurer que vous êtes ex­
empt de toute maladie vénérienne 
transmissible à vos enfants.

Municipalité 
St-Chs Borromée

Me JEAN-ROBERT PIETTE REMET SA 
DEMISSION COMME SECRETAIRE

Ces qualités lui ont créé un sur­
croît de travail qui l'oblige à démis­
sionner, s'il veut, explique-t-il, réus­
sir ce que son ambition légitime en­
tend conduire à bien.

Le Conseil désire reconnaître pu­
bliquement ses bons offices et le re­
mercier cordialement pour les multi­
ples services rendus à la chose mu­
nicipale. Et ce n'est qu'à regret que 
ce départ est accepté. Il fut un col­
laborateur fidèle et désintéressé et 
demeurera en retour un ami.

Il est remplacé dans ses fonctions 
par M. Yves-A. Dion, courtier.

Naissance
à Crabtree

La dernière séance du Conseil 
municipal de St-Charles Borromée a 
été assombrie par le départ de Me 
J.-R. Piette, secrétaire - trésorier de 
la municipalité depuis plus de cinq 
ans.

Pendant cette période, Me Piette 
a collaboré sagement et pleinement 
avec les conseillers et les contribua­
bles.

Son affabilité, sa vivacité d'es- 
d'esprit, sa compréhension de ses 
semblables et sa patience lui valu­
rent la sympathie et l'amitié de ceux 
qui entrèrent en relation avec lui. Sa 
clairvoyance et ses connaissances 
légales ont sans doute contribué au 
progrès de la municipalité et ont 
été d'un appréciable secours aux 
administrateurs.

Le 6 mars, Joseph - Yves — Roch- 
Lucien, fils de M. et Mme Paul Lan­
dreville IHélène Bélair). Parrain et 
marraine: M. et Mme Lucien Lan­
dreville de Joliette.

ra-t-il habituellement? Les yeux 
; promèneront dans l'église, l'esp 
sera envahi par des pensées cc 
plètement étrangères à la re! g or 
On ne priera pas. Et alors, une Te 
se où l'on ne prie pas ne mérite c 
cune grâce!

Il faut un livre de piété. Il e 
mieux de choisir un PAROISSIEN c 
il contient des prières liturgique 
celles que l'Eglise a toujours e 
ployées dans l'oblation du saint S 
crifice... Il faut le lire avec foi, av 
attention, pénétrer le sens des pr 
res qu'il renferme, en goûter la su 
vité...

Ce serait se tromper étrangeme 
que de croire qu'un livre est dép 
cé dans la main d'un homme, 
cite des personnages illustres, 
avocats, des académiciens, des d 
putés, des hommes éminents, des 
vants distingués qui vont tous les c 
manches à la messe avec leur misse

□

C*1

Le livre de messe
Une regrettable habitude s'est 

glissée parmi nous, surtout chez les 
hommes qui fréquentent d'ordiniare 
les offices; c'est de ne pas apporter 
un livre de prière à l'église. La Mes­
se étant l'acte le plus sublime de la 
religion, l'oeuvre la plus sainte, il 
faut y assister avec une pieuse at­
tention, et suivre par l'esprit et par 
le coeur le renouvellement sur l'au­
tel du Sacrifice du Calvaire.

Si l'on n'a pas de livre, qu'arrive-

A poids éga1, le lait écrémé con­
tient autant de protéines, un peu 
plus d'hydrates de carbone, autant 
de calcium, de phosphore, de fer, 
de vitamines B et de vitamine C que 
le lait complet. C'est pourquoi, di­
sent les hygiénistes, si votre budget 
ne vous permet pas d'acheter du 
lait complet pour toute votre famil 
le, le lait écrémé vous fournira un 
substitut très recommandable.

L'impatience est
un symptôme

L'impatience peut être un symp­
tôme de mauvaise santé, nous rap­
pellent les hygiénistes. Les personnes 
disposées à l'irritabilité doivent con­
sulter un médecin. Car cette dispo­
sition est habituellement l'effet et le 
signe d'un désordre de l'esprit ou 
du corps. Les gens grincheux sont, 
le plus souvent, des gens qui souf­
frent de l'estomac.

L'HEREDITE
Vous ne pouvez pas choisir vos 

parents et votre hérédité, mais vous 
pouvez cependant beaucoup pour 
votre santé et pour celle de vos en­
fants. Les experts estiment que le 
milieu et les habitudes de vie sont 
des éléments aussi importants que 
l'hérédité. Ils engagent les Cana­
diens, à contracter de bonnes habi­
tudes de vie, qui se transmettront à 
leurs enfants et augmenteront leurs 
chances de vigueur et de bonheur.

Moi, qui dois mourir !...
Passez, fuyez, retirez-vous de moi,
O plaisirs éphémères !
Car, je vous hais ! vos douceurs sont amères ;
Je n'y prête pas foi . . . •
Bonheurs empoisonnés, où le remords se cache 
Vous venez vous offrir,
Passez, fuyez, plaisirs, sans qu'à vous je m'attache 
O, moi qui dois mourir !...

Richesses, honneur, vous n'êtes que mensonge 
Fausse félicité

Vous ravissez la paix et la bonté,
Vous passez comme un songe !
C est, en vain, qu'à mes yeux vous venez vous offrir 
Serviles glorioles,
Je ne craindrai jamais vos fourbes auréoles 
O, moi qui dois mourir !

Je préfère à ces fleurs, la fleur de la vertu,
Où germe la prière ;
J'aime mieux briller de la pure lumière 
De l'ange et de l'élu . . .
Passez, passez, ô plaisirs éphémères 
Car, je vous hais, en vos douceurs amères 
Toujours, je veux vous fuir/
O, moi, qui dois mourir.

J.-M.-R. VILLENEUVE, O.M.I

Le rôle de
l'Esprit-Sain

De même que l'Esprit-Saint rer 
plit l'univers, de même établit-il so 
demeure en chacun de nous,- il et 
le souffle qui de l'intérieur anime1 

| chacune de nos vies. A l'extensio 
de l'univers qui s'offre à l'action de 
l'Esprit correspond la profondeur de 
nos âmes. Le véritable abîme su* 
lequel plane l'Esprit de .eu nèr 
point tant celui des eaux ou de le 
matière dont la sagesse peut faire 
sortir un monde immense,- c'est l'a­
bîme sans fond du coeur humair 
d'où elle peut faire jaillir un amoir 
sans bornes. Notre âme spirituelle 
est plus profonde que le monde 
n'est grand; l'Esprit habite infiniment 
plus en chacun de nous qu'en toute 
la création qu'il remplit pourtant de 
sa présence...

Quand Jésus instruit ses disciples 
du rôle nouveau de l'Esprit dans le 
monde racheté, c'est sur son carac­
tère d'intimité personnelle qu'il in 
siste. L'Esprit qu'il ieur enverra habi­
tera en eux: c'est l'intime de leur 
âme qu'il éclairera, c'est clans le se­
cret de leur coeur qu'il leur fera voir 
le chemin que l'amour leur trace; il 
leur parlera comme un hôte intérieur 
dont ils ne pourront méconnaître la 
présence... C'est le consolateur très 
bon, repos dans le labeur et dou­
ceur dans les larmes, lumière bien­
heureuse qui pénètre au plus pro­
fond des coeurs.

Père J.-T. Declos, o.p.

(1903).

Plus vous serez généreux, plus Jé­
sus-Christ aura la liberté d'agir en 
vous, et par conséquent do vous ren­
dre saint et ensuite semeur de sain­
teté.

/ WM a MARb
POUR EMPÊCHER LE 

SUCRE DE DURCIR
Gardez In cassonade et le 
sucre eu poudre dans le 
réfrigérateur. Ceci les cm- 
pêche de durcir et ils restent 
frais. Si la cassonade est 
durcie quand vous l'achetez, 
fuitcH-ln chauffer dans le four.

BR-7-nr

ffuz 'utncà c&ôvie^. - &mpécye^.

BLUE RBBBON
"IE CAFÉ DE QUALITÉ"

Cest le genre de café que vous serez fière 
de servir ... riche • • • savoureux • • • satis­
faisant, En boîtes et en bocaux hermétiques 
seulement—toujours FRAIS.

-v J

COLLECTIONNEZ LES COUPONS pour obtenir
Les Livres do Conies d'Enlanls "L0UPIN ET JACARD”

— « 1 *üD°rbora«nt Illustré*, relaient
. . îi mctasaîf9 ?v?n,ürM; OffirU GRA- î>/1 TUITEMEN f. ainn que d'aufroi ptimos de

valour, en échange det coupons qui se 
frouv.nl dans le Thé, le Café et ta Foudre 
a r'ale Olue Ribbon.
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Donnez
a Rouge

ussi fidèlement en temps de paix qu’au cours des 
hostilités, la Croix-Rouge Canadienne poursuit sa 

îe de secourir et de guérir. Pour contineur 
services d’après-guerre, elle dépend entièrement 

de vous. Aidez-la à remplir ses importantes 
fonctions-

HOPITAUX de FRONTIERE

AIDE AUX ENFANTS INFIRMES

ASSISTANCE AUX VETERANS

INSTRUCTION en NATATION, 
SÉCURITÉ, HYGIÈNE

CLINIQUES d’HYGIÈNE

SECOURS AUX SINISTRÉS

SERVICE de TRANSFUSION du SANG

INSTRUCTION en ALIMENTATION 
et PREMIERS SECOURS

mm

qui veulent être des apôtres dans 
leur domaine, tous ceux qui veulent 
se renseigner sur la vie, le dévelop­
pement, l'orientation de leur profes­
sion d'instituteurs et d'institutrices, 
voudront s'abonner à "L'Enseigne­
ment".

Pour abonnement annuel, s'adres­
ser à Mlle Eliette Poirier, secrétaire 
de l'Association, St-Félix de Valois, 
à qui on peut faire parvenir son 
nom, son adresse et la somme de 
50c.

ON A BESOIN DE CINQ DE DOLLARS.
CONTRIBUEZ GÉNÉREUSEMENT! L’OEUVRE 

DE MISÉRICORDE NE FINIT JAMAIS.

Cette annonce est généreusement contribuée par
THE ONTARIO PAPER CO. LIMITED

et sa filiale,
QUEBEC NORTH SHORE PAPER COMPANY

Usines Ue papier-journal à Thorolü. Ontario, et Baie Coincau, P.Q.
Operations forestières à Heron Bay. Ontario. Baie Comcau,

Franquelin et Shelter Bay, P.Q

En Bonne Santé
Et Plein d'Entrain

Les Pilules du Dr Chase pour les 
Reins et lo Foie ont un lonrç record 
d'efficacité commo régulatrices du 
foio, des reins et des intestins.

Elles rétablissent promptement 
l’hygiénique activité de ces organes— 
elles aiguisent l'appétit et contri­
buent à améliorer la digestion.

Chassez les poisons avec les Pilules 
du Dr Chase pour les Reins et lo 
Foie; recouvrez votre entrain et votre 
bonheur.

35 cta la boîte.

ST-ESPRIT
D.N.C) - NAISSANCES - Le 17 

février, Jos. - Fernand - Gilles, en­
fant de M. et Mme Jean Vézina 

Mailhot). Parrain et marrai­
ne: M. et Mme Fernand Brisson (Cé­
cile Vézina) oncle et tante de l'en­
fant. — D.-A. Robert, curé.

Le 2 mars, J. - Bernard - Fran- 
enfant de M. et Mme Rosaire 

Ethier (Laurette Comtois). Parrain et 
a: aine: M. et Mme Paul Boulard 

Jeannette Ethier), de Montréal, on­
cle et tante de l'enfant — Abbé O. 
Bérard, vicaire.

— Le 4 mars, Marie - Simonne - 
Lisette, enfant de M. et Mme Geor­
ges Côté (Gilberte Bready) de Ste- 
Julienne. Parrain et marraine: M. et

Mme Léon Côté (Simonne Trépanier) 
de Montréal, oncle et tante. — Abbé 
O. Bérard, vie.

— Le 5 mars, Marie - Angèle - 
Diane, enfant de M. et Mme Armand 
Vézina (Marie-Jeanne Richard). Par­
rain et marraine: Jérôme et Simonne 
Vézina, frère et soeur de l'enfant. — 
Abbé O. Bérard.

Le problème des 
élites en Chine

Le problème des élites est un de 
ceux qui se poseront dans un avenir 
très proche avec la plus vive acuité 
da ns une Chine en complète trans­
formation. Or jusqu'ici le catholicis­
me s'est surtout répandu dans les 
campagnes, car c'est aux paysans 
que se sont de préférence adressés 
les missionnaires. Il faut dorénavant 
travailler surtout dans les grands 
centres et pour cela les missions de 
Chine ont un besoin de plus en plus 
grand de prêtres fort instruits, d'au­
môniers spécialisés, de professeurs 
même laïques catholiques. Pour son 
oeuvre de réorganisation et de mo­
dernisation, le gouvernement de 
Nankin a demandé à l'Amérique de 
lui envoyer 20,000 intellectuels. Les 
missionnaires se demandent avec 
anxiété combien parmi eux seront 
catholiques.

été aussi fort endommagé par la - . r* '
fumée. L'incendie était combattu Hauf poste confie
sous les ordres du chef Jcs. Lévesque > la ^ > «p ■
et de son assistant. Le feu -e déclara |C3 £• U«""A, il fUuCQU 
dans la chambre aux fournaises. —
Nous remercions tous ceux qui se 
sont dévoués en cette circonstance.

A L'EGLISE - Le 29 février nous MONTREAL, 4 mers. - M. A.-A. 
avions l'honneur d'entendre notre Gardiner, gérant général du servi- 
orgue, qui rehaussera l'éclat de nos ce des voyageurs du Canadien Na- 
cérémonies. tional, annonce que M. O.-A. Tru-

DE PASSAGE — M. Paul-Emile deau, agent général du service des 
Riopel de Montréal, de passage chez voyageurs pour le district de Mont- 
son père, accompagné de Mlle Li- réal, a été promu ou poste de gé- 
lianne Lafortune, de St-Esprit et de rant général adjoint de ce service, 
M. et Mme Gérard Riopel. en remplacement de M. W.-E. Nor-

DECES — Lundi dernier, après le ton, décédé, 
chant du Libera nous avons inhumé 
le corps de M. Orner Collin, de St- 
Lin, décédé accidentellement à Ste- 
Julienne dons le moulin à scie de M.
Armand Payette. Il fut transporté à

Valeurs de placements
( Obligations de tout genre )

SPECIALITE : Achat et vente 
"Dominion du Canada"

GUY
Directeur

P. - E. LETOURNEAU INC.
10 ouest ,rue St-Jacques,
MONTREAL 636, BOULEVARD MANSEAU,
Tél.s BE. 2616 Tél.: 1193-w - JOLIETTE, Qué.

du C. N. R.

BRULEURS A L'HUILE
// FAIRBANKS MORSE"

UESERVOliüS A LTI ÜILE

90 - 120 - 150 - 200 - 500 - 1,000 - 2,000 gallons

F. RATELLE
FERBLANTIER - PLOMBIER 

Adresse: 575, ST-VIATEUR, JOLIETTE TEL. : 475

l'abbé Albée Forget, actuellement 
vicaire à St-Jean-de-Matha. — Nos 
profondes sympathies à M. l'abbé 
Forget, de la part de ses anciens pa­
roissiens de Lcivaltrie.

FELICITATIONS - AM. Jean-Ma­
rie Lajoie qui vient d'être nommé an­
nonceur au poste de CHEF de Gran­
by-

DECES — A Montréal, est décédé 
la semaine dernière, Rosaire Faust, 
époux de Marguerite Hétu. Il était 
le beau-frère de MM. Paul et Pierre 
Hétu. — Nos sympathies à la famil­
le.

l'abbé A. Dufort, ancien curé, âgée 
de 90 ans. — A M. le curé et aux 
membres de sa famille, nos sympa­
thies.

ASSEMBLEES REMISES - A cause 
du mauvais temps les assemblées de 
la Coopérative des planteurs de Ta­
bac, de l'U.C.C., des membres de la 
chorale ont lieu cette semaine.

GRANDE RETRAITE - C'est du 23 
au 30 mars qu'aura lieu la grande 
retraite paroissiale. Préparons-nous 
pour qu'elle soit un succès.

Joseph. Le prix du passage est très 
populaire*. $1.35.

Prière de donner son nom à M.
Paul Gauthier.

HOCKEY — Un certain club "se- l'hôpital mercredi après-midi * *• il 
nior" de la région se plaignait de*-- expira le lendemain matin. — Aux 
nièrement de la rudesse de notre families Collin et St-Jean, sincères 
équipe.

En marge de leurs invectives in-
sympathies.

REMIS A PLUS TARD A cause

maine aux exercices 
fermée à la Maison Querbes.

STATISTIQUES - D'après les ré­
centes statistiques nous avons à St- 
prit 368 familles formant une popu-

re.
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RETRAITE — Un groupe d'hommes justifiées, plusieurs seraient très an- de la température, notre festival 
et jeunes gens ont pris part cette se- xieux de savoir quelle impression ils sportif été remis à une date ultérieu-
—-----------d'une retraite gardent de leur rencontre avec Raw- 1

don à l'aréna de Joliette, samedi soir 
dernier.

SYMPATHIES - A Mme Adrien'
Lamarche à l'occasion de la mort de

STE-BEAYRIX
lotion totale de 1,705 habitants. Les ! sa mère, Mme Joseph Dufort, décé- RETOUR — Nos retraitants re- J

dée à St-Alexis, la semaine dernière, viennent enchantés de leur retraitecultivateurs sont au nombre de 173. 
PELERINAGE A L'ORATOIRE - Le — Aux membres de la famille de

19 mars, fête de saint Joseph, aura M. Orner Collin, de St-Lin, décédé 
lieu un pèlerinage à l'Oratoire St- accidentellement mercredi dernier.

Message à tous mes clients
Des raisons particulières m'ont incité à vendre ma boutique 

de forge pour m'occuper plus activement de la vente de

Machines agricoles
de très bonnes marques et spécialement des machines Cockshutt.

* * *
Je profite de l'occasion pour remercier mes anciens clients 

et les inviter à me conserver leur patronage pour ae nouveaux 
succès clans ma nouvelle entreprise.

VIATEUR HENAULT
Ste-Eiisabeth, (Joliette), Qué.

STE-JULIENNE

fermée.
TEMPETE — La dernière tempête 

a interrompu toute circulation. Le 
vent a éîé si violent qu'il a causé 
des dégâts à la façade de notre 
église.

W: ‘«Y--:.
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(D.N.C-) - BAPTEME - AM.
Mme Laurent St-Jean (Cécile Ethier) Henri Loyer, 
un fils, Joseph - François - ‘ “ ' '

M. Trudeau a plus de 40 ans d'ex­
périence dans le service des voya­
geurs. Né à Waterloo, P. Q., en oc- 

TRANSACTION - M. Laurent Rio- tobre 1888, il fit ses études au col- 
e\ pel a acheté la propriété de M. |ège St-Bernardin et à l'académie

ST-ALEXIS
(D.N-C.) — La soirée d'amateurs 

au profit de l'U.C.F. et des oeuvres 
: paroissiales fut un véritable succès 
: samedi dernier. Plus de 25 numéros 
au programme très goûté. Les prix 
de 2 $5.00 furent gagnés par MM. 
Léo Piquette, de Joliette et Maga- 

! sin Tabah. La valise par M. Emile 
| Ricard. — Les recettes: $250.00; pro­
: fit net: près de $200.00 — Nos féli­
citations et remerciements aux orga­
nisateurs, figurants et auditeurs.

A L HOPITAL - Le 13 février fut 
j baptisée M. - Rose - Adèle enfant de 
Armand Bertrand et de Cécile Ma­

I gnan. Parrain-. J.-Arthur Magnan; 
1 marraine.- Philomène Magnan.

SEPULTURES - Le 21 février, sé­
pulture de Louisa Landry décédée à 
Montréal, à 60 ans, épouse de Al­

I bert Pauzé- Libera à St-Alexis.
— Le 5 mars, Arzélia Forest, épou­

se de feu Joseph Dufort et mère de

Négligence
coupable

Il ne faut pas avoir honte d'être 
malade, nous disent les hygiénistes 
fédéraux. Mais on doit se sentir cou­
pable si l'on néglige d'utiliser tous 
les moyens mis à notre disposition 
par la médecine moderne, pour le 
diagnostic et pour le traitement des 
maladies. C'est le négligent, et non 
le malheureux, qui doit avoir honte, 
car il entretient un danger pour lui- 
même et pour autrui.

L’EAU : v VIENT A LA 
UE quand Earome du 

Maxwell emplit Fair. La 
Torréfaction Radiante dé­
veloppe toute la saveur de 
ce merveilleux mélange de 
cafés.

I

de Waterloo. Il entra au service du
-...... -r-----. . - . # Michel. PASSAGE — Mlles Madeleine Grand Tronc en 1906 comme com-
Parrain et marraine: M. Julien Ethier jeanne Tellier, Annette et Pauline mis 
eî Irène DeBellefeuiüe. M. Ethier est p0y, ainsi que Mlle Bellerose, en

excursion de skis aux alentours du 
Lac Cloutier.

L'ersseigrsement //

Nouveau GARAGE à St-Lin
COÜRCHESNB & LUSSIER.

Temporairement au garage Laurentide Clothing

employé à la Radio patrouille à 
Montréal. Porteuse: Mlle Yvonne
Ethier, tante de l'enfant.

DECES ARCHAMBAULT - Le 5 // 
mars, après quelques mois de mala­
die est décédée à 75 ans, Maria Ar­
chambault, épouse en 1ère noces de Organe officiel de la Corporation
feu Ernest Larivière et en 2èmes de ................ ...............
feu Alfred Legault. Les funérailles 
ont eu lieu samedi le 8. Le service 
fut chanté par M. l'abbé Orner La- ; 
ne, ancien vicaire, assisté des abbés 
Damien Robert et Alcide Allary. Aux 
autels latéraux MM. Olier Bérard,

Toutes les Institutrices" ont connu 
a "PETITE FEUILLE" qui rendit de si 
grands services dans !e domaine pé- 

vicaire à Sî-Esprit et Eugène Desro- dagogique. Toutes voudront donc 
chers, vicaires. aussi connaître "L'ENSEIGNEMENT '

Les porteurs étaient MM. Henry qui vient de prendre la place de la 
Wolfe, Azarie Payette, Emilien Pel- "Petite Feuille".

dans le bureau de vérification 
du service des voyageurs à Mont­
réal. Nommé commis aux annonces 
dans le bureau de l'agent du servi­
ce des voyageurs pour le district de 
Montréal en 1910 il fut promu suc­
cessivement au poste de commis aux 
excursions, commis en chef et re­

- . .présentant spécial. En mars 1935 il
des Instituteurs et Institutrices ca- devint agent du service des voya- 
tholiques de la province de Qué- geurs pour le district de Montréal*

En octobre 1942, il fut nommé agent 
général, position qu'il abandonne 
pour occuper son nouveau poste.

bec

LAVALTRIE

Propriétaires : David Lussier et Roland Courchesne 
REPARATIONS GENERALES PIECES DE RECHANGES ETC-

tier, Oscar Duquette, Origène Wolfe

(D.N.C.) - BAPTEMES - Le 9 
j mars, à M. et Mme Maurice Pelle-

|)CI, wavA4I ____ L'ENSEIGNEMENT" aura cepen-|tier (Alice Giguè une fille bapti-
et Gérard Riopel. — A Mme Martha dont un but plus étendu: il se fera le sée par M. le vicaire Ls-J. Robert, 
Rougeau et à Mlle Eva Archambault, défenseur, le porte-parole, de tous sous les noms de Marie - Lise - Lor-

les intérêts professionnels de l'insti- '
tuteur et de l'institutrice. Il est en ef­
fet l'organe officiel de la Corpora-

sincères sympathies.
INCENDIE — Mercredi le 5 mars, 

vers 7 heures et 10 du matin, un in-
cendi se déclara au théâtre. Les tion générale des instituteurs et des 
pompiers volontaires se rendirent sur institutrices catholiques de la pro­
ies lieux et en quelques minutes ils vince de Québec, 
ont pu maîtriser les flammes* Les 3 Ceux qui ont aimé ^ la "Petite 
locataires ont du quitter la maison. Feuille", ceux qui ont à coeur I c­
Le restaurant de Germain Leclerc a ( mélîoration de leur profession, ceux

dûAru.

n

si

S

OUEST-

i
:

H m

oR sOl'hHEC a acheté «le l'Ouest en ^ . .
l'iU»: 32,133,000 minots de grain
0,1 22,811 wagons (blé: 5,663 wa* ^

avoine: 8,486, et orge 8,662), soit l'équivalent de 456 
convois do 50 wagons on un train ininterrompu s étendant de 
Montréal à Ste-Anne de la Pocatièrc. — Québec a payé aux culti- 
valeurs de l'Ouest en 1946: $32,000,000. En récoltant de 100 à 200 minots de grain de plus 
8Ur chaque ferme nous économiserons 20 millions de dollars! Au moms .1 acres dt pus 

terme en 1947?

raine - Yolande. Parrain et marrai­
ne.- M. et Mme Léonide Giguère, 
grands-parents de l'enfant. Porteu­
se: Mlle Yvonne Grégoire, tante.

— Le 19 février, à M. et Mme 
Maurice Payette (Jeannette Trudeau) 
un fils baptisé le 23 février à l'hôpi­
tal St-Eusèbe de Joliette, sous les 
noms de Joseph - Georges - Laurent. 
Parrain: Georges Laçasse,- marraine: 
Simonne Trudeau.

— Le 18 février, à M- et Mme J.- 
Paul Mathieu, aviculteur (Agathe 
Patenaude\ un fils baptisé à l'hôpi­
tal Ste-Justine, le 22 février, Joseph- 
Lucien-Richard. Parrain: Lucien Ma­
thieu, grand'père,- marraine: Rosella 
Lamontagne, grand'mère.

SEPULTURES - Le 14 mars, avait 
lieu la cérémonie des anges d'une 
fillette de M. et Mme Léo Jussaumo, 
décédée l'avant-veille à Montréal.

— Le 9 mars, M. le curé célébrait 
les funérailles de Renée Chagnon, 
enfant de M. et Mme Jean-René 
Chagnon, décédée la veille à Mont­
réal, à l'âge de 4 mois et 8 jours.

Nos condoléances aux familles 
éprouvées.

EN CONVALESCENCE - La se­
maine dernière, M. Hormisdas La­
chapelle, de St-Esprit, et frère de M. i 
le curé, subissait une opération sé­
rieuse à l'hôpital Général de Ver­
dun, à Montréal. Il est actuellement 
de retour parmi les siens.

DELEGATION - Le 6 mars cou­
rant, une délégation de la paroisse 
est allée assister aux funérailles de 
M. Aimé Forget, de Ste-Marie-Salo- 
mé. Le défunt était le père de M.

j.-A. TESSIER
Courtier en Assurances

506, rue St-Louis, Joliette Tél. 595

À

ri
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Eleveurs de poussins
PLYMOUTH ROCK BARRES

Achetez vos poussins d'un Couvoir Certifié et augmentez 
vos revenus. — Commandez vos poussins à bonne heure.

NOTRE COUVOIR EST CERTIFIE PAR LE MINISTERE DE
L'AGRICULTURE DE QUEBEC.

Ces poussins proviennent de poules sélectionnées et éprou­
vées contre la diarrhée blanche.

Adressez toute correspondance à

COUVOIR COOPERATIF
St-Jacques, Co. Montcalm

EUGENE SINCERNY, secrétaire-gérant, TEL. : 56

0744

00
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Bandes herniaires
CEINTURES ABDOMINALES et SUPPORTS de toutes sortes.

CORSETS DE MATERNITE et outres.

BAS ELASTIQUES BEQUILLES Etc. . . .

(

Consultations et 
ajustements par des 
experts dans nos sa­
lons d'ajustement 
modernes.

OSCAR LANDRY
PHARMACIEN

LA PHARMACIE LA MIEUX ASSORTIE DU DISTRICT

457, N.-Dame, Tel.: 228-229
J O L I E T T E

Le 7 mars, M. - Alma - Jocelyne, 
fille de Antonio Beaudoin et de Ber­
the Valois. Parrain et marraine: Ar­
thur et Alma Beaudoin, Ste-Béatrix-
— Abbé P. Lafortune.

* * *

— Le S mars, J. - Rosario - Lucien- 
Pierre, fils de Lucien Arbourg et de 
Thérèse Perreault. Parrain et mar­
raine: M. et Mme Rosario Perreault.
— Abbé F. Gadoury.

* * *
Le 9 mars, M. - Lucie - Hortense -

Manon, fille de Fernand Bruneau et
de Jeanne d'Arc Jublnville. Parrain
et marraine: M. et Mme Jean-Yves
Brunelle. — Abbé J.-A. Désy.

♦ * *
Le 9 mars, J. - Edmond - Gilles, 

fils de Emery Perreault et de Antoi­
nette Crépeau. Parrain et marraine: 
M. et Mme Edmond Perreault. — Ab­
bé F. Gadoury.

ST-FELIX-
DE-VALOIS

aux orgues par Mlle Y. Morin. Avant 
le départ il y eut un cantique d'a­
dieu. Un grand concouis de parents 
et d'arnis ont assisté au service, et 
ont suivi le corps à Ste-Julienne où 
un Libera fut chanté avant l'inhu­
mation.

Nos sympathies à la famille.

Variété des
tempéraments

Il n'existe pas deux empreintes 
digitales qui soient identiques. D'ail­
leurs, il n'existe pas deux individus 
identiques à tous égards. On ne peut 
donc édicter des règles absolues, 
applicables à tous les individus. C'est 
une raison de plus, disent les hygié­
nistes experts d'Ottawa, pour con­
sulter le médecin qui étudiera votre 
tempérament pour adapter ses or­
donnances.

Heu reuse

LE CERCLE 
ST-THCMAS

D'AQUIN
(suite de la 1ère pape)

ne l'étions pas et les fameux statuts 
ont nécessite plusieu refontes — 
disons une douzaine, .uur l'édifica­
tion de nos successeurs, — avant de 
recevoir l'approbation définitive de 
la Préfecture des Etudes.

Malgré ce contretemps, déjà des 
travaux, débats et autres, étaient 
commencés, et sous une apparence 
d'inactivité, s'élaborait la vie d'un; 
cercle que nous voulons au moins 
centenaire. Et Son Excellence Mgr 
Papineau, le premier en *êîe de nos 
membres honoraires, daignait hono-; 
rer nos Statuts de son approbation 
et signait notre Acte de Fondation.

La dernière édition de l'Ordo des 
Elèves du Séminaire de Joliette — 
no 61, p. 68, — mentionnait déjà 
l'existence de notre Cercle. A vrai 
dire, la fondation officielle ne de­
vait avoir lieu que ;e 21 février 1947.

Après la prière du soir, ces assi­
ses historiques s'ouvraient solennel­
lement à la salle de musique où les 
philosophes avaient été convoqués 
pour la circonstance.

Le Père Supérieur, accompagné 
du Père Préfet des Etudes, de notre 
modérateur et d'autres professeurs, 
aveit accepté de les présider.

Après un mot de circonstance, M. 
Yvon Desrosiers entamait un subs­
tantiel discours destiné à la présen-l 
tation du Cercle. Ce travail, plein 
de ‘oç'que et de rcison, tendait à 
nous faire mieux comprendre ce 
qu'est la culture intégrale et à pré­
ciser les moyens adéquats pour y 
atteindre.

Cela, en plus d'expliquer le but 
de notre Cercle et sa devise: "Per­
fection et Personnalité".

M Desrosiers s'est acquitté de sa 
tâche avec beaucoup de clarté phi­
losophique, dans un style et une 
phrase sans reproches- Nous vou- ; 
Ions le féliciter sincèrement pour la 
somme de travail qu'il a dû consa­
crer, de par lui-même à l'élabora­
tion de ce que nous devons appeler 
un traité car c'est déjà plus qu'un 
essai. Le tout était si profond et, 
sans doute, aussi, si clair que per­
sonne ne trouva de questions à po-1 
ser.

Le Père Supérieur voulut bien en­
suite nous adresser quelques mots 
d'encouragement et de sympathie.
Il compara la naissance de notre 
Cercle à celle d'un enfant. Toute­
fois celle-là comporte plus d'aléas 
que celle-ci et il nous mit en garde, 
contre les écueils inhérents à toute 
fondation. Grand merci donc au Pè­
re Supérieur. Après lecture des piè­
ces officielles par le Secrétaire, on 
procéda à leur signature. C'est alors 
que notre Acte de Fondation fut si­

gne par le Père P.-M. Farley, Supé­
rieur. par nos invités ,par les élèves 
du 96ème cours et par les membres 
du comité de Philo I; tandis que nos 
Statuts recevaient l'approbation du 
Père Préfet des Etudes, des membres 
du comité de Philo II et des respon­
sables du Cercle. Une copie de ces 
actes, dûment approuvée et ratifiée, 
a été déposée, sous signature du se­
crétaire et de l'assitsant-secrétaire, 
aux voûtes de la Préfecture des Etu­
des pour fins historiques.

Ainsi se termina la séance d'ou­
verture du Cercle Saint-Thomas d'A­
quin.

Avant de clore ce premier rap­
port, nous tenons à souligner l'atti­
tude que nous avons prise vis-à-vis 
a partie élocution de cette séance. 

Nous entendons marquer par là le 
désir des fondateurs qu'il soit tenu 
un compte plus rigoureux du fond 
et de la forme des travaux que de 
la façon avec laquelle ils seront dé­
bités à la séance.

Chacun se demande quel sera l'a­
venir de notre cercle? Npus ne pou­
vons le prédire, mais nous souhai­
tons que les efforts qui ont entouré 
sa fondation se changent pour lui en 
bénédiction salutaire à tout notre 
milieu étudiant.

Séminaire de Joliette, 10 - 3 - 47,
par: René Coderre, sec.,

Réal Aubin, ass.-sec. 
-----------------+-----------------

Club de Bridge 
Joliette

SOIREE DU 6 MARS

GROUPE I - M. l'abbé A. Lalan­
de.- 2,020; M. Bruno St-Georges: 
1,930.

GROUPE II - M. J.-J. Bélanger: 
2,980; Mme A. Sanschagrin: 2,240.

GROUPE III — Mme Ant. Dupuis-. 
2,760; Mme J.-A. Comtois: 2,300.

COMMENTAIRES — Cette soirée 
était la dernière de la saison régu­
lière. Ce soir 13 mars, chez le prési­
dent a lieu la réunion de tous les 
membres —24— pour la remise des 
honneurs eux meilleurs compteurs, 
avec allocutions, etc., sans oublier
une bonne partie de Bridge.

-----------------*---------- ------

Ont été baptisés 
à la Cathédrale

(D.N.C) — Grande soirée jeudi 
soir à la salle paroissiale organisée 
par les Chevaliers de Colomb de 
St-Félix. M. Hermas Laporte, courtier 
en assurances, est l'organisateur. 
Cette soirée sera irradiée par le 
poste CJSO de Sorel. Elle promet 
d'ètre très intéressante. Les prépara­
tifs se font avec entrain. Un choeur 
mixte de 40 voix est sous l'habile 
direction de Mlle Raymonde Dufres­
ne, organiste. Le R. Fr. M. Généreux, 
c.s.v., directeur de l'école, sera au 
piano d'accompagnement. Nous sou­
haitons bon succès à l'organisateur 
et à tous les figurants.

ACTIVITE PAROISSIALE - Une 
grande activité règne dans la pa­
roisse- Avec le printemps c'est toute 
l'organisation d'une nouvelle année 
de production qui s'éveille- Aussi 
voit-on les cultivateurs de la parois­
se et ceux des paroisses environ­
nantes s'approvisionner de tout ce 
que requiert la ferme, machines 
agricoles, éleveuses à poussins et 
tout le matériel requis pour l'avicul­
ture, engrais alimentaires, etc., etc.

Le Couvoir Avicole qui est en opé­
ration depuis un certain temps bat 
son plein. A chaque jour des milliers 
de poussins partent pour des desti­
nations différentes.

La Meunerie Coopérative est en 
pleine production et les différents 
magasins de gros et de détail voient 
chaque jour un nombre grandissant 
de clients. Avec l'éveil de la nature 
c'est la reprise intense de toute l'or­
ganisation paroissiale.

BAPTEME — Le 8 mars, Joseph - 
Yvon - Claude, enfant de M. et Mme 
Jacques Desrosiers (Marie - Berthe 
Gravel*. Parrain et marraine: M. et 
Mme Lucien Desrosiers, grands-pa­
rents de l'enfant.

SEPULTURE — Le 11 mars eut lieu 
le service de Lucienne Amyot, épou­
se de M. Orner Bergeron, bourgeois, 
décédée le 8 courant, à l'àge de 57 
ans, après une longue maladie, ac­
ceptée avec une grande résignation 
chrétienne.

inconscience
Une personne véritablement et 

parfaitement saine n'a pas conscien­
ce de son corps. Ce sont les malai­
ses et les maladies qui nous donnent 
conscience de notre organisme et de 
ses fonctions.

Les experts nous conseillent de 
nous faire examiner par un méde­
cin, qui possède seul la formation et 
l'expérience nécessaires pour dé­
couvrir ce qui ne va pas dans notre 
machine humaine et pour prescrire
un traitement approprié.

----------------------------------- -------------------------------------

J'ai bien souffert, mais je ne me 
suis pas plaint; j'ai enduré ça pour 
les missionnaires. Le bon Dieu va 
m'emmener au ciel pour faire un 
saint.

* * *

L'amour vrai doit aller jusqu'au 
sacrifice; sans cette signature "à 
l'encre rouge" nos actes les plus fer­
vents ne seront pas ce qu'ils doivent 
être.

G ON DEMANDE
l n«‘ servante dV\|K*ri«*nce. Position 

permanente. Pas «!•• lavag»* mai- devra 
fournir des références. S'adresser à 717 
rue ST-LOUIS, Joliette.

• LINGERIE A VENDRE
Paletot d*liiver noir, presetue neuf, 

grandeur 38. Au—i radio de table Victor 
5 lampes. S'adresser à M. WIEDEE CA- 
RIGNAN, l’Epiphanie, P. Q.

9 PALETOT A VENDRE
Paletot de printemps de couleur bleu 

marin. 38 - 40; au--i 3 manteaux pour 
jeunes filles, lr- tout en parfait ordre. 
Aussi ‘Maçonnite”. S'adresser à 38.3 rue 
ST-LOUIS, Joliette. 13 m. 1 f.p.

Maisons à vendre
Rue Notre-Dame, coin St-Darthé- 

letny: 4 maisons, 11 logis, 1 épice­
rie. 'Terrain 96 x 120 pieds. — Une 
dçs meilleures places d’affaires de 
la ville. — Grosse clientèle. Vendra 
le tout en bloc ou séparément. Bel 
avenir à un homme actif. Cause de 
vente: maladie.

Rue St-Cbarles (Christ-Roi): 1
maison neuve en bois et briques, 8 
pièces, 1 garage, bien finis.

Rue St-Viatcur, (coin de rue) : 3 
maisons, 6 logis, 1 magasin. Vendru 
le tout en bloc.

Rue Des Carrières, (coin), voisin 
de la chapelle St-Joseph: 1 maison, 
2 logis, grand terrain. 1 logement 
libre au 1er mai.

J’ai plusieurs autres propriétés et 
lots à vendre dans diverses parties 
de la ville.

J.-E. Lapalme
Agent J'immeubles

Tél.s 355, — 715, rue Manseau, 
JOLIETTE

Maurice Brisson
Directeur de funérailles

EMBAUMEUR DIPLOME SALONS MORTUAIRES

SERVICE D'AMBULANCE

Tél. 386, 112, St-Chs Borr. sud
Joliette, Qué.

M » tu

i

L'imprudent croit à la chance ? ? ?
Le prévoyant accroît son assurance 1

FRENETTE & FILS
COURTIERS EN ASSURANCES

Téléphone 750 JOLIETTE
Coin Manseau et St-Barthélemy,

I

• LOCAL DE MEUBLES USAGES
Chesterfield, 3 morceaux, muge vin; 

1 fauteuil vert en pliichc de soie; cou­
chettes; bureaux; matelas; chaises ber­
çantes; set de cuisine; pharmacie, au­
tres meubles neufs et usagés, etc. S’a­
dresser à 148 ST-CH ARLES Sud. près 
de Lanaudière. Joliette.

• MAISON A VENDRE
Maison neuve, dans la ville de St-Lin, 

8 appartements, grand terrain, libre pour 
le 1er mai; aussi quelques meubles. S'a­
dresser à EDMOND PRISE BOIS, St- 
Lin des Laurent ides, (L'Assomption), 
P. Qué.

• FILLE OU COUPLE DEMANDES
On demande une jeune fille ou un 

couple pour service dans un restaurant 
•*t ii-<i en dehors. Emploi permanent. 
Bon salaire. S’adresser à GERARD 
TOURANGEAU, St-Roch l'Achigan, 
(L'Assomption). Tél. 53 s. 12.

13 m. 3 f. p.

A LA POPULATION DE RAWDON ET DES ENVIRONS

CARROLL & MARIN
DIRECTEURS DE FUNERAILLES ET EMBAUMEURS DIPLOMES
offrent un service courtois et discret d'embulance et de taxi.

JOUR ET NUIT 
Aussi, fleurs pour toutes circonstances.

TELEPHONE : 89

477, rue Queen, Rawdon, Qué.

Chez Mme RENE MARION, 
18, rue Principale,

St-Félix de Valois, (Joliette)
Les dames »*t les demoiselles trou­

veront un bel assortiment «le CHA­
PEAUX EXCLl SI FS, ainsi que des 
chapeaux pour enfants, des man­
teaux. robes, costumes, etc., des lias 
«le soie et fie nylon, le tout à des 
prix très raisonnables.

VENEZ SANS TARDER

Nouvel horaire en 
vigueur le 2 mars

CANADIEN NATIONAL A JOLIETTE

r
O TERRE A VENDRE

\ St-Cléophas, :1* mille du village, 
bonne terre «le 103 arpents dont 28 boi­
sés; érablière de 1,200 érables, électri­
cité, eau courante. S’adresser à M. AL­
PHONSE CLOUTIER, même endroit. — 
Tél. 601 s. 14. 13 m. 2 f. p.

Du

Le 5 mars, M. - Théophista - Mar­
guerite - Françoise, fille de Wilfrid 
St-Amour et de Marguerite Lapor­
te. Parrain et marraine: M. et Mme 
Théophista Picard. — Abbé V. 
Amyot.

* * *
Le 6 mars, M. - Jocelyne - Mireil­

le, fille de Onéziphor Turcotte et de 
Adrienne Robillard. Parrain et mar­
raine: M. et Mme Ismael Turcotte, 
St-Esprit. — Abbé P. Lafortune.

QUOTIDIEN
115 Rivière à Pierre -

Montréal 7.20 a.m. 
110 Montréal - Garneau 10.10 a.m.!

Exc. DIMANCHE ET LüNDi
113 Garneau - Montréal 9.05 a.m.

LUNDI SEULEMENT 
213 Hervey - Montréal 9-25 a.m.

LUNDI Excepté
33 Noranda - Montréal 9.40 a.m.

DIMANCHE excepté 
109 Québec - Montréal 3.10 p.m.
114 Montréal - Garneau 7.25 p.m.
116 Montréal -

Rivière à Pierre 8.15 p.m.
DIMANCHE SEULEMENT 

209 Garneau - Montréal 8.45 p.m. 
216 Montréal -

Rivière à Pierre 7.40 p.m.
SAMEDI excepté

34 Montréal - Noranda 11-15 p.m.
Pour autres informations signaler

115

POUSSINS
plus

Robustes
et

Vigoureux
avec

La moulée 
Début Poussins

Vous désirez un

RESERVOIR A L'HUILE

d'une capacité de 100, 200, 
400 gallons, adressez-vous à

Jérémie Chaput
722, rue De Lanaudière,

Tél.: 780 Joliette

9 TERRE A VENDRE
70 arpents, bâtie, en très bon ordre. 

Conditions faciles. \ vendre avec ou *an- 
roulant. S'adresser à M. CAMILLE 
HETU, Ste-Béatrix, (Joliette), Qué.

A vendre
Rue NOTRE-DAME: 2 maisons «le 

deux l«*gi* dont une en bois avec grand 
terrain, cave «le 7 pieds en ciment, et 
l’autre en briques, garage et entrepôt, 
l'un libre à l'acheteur dans un et «leux 
mois de la vente.

Aussi autres maisons dans le- «liffê- 
rentes parties «le la ville; lots vacants à 
bonnes condition*. l’n seul lot rue 
St-\ iateur, coin «b* rue. — Voyez pour 
informations

J.-Ulric Chaput
Agent «l’immeuble*

448, ST-VIATEUR, JOLIETTE

Dr L.-P. Laporte,
M. D-

l’ost-Gradiié de New-York. — Major 
en service «b: Santé Royul-Canadicn. 
Ane. ass. en cbiniigie à l'hôpital mili­
taire «le Montréal. — Assistant étran­
ger au service d'urologie «le l'Hôtel- 
Dieu «le Montréal.
CONSULTATION: 3 à 5 h. ch. jour 

7 . les lundi et vendredi soir
1, St-Chs-Borr. Sud, Joliette

€ DEFENSE D'AVANCER 
La -tiret*—imi \DEI.ARD MAI.O fait 

défende d’avancer à «pii «pie ce -oit eu 
son nom. 13 m. 1 f. p.

• AUTOMOBILE A VENDRE
DeSoto à vendre, modèle 38, contmnt 

7 passagers. Cette machine a un moteur 
neuf et est en très lxinn ordre. S'adrr—«?r 
â M. PHILIPPE LAJOIE. Crabtree Mills 
(Joliette), P. Q. j

• VACHES A VENDRE
Six vaches fraîchement vêlées. S’a­

dresser à M. ERNEST RELANCER. l’E­
piphanie, P. Q.

• BOIS A VENDRE
20.000 pds «le chêne rouge. 1 pce, 2 

pecs et 3 pces. Autre bois aussi et «lu 
foin pressé. S’adrscser à M. LOUIS LE- 
YESQl E, St-Jac«pies, (Montcalm), Qué.

9 MAISON A VENDRE
Mai son lambrissée en papier brique, 

neuf appartements, libre pour le 1er mai. 
avec hangar attenant. S'adresser à 27 rue 
«le l’Eglise, l’Epiphanie, P. Q.

13 ni. 2 f.

TEL.: Bur. 603 
Rés. 60

Dr Joffre Pouliof
D. D. S.

Chirurgien - dentiste

126, RUE ST-PAUL, 
JOLIETTE

l’rù- du Château Windsor

• MAISON A VENDRE
Maison ù deux logis libres pour l'a­

cheteur. rue St-Joseph à l’Epiphanie. 
S’adresser à M. ROGER LACAILLE, 
l’Epiphanie, P. Q . 13 tn. 2 f.

SAUCISSE Commerciale ..............
SAUCISSE Fumée ..........................
BOEUF HACHE .............................
BOLOGNA ......................................
GRAISSE DE PANNE, fondue ... 
BACON "Windsor"
BACON "BreakFast" .............

• • • • •

'••••• ••••••

• ••••<

Nous vous servons toujours des
viandes de choix

BOEUF DE L'OUEST, BOEUF LOCAL, VEAU, POULFTS, JAMBON
SAUCISSE Pure Lard ........................................... Le pqt 1 Ib 35c.

........ La !h 25c.
.....  La Ib 35c*

.......... La Ib 25c.

.......... La Ib 29c.
.....  La Ib 29c.
.....  V2 Ib 39c.

............ M Ib 29c.
FRUITS - LEGUMES - POISSONS - FROMAGE

CHOUX nouveaux ................................................................ |_a Ib 8c.
CARROTTES nouvelles ..............................................  Le paquet 10c
CHOUX FLEURS ................................................................. Chacun 33c.
POMMES "Newton", grosseur 113 ............................... La doz. 53c.

COCO .............. chacun .............. 19c.
CLASSIC "Cleanser" .........................................................  La bte 5c
JUS DE TOMATES "Aylmer" ............................ Bte de 20 onces 12c!

NOUS AVONS UN ASSORTIMENT COMPLET DE VIANDES
EN CONSERVES

LUSIGNAN & FRÈRE
Ro^er Lusignan, prop. BOUCHERS - EPICIERS LICENCIES

75 nord Place Bourget
Joliette

Sympathies
Extrait des minutes de la Commis­

sion scolaire de la paroisse de St- 
Alexis, à son assemblée en date du
10 mars 1947,

Il est proposé et résolu à l'unani­
mité que la Commission scolaire de 
la paroisse de St-Alexis offre ses 
plus sincères condoléances à M. 
l'abbé Rosario Forest, curé de St- 
Lin, à l'occasion de l'épreuve dont
11 est frappé par la mort de sa soeur 
bien-aimée, Mlle Léonide Forest.

Adopté.
Adrien VENNE, président. 
Noel THIBAULT, sec.-très.

SAINT-LIN

CROISSANCE RAPIDE

701 - TEL. - 702

GUSTAVE GUERTIN
JOLIETTE

ACCESSOIRES DE BEURRERIE 
A VENDRE

Barratte Semplex, capacité 600 Ibs, 
3 ans «l’usage; pasteurit-ateur Go*s«-- 
lin, 300 gall.; bouilloire «le même 
rapacité; badcook à vapeur, 36 bou­
teilles; hudcook à mains, 8 bout; 2 
pompes, une à crème et l’autre à 
Feau; moteur 10 forces; balance à 
crème et a l'humidité; balance Fair- 
bank 600 lbs à «leux flots; moteur 
a gazolinc 5 forces, 1 mois d’usage. 
S'adresser à AIME GUILBEAULT, 
St-Joacbim la Plaine, P. Q.

Le BONHEUR...
frappe aux portes des ménages

sans enfants

♦
i

»

• TERRE A VENDRE OU A LOUER
A St-Roch «le l’Achigan, rang Rivière 

Nord (Lachute), t«*rr<- «le 90 arpents à 
vendre ou à louer avec bâtisses et rou 
hint: chevaux, vaches et instruments ara 
mires pour culture «lu tabac. Possession 
immédiate. S’adresser à A. SCOTT, 
1062, St-Laurent, Montréal, P. Q.

«ion

FUNERAILLES — Le 10 mars, M. le 
curé Rosario Forest, assisté des ab­
bés R. Bérubé et H. Locas, a chanté 
le service de M. Orner Collin, époux 
de Albertine St-Jean, décédé acci­
dentellement au moulin à scie, à l'â­
ge de 52 ans et 11 mois. Aux au­
tels latéraux, M. le curé A. Richard, 
de St-Joachim, et M. le vicaire E. 
Desrochers, de Ste-Julienne ont cé­
lébré des messes. La chorale, sous la 
direction de M D. Pichette a exécu­
té le chant hurmonisé accompagnée

EXAMEN SCIENTIFIQUE DE
VOS YEUX

TROUBLES MUSCULAIRES CORRIGES, STRABISME
----  avec nos ----

Traitements Orthoptiques
EMILE PREVOST

SPECIALISTE OPTOMETRISTE 
Ajustement des yeux artificiels

100, rue St-Paul, Joliette, Qué

m
T

\
S

CET ENFANT A ETE ADOPTE ET IL FAIT LE BONHEUR
DE SES HEUREUX PARENTS.

Pour adopter un enfant il faut que les parents présentent
à l'adresse suivante :

874 est, rue Sherbrooke, 
Montréal ( 24 )

les documents suivants : leur certificat do mariage, un certificat
médical pour les deux époux, une lettre do recommandation

do leur Curé.
INUTILE DE FAIRE DES DEMARCHES AVANT D'AVOIR

CES DOCUMENTS.
Ecrivez d'abord et envoyez ces documonts puis un délégué do la

SOCIETE D'ADOPTION
se présentera à votre domicile.---- Vous gagnerez du temps

et vous vous épargnerez dos déceptions.
Adresse: 874 est, rue Shorbrooko, Montréal (24) - Tél.: FALkirk 3676

LL



;»

Roger Adam, B.A., O.D.,
OPTOMETRISTE

SPECIALISTE POUR LA VUE

Heures 9 lires à 12 a. ni. Vendredi soir: 
de bureau : 2 hres à 6 p. ni. 7 hres à 9

EDIFICE BOURGET, TEL. 1467-J JOLIETTE

(Autorisé comme envoi postal de la deuxième classe, Ministère des Postes, Ottawa)

GEO.-E. LAPORTE, M. D.
EXAMEN DE LA VUE

Maladies des yeux, des oreilles, du nez et de la gorge 

Heures de bureau : 11 h. à midi, 
2 h. à 5

B- P.: 193 
Tél. : 860

345, MANSEAU, JOLIETTE, Qué.

Absent le jeudi
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Pourquoi le Canada n’aurait-il 
pas son ambassadeur au Vatican?

|| y a quelques semaines, M. Paul Sauriol, rédacteur au Devoir, 
soulignai-, de main de maître, quelques unes des raisons qui militent en 
faveur d'une ambassade canadienne au Vatican. Le rôle historique de 
la Paupauté dans le domaine international joint au prestige actuel du 
Saint-Siège et à son oeuvre pacificatrice servaient d'arguments de base 
à son article solidement documenté aux sources de l'histoire la plus au­
thentique.

Pour notre part, nous nous sommes souvent demandé pourquoi le 
Canada n'a pas encore d'ambassadeur auprès du Saint-Siège ; et com­
me cette nomination relève du gouvernement, pourquoi n'en a-t-il pas 
été question au parlement d'Ottawa, bien avant aujourd'hui ... Et 
nous avons déjà consacré quelques articles à cette importante question 
d'ordre international.

* * *

J. O. C.

Petite fiancée, lis 
bien ces lignes

Mais oui, elles sont écrites spé­
cialement pour toi qui bientôt sera 
Madame. Avec amour, tu mets une 
dernière main à ton trousseau, tu 
entrevois ton petit logis où il fera si 
bon vivre avec celui que tu aimes 
entre tous, tu songes à ta toilette de 
mariée ... tu veux être si belle en 
ce grand jour.

Cependant, je suis certaine que 
tu comprends toute la responsabilité

BILLET DE SEMAINE

SUR UN CHEVEU
Un cheveu ! Qu'il soit blond, qu'il 

soit noir, il tient un rôle important 
dans la vie et une :ou!e d'événe­
ments se dérouleront sur la terre 
avant qu'il ne devienne blanc sur 
la tête qu'il habite. Sa chute, conju-

TIRAGE : 7,700

Le sacre de Mgr 
Joseph Cabana,

le 19 mars
S. E. Mgr Louis-Joseph Cabana, 

évêque-élu de Sufetula et Vicaire 
apostolique de l'Uganda, Afrique, 
recevra la consécration épiscopale, 
en la cathédrale de St-Hyacinthe, le

Nous savons que le Vatican, dont le territoire est très peu étendu, 
va sans dire, depuis que le pape dépossédé de ses Etats en 1870 s'en 
est vu remettre une partie par les accords du Latran en 1929, n'en cons­
titue pas moins un royaume temporel, légalement établi et dont le qui t'attend, que tu n'as pas songé 
Saint Père est le souverain. Nous savons que le Vatican, de fait, entre- seulement au côté matériel et que 
tient des relations diplomatiques avec presque tous les états du monde, tu seras heureuse d'apprendre que 
Cela c'est de l'histoire. des jeunes soucieuses de ton bon-

Nous savons de plus que le Saint-Siège a toujours exercé sur le ^eur' or|t organisé une retraite de 
monde une influence de tout premier plan et que c'est bien plus à ce fiancées ou un Père spécialiste en 
titre qu'a cause de sa situation comme royaume temporel qu'il s'est acquis 'a question, en plus de te montrer 
tant de sympathies concrétisées dans des échanges de relations diplo- 'a 9randeur et la beauté du sacre- 
matiques. En effet, l'influence civilisatrice et pacificatrice du Vatican fTient de mariage te donneras mille 
est écrite en caractères ineffaçables aux plus belles pages de l'histoire eî un moyens d'être pleinement heu- 
du monde depuis vingt siècles. Au temps de saint Augustin, l'Eglise de reuse dans la nouvelle vie qui s'ou- 
Rome multipliait ses efforts pour éviter les schismes, prévenir les guerres vre devant toi. 
et resserrer les liens de la charité et de la fraternité entre les peuples. 1 . i.,. ,
Au Moyen-Age, le Pape était devenu l'arbitre le plus sûr entre les souve­
rains temporels de I Univers Chrétien qu était tout le monde alors connu.
Plus tard, avec la Réforme protestante, l'avènernent des empires et l'en­
trée dans la société internationale d'Etats qui ne connaissaient pas encore 
le christianisme, I influence du Souverain Pontife s'est modifiée, mais le 
Saint-Siège n'en a pas moins continué d'exercer un rôle international 
très important et ce rôle n'a fait que grandir jusqu'au 20ème siècle. . Et 
si, a la demande de l'Italie, les quatre grandes puissances : Italie, France,
Russie, Angleterre ont en 1915 signé un traité renfermant une clause par 
suite de laquelle le Saint-Siège fut tenu à l'écart de la Société des Na­
tions, cette gaffe internationale n'a nullement détruit ni même entamé 
sérieusement l'influence croissante du Vatican dans le monde ; à tel point 
que plus que jamais, depuis cette date, les nations ont entretenu, chacune 
en son particulier des relations diplomatiques avec le Saint-Siège... Au­
jourd'hui, c est sur les doigts de la main, qu'on compte les pays qui n'ont 
pus encore d'ambassadeur auprès du Souverain Pontife : le Canada en 
est un avec la Russie, le Mexique, la Turquie et peut-être un ou deux 
autres.

* * *

guée avec celle de milliers de corn- 19 mars prochain. S. E. Mgr Caba- 
pagnons jadis pressés, vous dotera na, est originaire de Granby. Du- 
d'une surface émaillee blanc, là- rant 23 ans, il se dépensa à l'avan- 
haut point de mire de tous les yeux cernent des missions africaines et fut, 
et objet, chaque jour, de remarques ces dix dernières années, économe- 
pas toujours spirituelles. général du Vicariat de l'Uganda. Ce

Tous nos cheveux sont comptés et Vicariat apostolique est le premier 
aucun ne tombe sans la permission vicariat africain confié à la direc- 
de Dieu. Parole de l'Evangile que tion des Pères Blancs. On y compte 
les chauves remarquent plus que les aujourd'hui, 186,000 catholiques sur 
fidèles chevelus, et qui fait compren-, une population totale de 500,000

Amélioration pour les ouvriers
et leurs familles

Extrait d'un discours prononcé par l'hon. Antonio Barrette, lors de la 
passation, à l'Assemblée Législative, du bill No 31, vendredi b

7 mars 1947, lequel bill est intitulé:

LOI MODIFIANT LA LOI DES ACCIDENTS DU TRAVAIL

rece-

Pourtant le Canada a le droit d'avoir son ambassadeur au Vati­
can. Il n'est plus une colonie de 3ème ordre. Il s'est taillé, et à quel prix, 
une place de choix au rang des grandes puissances. Il a assumé coura­
geusement, la récente guerre en fait foi, les responsabilités que lui impo­

sa situation dans le monde international. D'ailleurs plusieurs pays 
depuis vingt ans surtout ont établi avec nous des relations diplomatiques. 
Pourquoi, le Canada n'aurait-il pas maintenant son ambassadeur au Va­
tican? Pourquoi? En tant que nation, le Vatican nous estime et nous 
admire. Et le Souverain Pontife qui compte chez-nous, comme chef de 
I Egiise catholique, plus de cinq millions de fidèles, aime le Canada d'une 
affection particulière. Il s'est plu à le redire en maintes circonstances. 
Que manque-t-il donc au rapprochement officiel du Canada et du Vati­
can? Ce dernier nous serait-il suspect? Poser la question, c'est y ré­
pondre: 43de la population canadienne sont catholiques* Près de 
95 c croient en Dieu. Nos écomistes, nos sociologues dans l'ensemble, 
et un grand nombre de nos hommes publics, qu'ils soient catholiques ou 
non professent et pratiquent une doctrine sociale qui rejoint, parce qu'au 
fond elle s'en inspire, la doctrine sociale de I Eglise catholique si lumineu­
sement concrétisée dans les grandes encycliques pontificales publiées de­
puis une soixantaine d'années . . . En vain cherchons-nous des raisons 
sérieuses qui expliquent l'abstention étrange du Canada en ce qui re­
garde ses relations officielles avec le Vatican. Surtout en un temps où 
nos gouvernants veulent apporter un appui efficace dans ia préparation 
des traités de paix qui se discutent sur le plan international ,il est hors 
de doute que notre pays aurait tout avantage à se sentir secondé par un 
ami aussi puissant que le Vatican dans ses délibérations sur le problème 
vital de la paix mondiale. Car, comme l'écrit si justement M. Sauriol, 
dans le monde bouleversé et si peu religieux d aujourd hui, le prestige 

du Saint-Siège est peut-être plus grand qu'il ne l a jamais été depuis plu­
sieurs siècles. Les milieux diplomatiques du Vatican ont toujours été I un 
des centres d'information et de négociation les plus importants et les plus 
actifs du monde. Cette influence éminente de la papauté est l'un des

Tu n'hésites pas n#est-ce pas et tu 
donnes ton nom à Thérèse Desro­
ches, 504 rue St-Louis. — Tél. 455
soit :

Du 12 au 15 mars: Père Sanscha- 
grin.

Du 1 7 au 20 avril: Père Martineau. 
Du 28 avril au 1er mai: Père Sans- 

chagrin.
Nous t'attendons pour une de ces 

dates. Un bonne part de ton bon­
heur futur en dépend.

---------------------------------- 4-----------------------------------

S. E. Mgr Bonneau 
au Cameroun

On annonce que le R. P. Bonneau 
de la congrégation du Saint-Esprit 
a été désigné par le Souverain Pon­
tife comme Vicaire apostolique de 
Douala (Cameroun). Il succède à Mgr 
LeMailloux. Le R. P. Bonneau appar-

dre l'étendue des soins de la Provi­
dence pour l'homme, sa créature. Ce 
qui ne veuf nullement dire que l'hom­
me n'aura jamais mal aux cheveux, 
même ô'*I multiplie, au cours de sa 
vie so'.t:*:es et imprudences, car mê­
me les dettes envers J a nature, doi­
vent se payer.

Sur les bancs de 'école, nous ap­
prîmes que l'un de fiis du grand 
roi David, Absalon, fut victime de ; 
son épaisse chevelu En révolte! 
contre son père, il fuvc;it à cheval, 
lorsque passant sous un arbre, sa 
longue chevelure s'eri barrassa dans 
les branches. Joab c p çuî Absalon 
pendu par les cheveux et le perça de 
trois dards. Nous apprîmes aussi 
l'histoire de Sarnson dont la force 
physique résidait 'érie^ument 
dans sa chevelure- I1 perdit sa force 
lorsque Dalila lui cc ipa sept touf­
fes de cheveux et e; • prit ses che­
veux étant repouss- suffisamment 
pour ébranler les cc'o nés du tem­
ple et mourir dans ce désastre avec 
ses ennemis.

On ne dira pas qi- ce début est 
tiré par les cheveux! montre leur 
importance, en tous cas, bien qu'ds 
ne soient pas un ornement absolu­
ment nécessaire à la beauté d'un 
homme, ni une condition de son 
bonheur. Car, nous connaissons 
tous des hommes qui ont perdu leurs 
cheveux sans dire adieu à la beau­
té même physique et sens que le dé­
sert aride ne se sc:r fait autour

Je suis certain que ce bill 
vra l'appui de la Chambre.

Comment pourrait-il en être au­
trement, puisqu'il a pour but de ve­
nir en aide aux veuves des victimes 
d accidents du travail, aux orphe­
lins, et qu'il a pour effet d'augmen­
ter les indemnités payées aux ou­
vriers qui subissent des accidents. 

Qu'il me soit permis de rappeler
habitants. Actuellement le Vicariat que, jusqu'à maintenant, une veuve
est sur la voie des plus heureux dé­
veloppements plus particulièrement 
dans les domaines de l'instruction et 
de l'éducation.

Nous offrons au nouvel Evêque 
nos voeux les meilleurs pour une
fructueuse carrière apostolique.

--------------------------------- +-------- ------------------- —

Le plus vieil
hebdomadaire

recevait une indemnité de $40.00

l'indemnité maximum ne pouvait s'é­
lever à plus des deux tiers d'un sa­
laire de $2,000. Nous disons, dans 
ce bill, qu'à l'avenir le maximum 
s'établira sur une base de $2,500., 
ce qui fait qu'environ 7,000 ouvriers 
appartenant à certaines catégories 
d'employés et qui sont victimes d'ac­
cidents recevront tous les ans une 
indemnité augmentée qui se chiffre 
aussi à $350,000.

Par conséquent les victimes d'ac-
Par :,l0's/ lorsqu elle était seule, de cidents du travail, ou leurs dépen- 
^50.00 par mois, lorsqu'elle avait dants, veuves ou enfants, recevront 
un enfant, et de $54-16 par mois à l'avenir giàce encore une fois aux 
lorsqu elle avait deux entants. amendements apportés à la loi en

Grâce a ce bill, que j'ai l'honneur 1945 et par le présent bill, $700,000 
de présenter à la Chambre, une par année, en plus de ce qu'ils re­
veuve sans enfant recevra un mini- cevaient auparavant, 
mum de $45.00 par mois, avec un Certains changements que nous 
enfant $55. eî avec deux enfants faisons rendent notre loi supérieure 
v65.00. à celle de la province d'Ontario,

Il y a présentement, dans la pro- puisque l'amendement concernant 
vince, 929 veuves qui recevront en les veuves, les orphelins apporté à 
moyenne une indemnité augmentée la loi des Accidents du Travail de 
de $7.50 par mois, soit plus de $80,- cette province, en 1943, ne s'appli- 
000 par année pour la province, quait que pour les cas futurs, tandis

"Le Courrier de St-Hyacinthe", 
hebdomadaire célébrait, le 7 mars 
le 95c anniversaire de sa fondation.
Dirigé axemen, par M. Harr, p~ „Ton,ant7 il
ver si té de Montra membre de la £éciaT afi-'eté d' t ’er iUi"e' ^
c .n . \ <~ j • spécial affecte a cette fin, d un mil- toutes les veuves des victimes d ac­

, . ' .. . . ''OH de dollars environ. cident du travail, et elles sont au
rédacteurs et collaborateurs deS: S, I an a aute a ces augmentât,ans nombre de 929, benef,aérant de

. lj . . celles qui furent accordées par I a- I augmentation,hommes emmenîs comme Honore mAn,irt' ^ . - . - , ..... ... . n I j n . r> n mendement que ai présente en Quant a I indemnité minimum quiMercier, Paul de Cazes et P. Bou- 1Q/1r f . . .-tr i .. ,, , I n - ^ n * 1945, qui augmentait d uu moins fut portée a $15. a la suite de l â­cher de la Bruyere, Oscar Dunn et ci non ' .. - . - . ... • , . . ..... , - , 1, „ , I $10.00 par mois les indemnités pay- mendement de 1945, il a precedeJules Tardivel, demeure I un des . . J ...... 4 . A. r . » j ij. j i ables aux petits salaries et qui fixait d une annee un meme amendementmieux faits et des plus dignes de la . ... . . • cic‘n~ .. , .... . , Kl ^ ,^ r a j I indemnité minimum a $15.00 par apporte dans I état de New-York.
semaine, nous aurons alors une som- Ainsi donc, par ce bill No 31, la
me totale d'environ $350,000. par Loi des Accidents du Travail de la
année qui sera payée en surplus aux province de Québec, devient supé-
veuves des victimes d accident du rieure à ce qui existe en Ontario et
travail, aux orphelins et aux petits dans l'état de New-York. Ce qui in-
salciriés, grâce aux Ibis bienfaisan- clique que dans Québec, sous le rè-
tes de l'Union Nationale. gne de l'Union Nationale, nous pré-

Un autre amendement qu'apporte cédons les provinces ou états qui
la présente Ici est aussi d'une gran- sont à l'avant-garde (dans le domai-
de importance. Jusqu'à maintenant, ne de ia législation ouvrière.

Province.
A notre confrère aîné nous offrons 

nos félicitations et nos meilleurs 
voeux de succès.

------------------------4------------------------

Onf éfé baptisés 
à la Cathédrale

Le 17 février, J. - Lucien - Gabril-
d'eux. Il n'est donc pas nécessaire Clément, enfant de M. et Mme Lu-’______

tient depuis 1931 au Vicariat de de s'arracher les cheveux si l'on se cien Rondeau Lucilie Doucet). Par- 
Yaoundé. Il avait été étroitement moque de leur absence sur votre ra,-n et marraine: M. et Mme Lucien 
mêlé à la fondation médicale de tête. Le seul inconvénient c'est que, Godin. — Abbé P- Lafortune. 
l'Association Ad Lucem, au Came­
roun, Mgr Bonneau sera scaré à 
Douala, par S. E. le cardinal Lié- 
nart, évêque de Lille, président pro­
tecteur de la fondation Ad Lucem- 
En même temps, le cardinal préside­
ra, à Efok, les fêtes du lOème anni­
versaire de la fondation médicale.

dans les grands désespoirs comme _ Le ler mars< j . Gabriel -Clau- 
dans les grandes frayeurs, vous se- enfanf (Je m. et Mme Romuald 
rez fort embarrassés et ne pourrez, Leblanc (Annette Pelletier). Parrain 
pas manifester ros sentiments en Gj niarraine: M. et Mme Gabriel Lip- 
dressant vos cheveux sur votre tête. pé> onc|e et fante. _ Abbé J.-A. Dé-
Pf ci I;/mi nllr.i* unne rnorrnor mip- ‘sy.

Les Philosophes 
Jrs onf donné 

leur soiree
A l'occasion de la fête de leur 

patron, saint" Thomas d'Aquin, les 
élèves de Philosophie Junior du Sé­
minaire offraient au public mercredi 
dernier, 5 mars, une soirée récréati­
ve qui sut certainement plaire aux 
quelque cinq cents personnes qui y 
assistèrent.

Un conte de Félix Leclec : "Violon 
à vendre", une comédie : "Les Bou­
lingrins" de Couteline, de la musi-rares rayons d'espoir qui brillent encore sur le monde. Car ce monde. -

7 r • - »------ |a puisant aux principes qui que, des chants par des solistes, parmoderne ne pourra retrouver la paix qu'en . 
ont valu à la Chrétienté la principale ère de paix que le monde ait
connue//

Faisons donc le voeu, à ia suite de la Société St-Jean-Baptiste de 
Montreal et de nombre d'autres organisations, que la présente session 
fédérale ne se passe pas sans que soit amorcé le sujet d une ambassade 
au Vatican et qu'une fois sur le tapis le question se règle à l'unanimité.

nosCe serait si regrettable si l'esprit de parti qui ronge encore trop de
• • • division sur une affaire d'ordre aussi éleve.Canadiens allait semer la ------ . ,

A tout événement, nous au moins, de la région, nous avons la certitude
que notre député sera là avec toute la force de sa conquérante eloguen- 
co et de ses convictions profondes pour appuyer et de sa parole et de 
son vote la proposition de faire nommer sans retard un ambassadeur 
canadien au Vatican ... A moins qu'il ne nous réserve l'agréable sur­
prise d'être parmi les premiers à en parler.

v Léo FOREST.

Souscription
Le Blanc

Un comité national a été formé le 
7 novembre 1946, sous les auspices 
de plusieurs personnalités religieu­
ses et civiles, dont S. E. le cardinal 
Villeneuve, l'hon. M. Maurice Du­
plessis, S. Exc. Mgr Charbonneau, et 
sous la direction d'un bureau que 
président MM. Ludger Simard et 
Raymond Denis, pour procurer à no­
tre distingué compatriote, Arthur 
LoBlanc un instrument digne de ses 
talents extraordinaires. Un beau 
Stradivarius a été acheté par le Co­
mité national et remis à l'artiste. Il 
s'agit, maintenant, d'aider le Comi­
té à payor cet instrument qui vaut 
une forte somme. Les chèques doi­
vent être faits au nom do "Sun 
Trust Itée" pour le Comité national 
du Violon Le Blanc ,ot être adressés 
au Sun Trust Itée, 10 ouest, rue St- 
Jacques, Montréal.

S. E. Mgr Hurley, 
o.tn.i,, au Natal

Le 12 décembre dernier, Sa Sain­
teté le Pape Pie XII a nommé Vicai- 

, re apostolique du Natal et succes­
seur do S. E. Mgr Henri Delalle, le 
R. P. Denis-Eugène Hurley, o.m-i., 
avec le titre d'évêque titulaire du 
Turuzi.

S. Exc. Mgr Hurley est né le 9 no­
vembre 1915, à Capetown (Sud- 
Afrique), prit l'habit au Noviciat de 
Cchermoyle (province anglo-irlan­
daise), fit son oblation à Rome, le 
11 novembre 1936 et acheva ses 
études supérieures au Scolasticat de 
Rome en 1940. Il était depuis plu­
sieurs années, Supérieur du Scolas­
ticat de Prcstbury, en Afrique du 
Sud. Comme on le sait la mission du 
Natal est une nouvelle mission con­
fiée aux soins des Missionnaires 
Oblats do Marie Immaculée, en 
1946.

le choeur de classe, par les trouba­
dours, le discours traditionnel de M. 
le Précsidenî sur le sens de la devi­
se choisie par lui et ses confrères, 
telle fut la part des élèves de philo­
sophie Jr en ce soir du 5 mars. Des 
applaudissements nombreux, beau­
coup de rires, l'allocution de Mgr 
Ed. Jetté, v.g., qui présidait, telle 
fut la part de l'auditoire.

Nous nous en voudrions de ne pas 
souligner que les chants autant que 
les pièces au programme furent très 
bien rendus. Ur? mention spéciale 
toutefois va à la petite pièce " les 
Boulingrins" dont MM. R. Gariépy, 
R. Aubin, Eddie Beaudoin et L. Jufeau 
ont réussi à tirer tout le comique 
qu'on en pouvait tirer.

M. F. Lindsay, pianiste, mérite 
aussi de sincères félicitations, car il 
a joué avec brio et beaucoup d'a­
plomb.

Quant aux commentaires sur la

Et, si l'on allai* vous chercher que 
relie, vous ne vous prendrez pas aux 
cheveux avec votre adversaire, à 
moins que celui-ci ait jusque là con­
servé sa riche toison. Les deux com­
battants, cependant, pourront saisir 
l'occasion aux cheveux pour apaiser 
leur colère.

Mais n'allez jamais toucher aux 
cheveux de ceux qui sont aimés, car 
alors votre vie ne tiendra plus qu'à 
un cheveu, même si vous êtes gra­
cieusement dég*irni ou si vous portez 
de faux cheveux. Malgrà toutes les 
lotions, l'essai de cent remèdes re­
commandés, vos cheveux, l'un après 
l'autre, la résignation froide suivant 
la chaude inqu étude, vous ont peut- 
être laissé. Alors, autour de vous 
l'on murmure aje c'est la science, le 
travail, un estomac récalcitrant ou 
pas assez épargné qui aura causé 
cette regrettable calvitie. D'autres, 
sous les reflets de votre front nu ose­
ront affirmer-, c est la sagesse qui lui 
a fait perdre ses cheveux ! Moins ai­
mables, ceux-là, car nous entendons 
bien ce qu'ils veulent dire. Inutile

— Le 2 mars, M. - Albertine - Ni­
cole, enfant de M. et Mme Alfred

Prêtres caih. dans 
les assemblées

politiques
S. Exc. Mgr Yupin, archevêque de 

Nankin, représente la Mandchourie, 
sa province d'origine, à l'Assemblée 
nationale chinoise. L'Assemblée 

Desrochers 'Marguerite Landreville), compte 2,000 delegués dont 15 sont 
Parrain et marraine: M. et Mme Ho- catholiques, 
race Landreville. — Abbé V. Amyot. Le R P. Jérôme D'Souza. S.J., élu 

— Le 2 mars, J. - Maurice - Guy - d'abord membre de la Chambre lé- 
Robert, enfant de M. et Mme Guy gislative de Madras, a été choisi par
Michaud (Hélène Lamarche). Par- le Premier Ministre de l'Inde pour
rain et marraine: M. et Mme Mauri- représenter les chrétiens à l'Assem- 
ce Crépeau. — R. P. Paul-Maurice blée Constituante qui a tenu sa pre- 
Farley, c.s.v. - mière session à Delhi, le 9 décem-

I - Le 2 mars, J. - Gédéon - Serge- bre dernier. Le R. P. D'Souza est rec-
Michel, enfant de M. et Mme Chs- ,eur du Coi,cge universitaire Loyola
Edouard Trudel (Yvonne Latour). de Madras Ses supérieures religieux 
Parrain et marraine: M. Gédéon Tru- ont donné leur agrément à sa nonii-
del, grand'père et Simonne Trudel nat'0r’j_________ ^__________
tante. —- Abbé V. Amyot.

À rimmacuîée
Gorïcepfrion

Du 15 au 18 mars: jeunes filles de 
Joliette 'Mlle Beaupied).

Du 18 au 21 mars: dames de Sîe- 
Elisabeth.

Du 21 au 24 mars: clames de St-
Paul et de St-Félix de Valois.

Du 24 au 27 mars: jeunes filles de
Sî-Gabriel et de Sîe-Mélanie.

•

Du 28 au 30 mars: jeunes filles de 
Joliette 'Mlle Mireault).

Du 30 mars au 2 avril: jeunes 
les de St-Jacques.

Du 2 au 5 avril: jeunes filles. 
Prière de s'inscrire d'avance.

fil-

herbus, des taches grisâtres 'comme 
l'on en voit au printemps dans les 
champs, l'épreuve est encore plus 
grande, car vous croyez avoir des 
cheveux, beaucoup de cheveux qu'il 
faut peigner tous les matins, et re-

Les évêques 
allemands 

demandent 
des prières

placer toutes les heures, tandis que 
les yeux des autres n'y voient que de

de chercher des cheveux sur les'rares vestiges capillaires sur un mar- ^ . H7',Dae enertner uts cnt.vcux sur r . .. ire Grands doivent y preparer les trai-
nr»nf<; ni d° fendre les cheveux en bre blanc qui semble avoir toujours «.»«« ,oeurs ni a- lenuie cneveux en | « 1 I tes cio paix avec I Allemagne. Les

, . . ... évêques allemands ont demandé à
Il faudrait parler aussi des longs

et aérés cheveux de l'artiste, des
tresses et des nattes longues des pe-

La conférence de Moscou est com­
mencée. L'on sait que les quatre

quatre pour expliquer malicieuse- existé, 
ment une infirmité dont sait facile­
ment se préserver le beau sexe, et 
qui est en plus d'un gage de propre­
té à bon compte une source inépui- tites, des chevelures artistiques de 
sable d'innocent plaisir . . . pour les ces dames — avec ou sans fils, com- 
autres. j me dans les annonces — savamment

Arrivez-vous mal à propos, immé- ordonnées et dont la fin comme le 
diatement votre hôte parlera de commencement se perdent en d'inex-

o • _ •____ _ /-lÀt/Mu c l! na f r-i t tri m • t r>nc

leurs fidèles des prières spéciales le 
dimanche, 16 mars, pour obtenir un 
vrai règlement de paix. Les fidèles 
du monde entier poseraient un geste

Naissance
Asselsn-Lcngevm

à Montréal
Mtre Edouard Asselin et Madame 

Asselin sont les heureux parents 
d'une fi Te, baptisée à l'hôpital No­
tre-Dame, le 6 mars courant, par le 
R. Père Josaphat Asselin, c.s.v., sous 
les noms de Marie - Bernadette - 
Flélène. Parrain et marraine: M. et 
Mme Octavien Asselin, de Joliette, 
oncle et tante de l'enfant. Porteuse: 
Mlle Madeleine Asselin, cousine.

Naissance
à N cw-York

M. et Mme Thomas Parker (Lilian-
louable en s'unissant aux catholi- ne Abbot de New-York, annoncent
ques allemands en cette occasion.

chevfcj sur la soupe. Si un jour, 
solitaire, mordu par le noir ennui, 
vous ouvrez vos albums de vieilles 
photographies, inconsciemment vous 
rencontrerez celles prises au temps 
où vous aviez des cheveux, d'abon­
dants et magnifiques cheveux — 
ceux-là surtout tombent > Un jour les

devise de la classe : "Ad summa per |armcs à l'oeil, vous vous en souve- 
lucem", ils furent présentés par M. nez votre maman coupa vos bou-

La vie catholique 
au Japon

la naissance d'une fille Alison-Ruth, 
le 10 février dernier. Parrain: M. Ja­
mes Abbot, oncle de l'enfant; mar­
raine: Jehan Vogl. Porteuse: Louise 
Abbott, tante de l'enfant. Cette nais­
sance donne une descendante de la 
4ème génération à M. Orner Ethier

Le Japon n'est pas le pays qui, I de Ste-Julienne. — Nos félicitations, 
jusqu'ici, s'est prêté aux conversions ----------------- 4----------------- -
en masse. Toutefois, les statistiques Saint Joseph incJique bien où peut

tricables détours. Il ne faudrait pas 
oublier non plus les cheveux roux, 
les hérisés ni les aplatis, les brous­
sailles du gamin et les mèches ran­
gées du mondain. Il faudrait rappe­
ler aussi les "poètes sacrés, écheve­
lés et sublimes" dont parle Victor en fiasse. Toutefois, les statistiques
Hugo et qui s'enivraient de gazons, qui sujvent nous montrent le grand exister 'lâ’vle'întérieürer partôur où 
de ruisseaux et de feuilles inquiètes,, besoin de missionnaires catholiques nous sommes par |a Providence, mê- 

. . ... . mais un simPle bll.let sur un cheveu qu'il faut envoyer en ce pays. Mal- mc en B_ pt£ en , surfouf |(
F. Lord, lo président, qui y mit toute c|es dorées. Ce fut un événement à n'a pas besoin d'être îcufTu comme gré |a destruction des églises et éco- cjcit consister/ dans un double re­
son âme et son talent. Si les 60 élè- j |a ma|Son, dans la parenté et le voi- du chiendent ni échevelé comme une |es, on rapporte que plus de 2,500 j gord de l'àme sur Jésus et de Jésus
ves de cette classe réussissent entre sjnaqe. Avec tendresse les mamans "charge de foin". Les lecteurs se- • * --* n- - 1 w
leur idéal et leur vie, une équation conservent ces anciennes gloires- raient tentés de prendre le Bonsens
aussi parfaite que celle que M. Lord Aujourd'hui, vous n'avez plus qu'un aux cheveux et de terminer ce que
a fait ressortir entre le "ad summa" seu| cheveu, peui-être, celui de vo- la nature a si bien commencé.
et le "per lucem" de la devise dont trc montre, et tous ceux de votre tê- 
l'écusson aux couleurs rouge et ar- te ont disparu vous privant de la 
gent sur bleu ornait le fond de la couronne blanche qui glorifie cer-
scène, nul doute que l'Eglise et la 
Société n'auront pas à se plaindre 
d'eux.

Mgr Ed. Jetté, v.g., tira les con­
clusions de la soirée, félicita les Phi­
losophes Jrs, et à son tour, Il déga­
gea do leur devise des leçons prati­
ques, des mots d'ordre, un program- 
ne de vie.

taines fêtes. Les cheveux blancs? 
symbole d'expérience et de sagesse, 
objet de respect et d'attentions ! 
Sans cheveux, I impression de vieil­
lir s'estompe intérieurement et sem­
ble inaperçue tout autour de 
vous. Si par hasard, pardon, par 
permission divine, votre crane se dé­
couvre à demi, ou garde des îlots

Arrivés à un cheveu d'une bonne 
conclusion, arrêtons-nous donc et 
n'allons pas mêler aux cheveux l'his­
toire du velu Esaü qui vendit pour 
un plat de lentilles son droit d'aî­
nesse à Jacob. Point n'est nécessaire, 
d'ailleurs de faire le tour du monde, 
à partir d'Adam jusqu'à nos jours 
en passant par le plus grand sham­
pooing du déluge, pour un cheveu, 
dites-vous. Et vous avez raison.

P. BONSENS.

personnes suivent actuellement des sur |-àrne Tenir son oei| fixé sur Jé_ 
cours d'instruction religieuse dans le 5US/ c.0Sf ia part con,emplative; se 
seul diocèse de Tokyo, comparative- tenjr pOS£ sur |'oej| ç\e Jésus, c'est 
ment à 497 en 1940. D'autre part, |a pait acfjve 
le diocèse d'Osaka donne l'instruc­
tion religieuse à 1,023 personnes 
contre 346, en 1741. Des nouvelles
également consolantes nous viennent 
de Nagasaki, où tant de catholiques 
sont morts lors do l'explosion de la 
bombe atomique. Dans ce diocèse, 
contre 99 adultes en 1941, 2,564 se 
préparent, aujourd'hui, à recevoir le 
saint Baptême, enfin, à Hiroshima, 
on note une augmentation de quel­
que trois cents néophytes.

Médecin de 
garde

A JOLIETTE
DIMANCHE, 16 MARS 1947

Dr C. Roussin
131, St-Chs Borr. Tél. 139
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LA CIGARETTE ET 

LE TABAC À CIGARETTES

Madeleine Caron parle de:

Pis-aller?

C'EST le temps do l'année oîi tout le monde—’les sportifs excepté, 
en ont assez de rhiver.de la neige et du froid, de la bise glacée qui 
cingle les visages, de la poudrerie qui amon­

celle des bancs de neige hauts comme des 
montagnes.

Les conversations finissent toujours par 
tourner au froid! Le froid et. les moyens de 
s’en préserver.

On discute des avantages et désavan­
tage-; des différents genres de chauffage; de 
la neige qu’il faut pelleter, de la cendre à 
faire enlever, des trottoirs glissants; des 
rues si mal déblayées qu’il faut enjamber 
des monticules de neige avant d’atteindre la 
chaussée; des glaçons qui menacent de vous 
toinht r sur la tête, des garages éloignés, des 
autos et de leurs caprices.

Ca va continuer sur ce ton jusqu’à l’été.
Ou presque.

Le vrai coupable dans le fond ce n'est pas 
le climat. La mauvaise humeur a des causes 
bien plus subtiles. Ve n’est pas tellement le 
froid qu’il faudrait blâmer. Le froid n’est que le comparse, l’dccessoire 
au crime. *

Non! La taçon de vivre, une alimentation trop riche, une vie séden-

VSil

TOI

la chaleur de tant de foyers ruraux 
ne peuvent imaginer que certains 
petits enfants des villes doivent al­
ler se coucher en disant qu'ils ont 
encore faim ... ou qu'on doit les 
empêcher de sortir parce qu'on n'a 
pu leur procurer de vêtements assez 
chauds . . . Quand vous servez la 
généreuse portion dans l'assiette de 
tous ceux-là que vous aimez, ima­
ginez une fois, une seule, ce que ça 
vous ferait dans le coeur s'il vous 
fallait priver l'un de vôtres, . . . 
votre Pierrot de la bonne soupe qu'il 
aime tant . . . votre Jeanne qu'une 
récente grippe a pâlie, de la géné­
reuse tranche de viande qui en peu 
de jours ramènera le coloris d'une 
rose sur ses joues . . . Peut-être avez- 
vous pensé que cet appel n'était 
que pour les gens de telle ou telle 
ville . . . mais non, elle est pour tous 
et plus encore pour ceux-là que la 
terre généreuse comble. C'est le 
temps aussi de parler de l'aumône 
à vos enfants. Faites appel à leur

m i n I amhdv a n • . générosité. Apprenez à vos petits
‘ ’ , ' , °ÎUI ° ; que dans la grande famille humaine

occupe les postes de Chef Payeur et |es mains doi^enf se fendre . .
de Comptable au service des fian­
ces de la Ville de Montréal pendant 
plusieurs années a été nommé surin­
tendant de District au Siège Social i 
de la Banque Provinciale du Cana­
da.

Promotion

taire font leurs ravages chez nous et le climat a tort parce que c’est
vrai que le froid invi ns i ix h se terrer à la maison. Le
froid aiguise l’appt t i: et le gout des repas riches et substantiels juste au 
moment où les indi t i d’çxercice qu’à l’ordinaire, pré­
cisément quand ils dépensent moins d’énergie physique.

Alors, que voulez-\ il h imaine s’encrasse et la mau­
vaise iuurkur est caus< e non pas tellement parla température qu’il fait 
deh< "s c •• par le climat au dedans: un climat hargneux souvent ponctué
de gémissements.

— Ouch! mon épaule!
— Oh! mon genou! *

Ma cheville! Et j’ai encore le poignet sensible. Que climat! 
Qu’ils sont h< ix a peuvent cnaaue année s’envoler vers le
sud la minute qu’on défait les arbres de Noël. Qu’ils sont heureux ceux 
qui ont déjà oublié la morsure du froid et . . . leurs rhumatismes. Ceux 

• mt a • 1 s ois : ou un peu plus tard.
Oh! évidemment ce doit être fort agréable d’aller et de venir au gré 

de sa tantai-ie mais en attendant occupons-nous de nos rhumatismes!
Pour les névralgies et toutes les douleurs qui leur ressemblent, vous 

savez bien qu’il n’est rien comme de la chaleur en applications locales. 
Ou—-ce qui est beaucoup plus efficace, des rayons infra-rouges.

Protestations!
Les lampes coûtent fort cher et ce n’est pas commode de sortir 

plusieurs fois p ir sex : des sé es de rayons infra-rouges, il
y a aussi qu àla sortie, on risque de prendre froid, ou de se casser le cou.

Evidemment! Mais savez-vous qu’une foule d’accessoires élec­
triques dégagent des rayons infra-rouges? Ainsi les chaufferettes dont 
on voit les fils, les grille-pain ouverts, les feux électrique s sont tous de 
bonnes ources de s : mieux rayons infra-rouges qui font tant de bien aux 
névr Igies et au lu même genre. Chaque foyer possède au
moins un de ces appareils . . .

Al 1 ici et là et qu’après consultation votre méuechi
cops* ille h s r . z-y. Chauffez le membre malade •
la lueur de votre grille-pain au lieu de maugréer contre le climat et 
bit ntôt le climat lui-i vous semblera bien plus tempéré et suppor­
table.

M.iis n oubli z ] s s non plus les précautions à prendre quand on traite
: Si . un petit traitement local vous prenez

nt pis pour vous et vous devriez avoir honte!
niché une source très hnn marché
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. . qui
pour demander ... qui pour don­
ner ... et que l'avantage de parta­
ger est une faveur de plus puisque 
le bonheur de donner est plus grand 
que celui de recevoir. . .

Et toi, ma jeune amie qui com­
mence avec de l'espoir et de la joie 
au coeur à empiler dans un "coffre 
d'espérance" des morceaux de lin­
gerie qui feront ton logis de demain 
plus comfortable; as-tu pensé à 
d'autres de ton âge qui sont mala­
des, sans ressources, sans protection, 
pas même celle d'un secours de l'E­
tat .. . Peut-être que ton obole à 
l'Oeuvre qui l'aidera te prêtera en 
retour le secours de prières sincères 
qui t'aideront à créer ton futur bon­
heur . . . Echange de valeurs qu'il 
vaut la peine d'essayer puisque la 
parole divine est là comme garan­
tie: "Un verre d'eau donné en mon 
nom ne restera pas sans récompen-
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'Jamais un Livre de Cuisine n’a été aussi populaire. Des demandes 
nous parviennent continuellement de la part île ménagères qui 
désirent un exemplaire du nouveau Livre de Cuisine Regai, qui 
est vraiment différent.

• -
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POSTEZ CE COUPON 
AUJOURD'HUI !

' Les ménagères disent que c’est le Livre de Cuisine le plus pra­
tique, le plus ' oncis et le plus complet qu’elles aient jamais vu. Hiles 
sont enchantée, de son format peu encombrant, îles nouvelles idées 
et des innovations qu’il renferme, innovations qui épargnent de 
l’argent, du temps, du travail et des ingrédients.

"Il a fallu une année entière d’étude et de réflexion pour pré­
parer et rédiger ce livre de cuisine extraordinaire. Rien n’a été 
laissé au hasard—le plus grand soin a été apporté dans le choix, 
la préparation, l’essai et la description de ces recettes. De plus, 
chacune d'elles a été soumise à plus d’un essai et les pâtisseries faites 
d’après c es recettes furent goûtées par un groupe d’expertes cil art 
culinaire avant de recevoir leur approbation finale.

"Vous trouverez dans ce livre des photographies en couleurs 
des pâtisseries faites d’après ces recettes; ces pâtisseries .sont si 
fidèlement reproduites que vous savez d’avance les résultats sur 
lesquels vous pouvez compter. Il y a 87 recettes en tout, décrites 
si soigneusement et si complètement que vous ne pouvez vous 
tromper.

0

"Mais hâtez-vous—procurez-vous un exemplaire du Nouveau 
Livre de Cuisine Regai immédiatement. L’approvisionnement en est 
limité. Les premières rendues sont les premières servies. Servez- 
vous du coupon pratique donné ci-dessous.

"Pour obtenir les meilleurs résultats, rappelez-vous tout simple­
ment deux choses—Premièrement: Servez-vous du Livre de Cuisine 
Regal. Deuxièmement: Employez la Farine Regal. De cette façon, 
vous êtes sure de réussir au premier essai’ et *à chaque fois’.’’
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M. DONA7 LALANDE qui, après 
avoir été successivement surinten­
dant et secrétaire de la Banque Pro­
vinciale du Canada, vient d'être 
promu surintendant général de cet- 
*e institution bancaire.

Promu
r-

>■. '• -A- - v v/uaafj'

:

<il ■■■ 
de rayons infra-rouges

se .
Et vous, chère grand'maman, qui 

I avez une place d'honneur dans le 
coeur et le foyer de vos enfants . . . 
qui même jouissez d'une petit reve- 

I nu vous permettant multiplier les 
I plaisirs autour de eus, ne voulez- 
vous pas les étend e un peu. J'ai 
vu un jour, une pauvre darne qui ne 
pouvait sortir de ' p ‘al, parce 
qu'elle n'avait nul a où se retirer.. 
J'ai vu ses yeux p’eurer ... je l'ai 
entendue dire: "Q. e vais-je deve­
nir?" Pour apporte' un peu de sé­
curité à d'autres % •: déclinantes et 
isolées, bonne gran •• aman qui ai­
mez tant faire des heureux, donnez, 
donnez.

Et vous Monsieur, 
appel à votre coe» 
deviné que déjà v \ 
pidement le bilan 
possédez et de ce cent d'autres man­
quent. Les calcfus, le solutions ra­
pides ça vous connaît ... et déjà, 
j'en suis sûre, vous avez décidé de 
faire votre part.

Hélas ! je sens bien que je n'ai 
pas énuméré toutes les détresses, il 
en est tant de par le monde . . . 
Laissez parler .otre coeur et quel­
ques-unes pourront être soulagées.

FANCHOU.

• n'ai pas fait 
c'est que j'ai 
avez fait ra­
ce que vous

I
i
l
I
i
i
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ST. LAWRENCE FLOUR MILLS CO. LIMITED 
2110 ouest, rue Notre-Dame, Montréal, P.Q.
Veuillez m’envoyer un exemplaire du Livre de Cuisine 
Régal. J’inclus 10c en argent pour couvrir partielle­
ment les frais

Nom.................................................................................

Adresse.................. ................................................

Ville

À

Le ioexement

M. PATRICE BLANCHET, gérant,

H p T P F ^ F 'reté, la détresse existent . . . Des
^ ^ ™ ! milliers sont à cette terrible école. Le

| dicton du malheur qui ne vient ja- 
Ce mot me fait penser à la s'rène mais seul est plus vrai qu'on ne le 

d'un bateau qui se plaint, ceitains pense . . . Nous oublions ou nous ne depuis cinq ans, de la succursale de 
soirs de broc I aras. Eognés des voulons pas croire ... Un héros en Drummondville de la Banque Pro­
côtes, nous n'entendons pas cet ap- haillons nous arrache des larmes, les vinciale du Canada, nommé Com­
pel rancis eue nos vies coi :ortab!es, star stiques des besoins de nos pau- trôleur des Crédits au Siège Social à 
nous empêchent de saisir le sens du vres nous laissent indifférents . . . 
mot détresse". Ignorance ou illogisme? . . .

Notre travail régulier, notre comp- D'autres, au hasard d'une rencon- 
te de banque, nos assurances con- tre avec un cas peu sympathique 
tre ‘outes sortes dé dangers nous vont généralisant et disent: "Les
font une telle atmosphère de sécu- j pauvres . . . des "sans-allure" . . . 
rité que nous ne comprenons guère Pendant que vous les blâmez de ne 
que d'autres puissent vivre des pas réussir à équilibrer un budget 
jours, des mois, des années dans où les dépenses excèdent toujours 
l'angoisse qui broie impitoyable- les maigres revenus; eux, avec des 
ment leur coeur. Parce que nous yeux tristes vous voient jeter vos 
ignorons la vraie figure de la tris- "choux gras", gaspiller en mille fan- 
tesse, nous recherchons dans une îaisies inutiles un argent qui leur 
lecture ou une pièce de cinéma le donnerait les choses indispensables 
récit de vies affligées. On pense voir c la vie. Il faut bien l'admettre, per-

populaire
PROBLEME CAPITAL

de la fiction qui nous reposera de 
notre quotidien trop uniforme par­
fois. Et pourtant la misère, la pau-

sonne ne se destine de plein gré à 
la misère donc ne s'y prépare par 
de longs cours d'apprentissage . . .

Montréal.

Qui peut dire alors comment nous 
réussirions dans cette carrière si un 
jour, le destin nous embriaadait

Sous ce titre, le R. P. Archam­
bault, S.J., publie à l'Ecole Sociale 
Populaire un v'rougeux plaidoyer et 
faveur de l'habitation à bon mar­
ché. Il indique d'abord quelle im­
portance l’Eglise a toujours attachée 
et en particulier de nos jours, à ce 
problème. Les déclarations des Pa­
pes et des évêques, les initiatives de 
nombreux groupements démontrent

dans l'armée des miséreux . . . Qui que bien avant les communistes cct- 
peut savoir? . . . Ne laissons pas la te question a intéressé les catholi- 
cupidité ("puisqu'il faut l'appeler ques.
par son nom • • • / embrouiller nos Mais il est évident que ceux qui 

. Voici les faits: Sans que auraient pu le mieux aider la solu-idées
nous puissions comprendre pourquoi, 
la misère existe sous plusieurs for 
mes et une Fédération d'Oeuvres de

tion de ce problème vital: i'Ltat et 
les associations professionnelles, y 
sont restés trop indifférents. C'est

m
1

Cf ariîe nous demande notre coopé- pourquoi des mesures radicales s'im- 
ration pour en soulager le plus pos- posent immédiatement. L'auteur don-
Slb e‘ ne le résultat des enquêtes récentes

Je voudrais, ce soir ,toucher le menées au Canada par la J.O.C 
coeur des bonnes mamans qui dans ef |a L.O.C., ainsi quo leurs conclu­

sions. Il recommande avec ces mou­
vements un crédit ouvrier provincial 
Quelques documents importants 
comme la lettre des évêques d'E- 
ccssc sur le logement et le mémoire 
de nos Chambres de Commerce des 
jeunes sont reproduits en appendice.

Cette brochure des plus instructi­
ves se vend 15 sous l'exemplaire.clever 0o/
De l'influence

des couleurs
Vous doutez de l'influence psy­

chologique de la couleur? Alors 
vous ignorez sûrement que le cou­
leur peut inciter au suicide, comme 
elle peut le prévenir.

A Londres, le Blackfriars Bridge 
porte le sobriquet de "pont des sui­
cidés". Ce pont à la chapento noi­
re et lugubre servait de tremplain 
à un nombre effarant do citoyens 
qui, las de l'existence, voulaient 
franchir le Rubicon. Les autorités ont 
fini par consulter un spécialiste de 
la couleur, et, sur son conseil, le 
pont reçut une couche de peinture 
verte. Le nombro des suicides a im­
médiatement diminué.

Un cas extrême, dites-vous? D'ac­
cord. Mais en voici un autre beau­
coup plus près de la vie quotidienne, 
et qui démontre bien l'influence do

la couleur su; les individus, à leur 
insu.

Un jour, on peintura de bleu la 
salle à manger d'une usine dont les 
murs étaient auparavant d'un gris 
neutre. Les plaintes affluèrent aussi­
tôt à la direction: la salle à manger 
était trop froide. Pourtant, les pré­
posés au chauffage y maintenaient 
exactement la même température! 
On remplaça donc le bleu des murs 
par du jaune orange et les chaises 
furent recouvertes de housses de 
même ton. Du coup, tout le monde 
se plaignit d'une chaleur excessive 
au réfectoire: mais la température 
n'avait pas changé. La couleur exer­
çait un effet physique sur le person­
nel. Celui-ci croyait geler dans un 
décor bleu, et suffoquer de chaleur 
dans le jaune orange.

On s'en tira par un compromis: on 
retira les housses et tout revint à la 
normale. Mais les employés n'ont 
jamais voulu croire à l'innocence du 
système de chauffage dans toute 
cette affaire!

Même à notre insu, il est donc 
évident que la couleur joue en fait 
un rôle important au double point 
de vue psychologique et physique. 
Comment crlors ne pas s'intéresser à 
l'agencement des couleurs du foyer, 
où s'écoule la moitié de notre exis­
tence, sinon davantage? La couleur 
du cacdre où vous prenez le petit 
déjeûner peut fort bien vous mal dis­
poser pour tout l'avant-midi. Même 
chose dans le cas du vivoir, qui, le 
reste de la journée, vous fera paraî­
tre les heures gaies ou tristes, selon 
son agencement de couleurs.

Voici l'effet ordinaire des diverses 
couleurs et nuances. Couleurs chau­
des et gaies: rouge, orange, jaune, 
brun, tan, crème, ivoire, rose, rose 
pale, chamois, quelques gris et cer­
tains jaunes-vertes.

Couleurs fraîches: bleu, gris, vert, 
violet, pourpre, blanc et bleu-vert.

Couleurs reposantes: les bruns, les 
olive, les gris-verts, les tan, les gris 
chauds et certains bleus.

Couleurs excitantes et parfois irri­
tantes: rouge très vif, orange vif, 
jaune clair, bleu vif, terra-cotta et 
vert émeraude.

Tous ces effets sont évidemment 
relatifs. On peut obtenir un bel 
équilibre par l'association de divers 
tons, ou par l'emploi de couleurs 
complémentaires entre les nuances 
pastel et les tons prononcés.

Si vous jugez à propos do donner 
une nouvelle toilette à votre inté-

Des Jours sans Appétit?
IL VOUS FAUT

PLUS DE BILE
R® La science dit deux

rieur, sachez tenir compte de la 
portée psychologique. Par un choix 
judicieux, le nouvel agencement 
apaisera les nerfs exacerbés, mettra 
de l'entrain à votre salle de jeu, fa­
vorisera le sommeil dans les cham­
bres et la digestion à la salle à man­
ger.

Bonnes lectures
Viennent de paraître aux éditions 

Le Centre Familial, et en vente au 
Secrétariat de Joliette, 2 nord Place 
Bourget.

DIS-MOI ... SI TU M'AIMES :

JEUNE HOMME AS-TU DU 
COEUR ;

ce que vient de faire un auteur et 
conférencier bien connu, M. René 
Bergeron. En quelques pages drues 
et vivantes, il résume la doctrine de 
ces "témoins de la sottise", comme 
il les appelle, puis lui oppose 
doctrine catholique. Cet exposé e t 
suivi d'une brève étude du P. Ledit 
sur les libertés civiles. Brochure sub­
stantielle qui sera des plus utiles à 
tous ceux qui veulent empêcher l'er­
reur de se répandre. Publiée par 
I Ecole Sociale Populaire, dans la 
collection de l'Oeuvre des Tracts, 
sous le titre: LES TEMOINS D'UNE 
SOTTISE, cette plaquette, dont la 
couverture est illustrée, ne se vend 
que 10 sous l'exemplaire.

NEA CEUX QUI DISENT: "ON
S'EN FAIT PAS"; I

EN AVANT ! POUR TROUVER DU
RENFORT.

Ces quatre brochures, destinées 
spécialement aux jeunes, écrites par 
le R. P. Elisée, o.f.m.c., se vendent 
15c. chacune, 17c. par la poste.

Les éditions Fides viennent de I 
publier: "CINQUANTE ANS AU
PAYS DES NEIGES" par S. E. Mgr 
Breynat, o.m.i. C'est le deuxième 
volume de récits missionnaires. Il 
suit: Chez les mangeurs de Caribou 
et précède un troisième qui sera: 
l'Evêque Volant. Prix: 1.50.

Les Témoins
de Jéhovah

Plus actifs que jamais, les Témoins 
de Jéhovah réussissent, sinon à "con­
vertir" du moins à troubler un cer­
tain nombre de gens par leur pro­
pagande effrénée. Il faut mettre 
l'antidote à côté du poison. C'est

i

Toussant
faites ceci pour vous soulager

Au coucher, frictionnez-vous 
la gorge, la poitrine et le dos, 
avec du Vicks VapoRub, qui 
calme. Tl se inet agir de suite 
... et son action apaisante 
continue pendant des heures, 
pour soulager vos souffrances, 
pendant que 
vous dormez!K Va noHua

----- M

^ chopincs par jour, cepen­

dant chez bien des gens 

le foie n'en donne qu'une.

Ne* C;
OU*ltVOUI

•FAUT J
La hile aide à la digestion cl constitue un laxatif 
naturel, lin manque de hile cause manque d’appé* 
lil, maux de tête, constipation cl indigestion. Pour une 
santé rayonnante tonifiez votre foie cl obtenez la bile 
nécessaire grâce aux Fruit-J-lives, les comprimés pour 
I c foie qui ont fait leurs preuves el qui sont les plus en 
demande au Canada. A base d’herbes el de fruits.

FRU HATIVES Pour Lo
FOIE

/
Bas élastiques

faits sur vos propres mesures 
vérifiées par un expert. .

BANDES HERNIAIRES, 

CORSETS et SOUTIENS MEDICAUX, 

BEQUILLES, etc. . .

OSCAR LANDRY
La pharmeaie la mieux assortie du district

457, N.-DAME, TEL. : 228 •• 229
JOLIETTE
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Aidez La Croix Rouge

Un Vignoble Domestique ?...
ET POURQUOI PAS?

CULTIVEZ VOUS-MEMES de BONS RAISINS MURIS à POINT

ACCEPTEZ d'ETRE GUIDES dans la VOIE du SUCCES et APPRE­
NEZ VOUS-MEMES les SECRETS si SIMPLES de REUSSIR l'exploitation 
d un PETIT VIGNOBLE DOMESTIQUE, si PRECIEUX pour la SANTE FA- 
M HALE. - Dès MAINTENANT, CONFIEZ-NOUS votre COMMANDE de 
PLANTS de VIGNES. Dès maintenant,

ECRIVEZ à l'ADRESSE SUIVANTE : -

VIGNOBLE des C. S. V.,
Casier postal 219, JOLIETTE, Qué-, ou encore TELEPHONEZ aux

numéros 607 ou 17.
lin plus dos instructions reçues au moment de lu livraison des plants, vous 

recevrez deux fois par année, en mai et en octobre, un jmillet expliquant en 
,l< ’til le travail à faire, (/nanti et comment le jaire /mur assurer un plein succès. 
T.uj- no» clients «pii ont fidèlement suivi cirs instructions, ont été entièrement 
„ ; .faits De plus, >i vous aimez à venir vous renseigner ou vous convaincre sur 
, * , votre visite, en tous temps de l'année, sera bien accueillie. ECRIVEZ ou 
Tj i KIMIONKZ dès MAINTENANT! C.’est juste le MEILLEUR TEMPS de

le fairc l’ VKI.KX KX \ VOS AMIS:

ST-ESPRIT

n ST-CUTHBERT

D.N.C.) - HOCKEY — Notre 
éc o battu le Joliette par le sco­
re d*:? 5 à 2, récemment.

er point a été enregistré par 
R: mond Côté sur une passe de 
J ;c j Dufresne. Les autres buts 
c-* * H: comptés par Gilles Sirarc»,
Oswald Grégoire, Joseph-Edouard 

c t Sylvio Perreault.
. !qucs jours plus tard nous 

• défaits par le St-Donat par 
or ; de 2 à 1. La rondelle a été 

>e au jeu par M. Adélard Four- 
et Claude Beaudoin qui ont 

respectivement $20. et $5.00
L unique point a été enregis- 

par Armand St-Jean. Roger 
N)lay gagna le score. Vincent 

ch- rs une boîte de chocolat, 
d jx gagnants remirent leur prix 

au club.
/organisation a aussi reçu des 

s scr ptions de Robert Côté: $5.00;
Dr René Raymond: $5.00; Gérard
Proulx: $3.00.

TRANSACTIONS — M. Jacques 
De D" de St-Jacques, a vendu la 
f-opr *: de Mme Stanislas Vézina 
à M. Etienne Collin.

\ Adrien Lamarche s'est porté (Arsélia Brizard , Mme Lorenzo Syl- 
ccc ur d'une propriété apporte- ve6tre Anna-Maria DeGrandpré); 
na ■ : M. Hermas Raymond. trois gendres: MM. Elisée Laferrière,

VAU VAIS TEMPS - La dernière Lionel Gervais en Jean-Rollond De-

*rû

Tr
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TOUTES LES PIECES DE
RECHANGE

POUR

monaRCH
FORD -

CAMIONS FORD

W •

Grandpré; trente-deux petits-enfants, 
nombre do neveux et nièces; un frè­
re: M. Gustave Gervais, de Drum- 
mondville; deux beaux-frères: M.
Wilfrid Sylvestre, de Berthierville; M. 
Wilfrid Drainville, de l'Ile Dupas; 
trois belles-soeurs: Soeur Marie Imel- 
da, s.s.a-, de la Maison-mère de La- 
chine; Mme Gustave Gervais (Guil- 
dée Farleyî, Mme Wilfrid Sylvestre 
(Anna Hérard).

Six petits-fils portaient le cerceuil: 
Jean-Louis et Germain Laferrière, 
Viateur et Gérald Gervais, Fernand 
et Julien Sylvestre. Deux dames de 
la Congrégation de Ste-Anne, ont 
fait la quête: Mme Ph. Degrandpré 
et Mme Médéric Robillard. Portaient 
les rubans‘de la bannière: Mmes Ph. 
Livernoche, Alp. Plante, Wilfrid Tou- 
pin, Edmond Bergeron.

Plus d'une centaine de témoigna­
ges de sympathies, bouquets spiri­
tuels, messes et télégrammes furent 
déposés sur la tombe.

La famille remercie sincèrement 
tous ceux et celles qui se sont asso­
ciés à eux dans leur peine et ont
pris part à leur deuil.

------------------+-----------------

Funérailles de
M. Aimé Forget

STE-MARIE-SALOME, (Spécial) - 
Les funérailles de M. Aimé Forget 
ont eu lieu, ici, jeudi dernier au mi­
lieu d'une imposante assistance de 
parents, d'amis, de paroissiens, de 
membres du clergé qui avaient bra­
vé le pitoyable état des routes pour 
venir rendre un dernier hommage à 
un distingué citoyen en même temps 
qu'ci un grand chrétien.

Le convoi funèbre sous la direc­
tion de M. Médéric Sansregret, était 
conduit par les deux fils du défunt 
et ses gendres: MM. l'abbé Albée et 
Antonio Forget, Clément Martin et 
Léon Gaudet. Agissaient comme 
porteurs: MM. Jean-Baptiste, Joseph 
et Jean-Paul Forget, Aimé Lachapel­
le, Hervé Chevalier et Rodolphe Lo- 
ranger, tous neveux du défunt.

La levée du corps fut faite par 
Mgr Ed. Jetté, v.g., curé de la cathé-. 
drale. M. l'abbé Albée Forget chan­
ta le service assisté de MM. les ab­
bés Lionel Lusignan et Marc Mar­
chand. Les abbés Aimé Piette et 
PauL Masse dirent des messes basses

DECES SYLVESTRE - Nous corn- aux au,els ,atéraux- 
piétons les notes que nous avons Au choeur: Mgr Ed. Jetté, v.g., M. 
publiées le 27 février au sujet de le chan. O. Bonin, MM. les curés H. 
Mme Louis Sylevstre, née Gervais, Lachapelle, de Lavaltrie, C. Dumcn- 
Eugénie, décédée à l'âge de 71 ans her, c.s-v., du Christ-Roi, C.-O. Va- 
et 7 mois le 17 février dernier. Ou- lois, de St-Poul, J.-C. Chaussé, de 
tre son époux, elle laisse pour la St-Norbert, Mathias Piette, de Crab- 
pleurer: deux filles: Mme Elisée La- fee, J.-A. Ailary, de Ste-Julienne, le 
ferrière (Hélène) et Mme Jean-Paul R- Père P.-Maurice Farley, sup. du 
DeGrandpré (Léontine); cinq fils: Séminaire de Joliette, MM. les ab- 
MM. Pierre-Damien, Auguste, Anto- '°és V. Fafard, F. Gadoury, G. Co- 
nio, Lorenzo, Paul-Emile; quatre derre, F. Mousseau, O. Bérard, F. 
brus: Mme P.-D. Sylvestre (Annette Dumontier, Ls Richard, G. Gaudet, 
Dudemaine); Mme Auguste Sylvestre Ant. Ricard, H. Geoffroy, Léo Forest 
(Ubaldine), Mme Antonio Sylvestre B- Forest, Jos. Robert, RR. FF. Jo-

dcîn et H. Gagnon, c.s.v.
M. l'abbé Albéric Lalande, maî­

tre de chapelle à la cathédrale, di­
rigeait la chorale paroissiale. M 
Adalbert Brien touchait l'orgue.

Outre son épouse, née Turcotte 
(Guildéel, le défunt laisse cinq en­
fants: Antonio, de Ste-Marie Salo- 
mé, et Albée, ptre, vicaire à St- 
Jean de Matha, Mmes Clément Mar­
tin (Héléna), Léon Gaudet 'Rosa’1 et 
Antonio Beauséjour (Lucienne), tou­
tes trois de Joliette; sa bru: Mme An­
tonio Forget; ses gendres: MM. Clé­
ment Martin et Léon Gaudet; plu­
sieurs petits-enfants; sa soeur: Mme 
Joseph Lachapelle, de Crabtree, et 
nombre d'autres parents: beaux-frè­
res et belles-soeurs, neveux et niè­
ces, cousins et cousines. Il était le 
grand'oncle de Mgr Ed. Jetté, v.g., le 
cousin de Mgr Eustache Dugas, P.A., 
de Mgr Moise Dufault, P.D., de 
Crookston, Minn., du R. P. Joseph 
Latour, c.s.v., du R. Fr. H. Gagnon, 
c.s.v.

Nous réitérons nos condoléances 
à la famille qui a reçu un grand 
nombre de témoignages de sympa­
thie.

POURZ9&7-
sryce eiees/wr

L Oldsmobile 1947 eit cnractérisâe 
par de brillantes couleur* nouvelle!, 
de! lignei harmonieuiement profilée! 
et dei Intérieurs finit avec goût.

Toute! le! nouvelle! Oldsmobile offrent 
la commande hydraumatique GM*— 
éprouvée, perfectionnée, et maintenant 
à ion mil '<x.

VAUldZ/HERVE/LLEUSB
Il y a troll lignei complète! d’OIdi- 
mobile 1947—dei voiturei do qualité 
General Motors sous tout rapportl

tempête ci désorganisé momentané­
ment toutes les communications.

Beaucoup de skieurs et autres 
voyageurs ont forcément prolongé 
leur congé de fin de semaine et plu­
sieurs maisons ont pris pour la cir­
constance une atmosphère d'auber­
ge.

DEPLACEMENT - Mlles Thérèse 
Nantais et Liliane Provost, de Mont­
réal, étaient de passage à St-Esprit 
récemment, les invitées de Mlle Thé­
rèse Leclerc.

Wk

K

Bfi
1

Sedan 4 portiè

Le ut vie 
0

Y élégance 
...dans 
toute hou

Kt vous éprou <-z cette clé/lance • . . m von- etc*. propriétaire 
<1*11110 nouvrllc ( Mdsmohilc. \ ous aimerez les regard- 
admirateurs qui seront provoqués par votre passage 
dans la rue. Nous goûterez le confort luxueux que la 
marche de 1*< M*:-moliile tient de la stispriiMiui à ressortr* 
à boudin. Mais votre plus grande satisfuetion viendra 
peut-être de I - Mité et de la -implicite de conduite . . . 
sans changement de vitesse... sans embrayage... 
grâce à la e« tumande hydraumatique GM* ...la coin* 
mande qui se « liarge du changement des engrenages* 
depuis la première jusqu'à la quatrième \ ite-se par­
ticulièrement « onomique . . . la commande qui a fait 
disparaître la pédale d'embrayage de l'auto!

Vous avez 1- • hoi\ de troi- lignes complètes . . . dont
chaque inodèli r-t une valeur General Motors . . . chaque 
voiture un choix judicieux pour 1917!

OLDSMOBILE 1947
OFFRANT LA
COMMANDE HYDRAUMATIQUE

•Facultative à coût additionnel

0-147BF

PIQUETTE AUTOMOBILE
375, RUE NOTRE-DAME, ---- JOLIETTE ---- TELEPHONE 340

Vendeur
autorisé

LINCOLNMERCURY

- TRACTEURS FORD - FERGUSON 

MOTEURS NEUFS

J,-P, RflCETTE
5aint-Lin Té!.: 18

Prompt 
à livrer

Prompt Réparations
à répondre générales

ATTENTION SPECIALE DONNEE AUX LETTRES ET TELEPHONES

ST-JACQUES
(D.N.C.) — LIBERA — Samedi der­

nier, le 2 mars Mgr A. Piette a chan­
té un Libera pour le repos de l àme 
de M e Léonide Forest autrefois de 
St-Jacques, soeur de M. l'abbé Ro­
sario Forest, cure de Sî-Lin, décédée 
le 26 février, à l'âge de 63 ans. L'in­
humation se fit dans le terrain de la 
famille.

RETRAITE FERMEE — Trente-deux 
dames de cette paroisse sont allées 
du 3 au 6 mars suivre les exercices 
d'une retrait*, f* rmée à Joliette chez 
les Soeurs Missionnaires de l'imma­
culée Conception.

PREDICATEUR — Dimanche le 2 
mars, M. l'abbé Ferdinand Mous­
seau a prêché à toutes les messes, il 
a choisi comme sujet : "Le Pape"; il 
nous a parlé de l'amour du Pape, 
qui doit plus que jamais prendre 
une grande place dans notre coeur.

BAPTEME — Le 2 mars, Joseph - 
René - Rosaire - Normand, enfant de 
Gaston Cadieux et de Thérèse Ven- 
ne. Parrain et marraine: M. et Mme 
Rosaire Venne, oncle et tante de 
l'enfant.

bon souper canadien pour les cercles 
Lacordaire et Jeanne d'Arc. II fut 
très bien réussi. Nous avons eu un 
excellent repas. M. le vicaire Mar­
cel Fréchette représentait M. le Cu­
ré. Mlle Marie-Anne Gingras a ga­
gné le pris de présence. M. Félix Sa­
voie le prix de consolation- Il y eut 
musique et chant et partie de cartes.

CONVALESCENCE - A la derniè­
re nouvelle notre Curé M. Léon Dé- 
silets est en très bonne voie de gué­
rison. Il reviendra sous peu parmi 
nous.

St-Félix de Valois

Juger sur
l'apparence

Sans cloute, disent les experts des 
services d'hygiène, on ne peut juger 
un livre d'après sa couverture. Mais 
en matière de santé, l'apparence

peut fournir de bons indices. Les 
médecins sont aptes à consulter la 
table des matières du livre humain, 
qui est, pour chacun de nous, l'his­
torique de notre organisme. Un bon 
médecin, entraîné à scruter tous les 
symptômes, vous indiquera les me­
sures propres à rétablir ou à entre­
tenir votre bien-être.

Naissance
Le 7 février a été baptisée à 

Montréal, Marie - Jeanne - Claire - 
Ginette, enfant de M. et Mme Léo- 
Paul Joly (Antonins Laporte). Par­
rain et marraine: M. et Mme Gérard 
Houle, de Ste-Elisabeth, oncle et 
tante de l'enfant.

Voici l'OIdsmobüe 1947

(44)

«S

■MMR

\ C*-*-;

ST-CLEOPHA5
(D.N.C.) - NAISSANCE - A l'hô­

pital St-Eusèbe, ci Joliette, ces jours 
derniers, à M. et Mme Adelmar 
Martineau (Simonne Bellerose) un 
fils baptisé Joseph - Paul - Lucien - 
Marcellin. Parrain et marraine: M. 
et Mme Lucien Martineau de Mont­
réal, oncle et tante de l'enfant. Por­
teuse: Mme Félix Bellerose, grand- 
mère de l'enfant.

DECES Le 4 mars ont eu lieu 
les funérailles de Mme Calixte Bi­
beau. Elle lai ' ■ dans le deuil outre 
son époux, tre garçons et une fille. 
Le service fut chanté par M. le curé 
Fer land, de S* Gabriel, assisté de 
son vicaire l'abbé Houle, et notre 
curé, M. Yves Laporte.

Nous offrons nos sincères sympa­
thies ci la famille éprouvée. 

---------------- +------------------

St-Charîes
de Mandeville

Le 10 février avait lieu à la Mai­
son-mère des Soeurs de Ste-Anne, 
la orise d'habit de quelques-unes de 
nos concitoyennes parmi lesquelles 
Mlle Germaine Comtois, fille de M. 
et Mme Lucien Comtois de Montréal. 
Elle porte en religion les noms de 
Soeur Marie-Claire-Lucie. — Nos 
voeux de persévérance l'accompa­
gnent.---+---
La viande

ne suffit- pas
La viande et ses succédanés sont i 

les articles d'alimentation les plus; 
coûteux. Cependant les enquêtes, 
conduites par les services d'hygièneI 
alimentaire dans deux provinces ré-; 
vêlent que les enfants, dans l'en­
semble, reçoivent d'amples rations 
de viande. Au contraire, les légumes 
autres que les pommes de terre sont 
négligés dans la moitié des cas. Les 
légumes verts contiennent cepen­
dant une variété de vitamines et de 
sels minéraux essentiels à un bon 
régime. Les parents doivent donner 
à leurs enfants l'habitude de man­
ger des légumes.

T éléphones ;
)

\
BUREAU 42 

RESIDENCE 175

Boite postale 100

J.-A. BOISVERT
ASSURANCES GENERALES 

Feu — Vie — Accidents — Maladies — Responsabilité

SPECIALITE :
Grêle — Entreposage — Séchoir à tabac jaune — Etc.

501, RUE NOTRE-DAME, JOLIETTE, Qué.

L élégante Oldsmobile pour 1947 est ofTerto en trois 
001 ies et 12 styles do carrosserie. La nouvelle com­
mande hydrauniatiquo G M améliorée est ofTerto 
comme équipement facultatif à coût additionnel sur

tous les modèles. Elle donno le changement totale­
ment automatique des quatre vitesses avant et éli­
mine la pédale d'embrayage. L'OIdsmobilo est la 
seule voiture de sa classe de prix â offrir cetto ca­
ractéristique.

(D.N-C.l — BAPTEME — Le 10 fé­
vrier, Marie-F!:v In-Ginette, enfant 
de M. et Mme Adélard Boisvert, 
lYvette Desjardi'i Parrain et mar­
raine: M. et Mu 1 Joseph Desjardins, 
grands-pa-' nt d l'enfant. L'enfant 
est décédé trois jours après.

MALADE M. le curé Léon Dési- 
lets do notre p iroisse à l'hôpital 
Hôtel-Dieu do Montréal, où il a su­
bit une très grave opération. Nous 
lui souhaitons un prompt rétablisse­
ment.

SOUPER CANADIEN — Dimanche 
soir lo 16 fév. dernier, eut lieu un

Est
Bonne!

“ta 'Riga' es» co quo i’appelle un excel­
lent remède. Quand la constipation me 
déprime, la 'Riga* mo remet VITE. Les 
enfants aiment la Limonade Purgative 
Riga, elle a si bon goût et contribue à les 
tenir réguliers. Mais ouil la 
Limonade Purgativo Riga ost 
un bon laxatif—domandez-la 
à votro marchand."

9F

LIMONADE * 
PURGATIVE RIGA

Cultlvateui s
voici une

bonne nouvelle
pour vous

VOUS ETES ASSURES DE TOUJOURS TROUVER EN MAGASIN

CENTRIFUGES ET 
TRAYEUSES

//De LAVAL
— Aussi —

//

IIFameuse buvette "OTACO
(ABREUVOIR POUR LES VACHES)

chez

FRID0L1N RATELLE
FERBLANTIER - PLOMBIER

575, rue St-Viateur,
Joliette

Tél.: 475
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Hon. ANTONIO BARRETTE, 
M. A. L.

CHAMPLAIN LEPINE, 
Courtier

BARRETTE & LEPINE
COURTIERS - ASSURANCES ET FINANCES 

Assurances: Feu — Vie — Accidents — Maladies —,.Patronales
Contre la prêle — Etc. 

Consultez-nous avec confiance et sans frais

Téléphone : 365 Bureau : 64, sud Place Bourget,
JOLIETTE

TELEPHONE 734 CASIER POSTAL 163

J.-ULRIC CHAPUT
AGENT D'IMMEUBLES

Achats ou Ventes de terrain, maisons, commerces eî autres

448, RUE SAINT-VIATEUR, JOLIETTE, Qué.

ISALINE ROY, prop.

fi

Mlle Marguerite Pepin et autres 
coiffeuses d’expérience vous invitent

SALON LISE
9, Place Bourget nord, Joliette
Pour rendez-vous, téléphonez à 1242w
Spécialités: Permanentes à froid, 

avec ou sans machines, Ondula­
tions, Shampoings, etc.

• MOTEUR A VENDRE
lTn moteur International. 3 forces. — 

Aussi jument de 10 ans. pesanteur 1.350 
livres. S’adresser à M. LUCIEN CHAR- 
HON. St-Emile (Lac Pauzé), (Mont­
calm >, Qué.

• VENTE DE 15 JOURS A ST-LI- 
GUORI

A l’occasion de son prochain départ, 
M. HERCULE BELISLE offre en vente 
à prix d’aubaine, tous les articles en ma­
gasin. tels que Balance “Dayton**, Comp­
toir en vitres, Epiceries, Eerronneries. 
Accessoires électriques. Vitres île toutes 
grandeurs, Câbles, Peintures, Papier à 
couvertures, Certisseuse électrique, etc.— 
Doue en foule au magasin général de M. 
Rélisîe. Vous ferez des économies appré­
ciables. • 13 ni. 1 f. P-

Petites annonces

• REMERCIEMENTS
Mme PIERRE TEL1 1ER et ses en­

fants. de FARNUMSVÏI 1 E, Mass., re­
mercient bien sincèrement toutes les per­
sonnes qui ont bien voulu leur offrir des 
sympathies à l’occasion de la mort de M. 
Pierre Tellier, survenu a St-Alphonse, le 
2 février, et inhumé* dans le cimetière de 
St-Damien de Brandon, le 4 février PUT, 
à l’âge de 77 ans et 5 mois. 13m. p.

Engrais
chimiques

Cultivateurs qui désirez de 
grosses, récoltes, achetez vos 
engrais chez

Majeau Frères
624, RUE CHAMPLAIN, 

JOLIETTE

Nous en avons de toutes les 
sortes en magasin.

*. • * > • •

• TERRE A VENDRE
A St-Lin, Ruisseau St-Jcan, 56 arpents 

bonne grange. S’adresser à J OSAI* HAT 
MARTEL, Ville de St-Lin, (L’Assomp­
tion), P. Q. 6 in. 2 f. c.

• OUTILLAGE A VENDRE
Un outillage complet de boutique de 

forge. S’adresser à SYLVIO Cil AM- 
POUX, St-Zénou, (Berthier), P. Q.

• MACHINERIES A VENDRE
Semeuse à disques, un an d’usure, aus­

si camion Ford V-8 1938, 2 tonnes, répa­
rée à neuf. S’adresser à JEAN-PAUL 
COULOMBE, St T homas, R. R. No 2, 
(Joliette). 6 m. 3 f. p.

Dr Ed. Piette
Chirurgien en chef de f hôpital

35, ST-CHS-BORROMEE SUD 
JOLIETTE, Qué.

Heures de bureau :
11 lires à midi — 3 à 5 lires p.m. 

LE SOIR:
7 à 8 hres les lundi» et vendredis

ABSENT LE JEUDI

liette-Berthier. Il est vrai cependant 
que nos hivers d'autrefois nous sont 
revenus.

ACCIDENT — Mardi dernier, la 
mort tragique du jeune Jean-Clau­
de Robitaille, à Joliette, jetait la 
consternation et le deuil dans plu­
sieurs familles de notre paroisse.

M. Sylvio Robitaille, père de Jean-

• BRULEUR A VENDRE
Silent Glow, deux mois d’usage, garan 

tie de 5 ans, cause de vente: trop petit 
pour ancien poêle en fonte. Aussi 2 re­
voirs avec robinet. S’adresser à Mme J.- 
MAXIME GOULET, St-Thomas de Jo- j 
liette. 13 m. 1 f. p.

• CHAMBRE A LOUER
Bonne chambre, centre île la ville a 

louer sans pension, de préférence jeu­
ne fille. S’adresser à 714. rue NOIRE- 
DAME. Joliette. 13 m. f. p.

ST-CUTHBERT
NAISSANCES — Le 28 février a

Claude, est originaire de Sf-Tbomas été baptisée M.-Lise-Céline-lsabelle, ! 
où resident encore son père, sa mè- fille de M. et Mme Benoît Laferrière

Jeannine Fafard'. Parrain et mar­re, ses frères et soeurs.
A ces familles si douloureusement raine: M. et Mme Norbert Bérard

St-Thomas-
de-Jolietfre

D.N.C.ï - NOS JEUNES SE PRE­
PARENT — Dimanche, 6 jeunes gens

éprouvées, le correspondant offre 
ses plus sincères sympathies.

GOURET — La saison de gouret 
étant terminée, il nous fait plaisir de 
présenter, à nos joueurs, nos félici­
tations pour le beau succès rempor­
té ou cours de la saison.

Sur 7 parties jouees, une a été

Valérie Fafard), de Ste-EIisabeth; ; 
porteuse.- Mlle Constance Fafard.

— Le 6 mars, à M. et Mme Avila 
Brissette Georgette Ricard) un fils 
baptisé J.-Yvon-Gérard. Parrain et, 
marraine: M. et Mme Gérard Chré­
tien (Lucie Fontaine); porteuse: Mlle 
Isabelle Chaussé.

GOURET — La dernière tempête aperdue, une a été annulée et une a
été laissée inachevée. C est un beau niis fin aux activités de notre équi- 

siasme et de bonne volonté, quit- debut. Nous devons en être fiers. pe; dans les séries de détail elle avait 
talent St-Thomas. dons deux auto- BALLE AU CAMP ET BALLE MOL- remporte deux v,cto,res consécutives 
mobiles, pour Joliette. Répondant à LE - Si les efforts d'un groupe de sur Berthier o une sur le Lu a It ie
l'appel de l'aumônier jacisfe, ils al- sportifs laies de notre paroisse sont " ne manquait qu une vie cire po r
laient se préparer, sous la direction bien secondés, comme d'ailleurs ils remporter _ c ampionna e a
habile du Lieutenant Y- Coufu, à méritent de l'être, nous aurons une coupe. - Nos fehc,talions et a I an-
prendre part, comme figurants, au équipe de bahe au camp et une f procnaine main enan . ,
grand jeu scénique du 6 juillet, aux équipe de balle molle. — Nous fé- VA ET VlENi — Le R. P. Denis Pé- 
Trois-Rivières. — Un sincère merci à Iicitons ces messieurs. Donnons-leur rigord, c.s.v., étudiant à Québec, 
ces jeunes qui n'ont pas hésité à sa- tout l'encouragement qu'ils méritent, était de passage dans sa famille di­

* RETRAITE DES JEUNES FILLES -
Nos jeunes filles nojs sont revenues

crifier des heures de repos pour que 
notre paroisse soit à l'honneur au
Congrès. Bravo les jeunes! Vive no- enchantées de leur retraite fermée, 
tre Congrès! Le Père Bélanger, réderfiptoriste, en

JOURNEE MARIALE — Le 1 3 avril, j fut |g prédicateur, 
dimanche de la Quasimodo, nous HEUREUSE NOUVELLE — Nous 
aurons notre "journée mariale". >-e ‘ apprenons avec plaisir que M. Ar-

manche dernier.

POUR VOTRE CONFORT ET VO­
TRE ELEGANCE, CONSULTEZ

Mme J.-B. Forget
Corsetière diplômée, demeurant à

433, rue ST-LOUIS, JOLIETTE
représentante de la compagnie

SPIRELLA
qui confectionne sur mesure des

■ CORSETS,
* CEINTURES,
■ CORSETS-MATERNITE
■ SOUTIEN-GORGES, Etc.

Une démonstration gratuite est 
faite sur demande.
Pour renseignements 

supplémentaires
Téléphone 292 — l'avant-midi

• HGmMES DEMANDES
Voici votre chance! La plus ancienne 

et la plus formidable compagnie au mon­
de, se spécialisant dans la vente de né­
cessités quotidiennes, a quelques ouver­
tures pour hommes agressifs et ambi­
tieux. Splendide revenu dès la première 
journée — produits avantageusement 
connus clientèle établie. Si vous jouis­
sez d’une bonne réputation et possédez 
un équipement de voyage, vous êtes no­
tre homme. Pouvons financer vos débuts. 
Pour plus amples détails, écrire à La 
( o.npagnie J. R. WATKINS, 2177 rue 
Ma^on. Montréal. Dépt. Q-J-1R.

e PROPRIETE A VENDRE
Propriété de 110 pieds par 75 pieds, 

dans la ville; maison à 2 logis dont un 
de libre à la livraison, bâtiments: étable, 
garage et poulailler. S'adresser à JO­
SEPH TETREAULT, St-Lin, (L’As­
somption), 1*. Q.

$ KLEEREX
Depuis 20 ans le remède de famille par 

excellence contre le psoriasis, l'cczéma, 
les boutons, la démangeaison, les clous, 
les dartres, l’impétigo, les éruptions, les 
brûlures, le mal de barbe, etc. En vente 
en 2 force- différentes, (médipiu et fort) 
chez votre pharmacien.

• MAISON A VENDRE
Maison à 2 logis «le 5 pièces chacun, 

dont 1 de libre à l’acheteur, avec dépen­
dances et terrain «h* 45 x 50 environ. Si­
tuée à Crabtree Mills. S’adresser à JOS. 
LAI RI N, au même endroit. 6 m. 2 f. p.

i MONTRE PERDUE
l ne montre à bracelet en or pour

dame a été perdue le mars, aux en­
virons «lu Marché et «î< > magasins 5-10­
15. Prière de la rapporter à 231 rue 
STE-ANNE, Joliette. Tél. 1478w. Ré­
compense promise. 13 ni. 1 f. .p

Décès Bellerose
à St-Gabriel

Le 25 février, est décédée Mme
Père U. Decary, missionnaire Mont- t^ur Goyet, notre marguillier en Urbain Bellerose, née Roch (Louise), 
fortain, en sera le prcoicateur. Le charge, se remet d'une grave. w.w.yw, . ■----- ---------c------- mala- q l'âge de 95 ans et 6 mois. Elle lais-
Père Décary est un spécialiste en la dje quj {tQ {orcé à s*aliter |e 3 jan- se dans le deuil ses filles: Mlles An-
mat'ère. Il prêchera aux n e^ses et, yjer ^Jous lui souhaitons un prompt na et Alice, modistes de chapeaux,

et Bernadette Mme Alcide Comtois),
spec................................... ... ........
I après-midi il y aura un programme rétab|issement.
spéda! de 1 hre 30 a 4 h. 30 .Tou e mEILLEURS VOEUX - Nous sou-.
la paroisse don pe dp - - haitQns un prompt retour à la santé, léon et leurs épouses, un gendre: M.
Journée mariale . • * * " *------11----------------- - Alcide Comtois, tous de St-Gabriel;

trois fils: Joseph, Gabriel et Napo-

à Mme Roger Laporte actuellement

— A Mme Rosaire Desmarais qui

MESSES — Pour permettre à nos . .. , . . ..
gens d'assister plus nombreux à la 0SP' ° '
mcbaC, durant le Carême, on a re-.
tardé d'ure demi - heure les messes , , ,.• une très grave operation,sur semaine. — Cette innovation - 1 ^, . . . .. — A Mme Arthur Coutu dange-

J.A.C - Mercredi dernier, par reusement malade dans sa famille.
suite de la tempête qui a fermé nos SYMPATHIES — Nous présentons
routes, il fallut contremander la veil- nos sincères sympathies aux familles
lée d'étude au rang St-Charles. Les Robitaille, St-Amour et Olivier,

16 petits-enfants et 10 arrière petits- 
enfants; ses beaux-frères et belles-

a subi samedi dernier, à Joliette, soeurs-. MM. et Mmes Edouard Belle­
rose, de St-Félix; Zénon Bellerose,

téléphones reçus, ce jour-là, prou­
vent tout l'intérêt que portent nos 
gens à ces soirées.

J.E.C — Mlle Georgette Rondeau, 
qui vint, la semaine dernière, visiter 
notre section jéciste, est partie en­
chantée du beau travail qui se fait, 
par la J.E.C., au couvent. A notre 
trio jéciste, nos féiicitations.

NOTRE SALLE PAROISSIALE - 
Ceux, qui s'inquiétaient à son sujet, 
peuvent se rassurer. En effet, dès

l'occasion de la mort de Jean-Clau­

de Joliette, et M. Joseph Poirier, de 
St-Gabriel.

M. le curé Ferland fit la levée du 
corps et M- l'abbé Léopold Bellero­
se, petit-neuveu de la défunte, chan­
ta le service assisté du R. P. Morin,

SUPPORTS SPENCER
De dessin individuel pour Vabdomcn, 

le dos et les seins.

Mlle Violetta 
Roch

Corselière Spencer enregistrée
373, rue BABY, Tél.: 171w

JOLIETTE, P. Q.

REPARATIONS GENERALES

Machines à coudre
“Singer” — “Ncw-William” — “White” 

“Raymond’’ et autres marques. 
Toutes pièces «b* rechange, aiguilles.

huile, etc.
Aussi vente de machines usagées 

reconditionnées

Delisle & Fils
ME<:àni< Il NS

25, Nord P«l. Bourget, Tél. 226 Joliette

tt MAISON A VENDRE
Maison commerciale, prix du loyer 

accepté par la régit*, rapportant 4% 
sur capital de $9,000. Doublera eu louant 
magasin, salon de barbier, etc. Place 
centrale pour restaurant, rue Principale, 
St-Félix de Valois. S'adresser i \T( HEZ 
DI CHARME, du même endroit.

6 m. 3 f.

Hector Blouin
A\ARCHAND DE FOURRURES

St-Lin Tél. 67
Vous épargnerez en faisant 

réparer ou remodeler 
votre manteau a bonne heure.

ACHETEZ UN MANTEAU TOUT 
FAIT OU SUR MESURE CHEZ 

NOUS ET VOUS AUREZ 
SATISFACTION

I

Voyez notre bel assortiment de 
collets et parures du printemps.

O COMMERCE A VENDRE
Commerce établi depuis 25 ans dans 

le comté de Montcalm. Avec camion 
Ford, cheval, charriot à livrer, harnais, 
etc. Cause: santé. S’adresser à NOEL 
PAYETTE, Ste-Juliennc (Montcalm).

13 ni. 3 f. p-

«i ON DEMANDE
l u clavigraphe en bon ordre, de pré­

férence un l Yderwood. S’adresser à 
PAlîL LACHAPELLE. St-Jacques, 
(Montcalm), ou à nos bureaux.

13 m. 3 f. p.

MEUNERIE COOPERATIVE 
DE JOLIETTE

de Robitaille, décédé accidentelle- Rédemptoriste, et de l'abbé Guil-
ment à Joliette, mardi dernier.

— Aux familles Fisette et Vincent 
à l'occasion du décès de Mme Bru­
no Vincent, née Jeannette Fisette, 
inhumée ici la semaine dernière*

ST-ROCH-DE
L'ACHIGAN

beault, vicaire. Des messes furent di­
tes aux autels latéraux par MM. les 
abbés O. Ferland et D. Houle, vicai­
re.

La famille a reçu de nombreux 
témoignages de synpathie à l'occa­
sion de ce deuil.

O REMERCIEMENTS POUR SYM­
PATHIES

M. et Mme NAZAIRE GUERARD re­
mercient sincèrement toute? les person­
ne- qui leur ont témoigné de la sympa­
thie -oit par offrandes de messes, bou­
quets spirituel**, visites à la chambre 
mortuaire ou a.-*i«tance aux funérailles 
«le leur Fds Alphonse.

Le foie, aliment
nourrissantque le temps le permettra, on en ver- , .

ra S'élever les murs. Le retard dans , 'D.-N.C.) - ERRATA - La semaine __
sa construction ne doit être attribué | Les Règles alimentaires au Cana-

M

Q AUTOMOBILES A VENDRE
Deux automobiles: un Plymouth 1941, 

un Oldsrnobile 1938 en homo* condition. 
S'adresser à WILFRID MARION, St- 
Jacques, (Montcalm). 13 m. 3 f. p.

qu'au manque de main d'oeuvre et e courri^er^a vente^de^la^ Pr^P da recommandent de servir du foie

Bernard au moins ° un repas Par semaine
\»J U w 111 w I IU ^ ^ ^ * ■1 '*■11 • ^ w | | . , f Z •de matériaux. Dans un avenir rap- et de I entreprise funéraire de 
proché, on pourra voir s'élever, à Charles Gibouleau a . er ^ t 
côté du presbytère, un bel édifice Beauchamp. Ce qui est contraire a ^-w w w.. -w. —■----- .... .. /-n.k co ««5 mêmes éléments que la plupartdu à la générosité de notre grand «a réalité. M. G.bouleau garde sa ^ h h f

propriété et continue, comme dans . ... A . .1 ...... Tro ri ci In wifnmmo A nr\r\no nm ir | q

C'est que le foie, tout en contenant 
nêmes éléments que la plupart 
autres viandes, contient en ou-

philanthrope, M. Ernest Harnois. H f , , , .. ltl j tre de la vitamine A, bonne pour
IF BOUFFI FUR — Anrè«; des se- Ie passe, a etre a la disposition de . ric ouurrLcuK /^pres aes r croissance et pour la protection con-

maines d'attente, le souffleur a en- sa clientele. , « ri A , tre l'infection, de la riboflavine, es- 
fin fait une brève apparition. Ce TRANSACTIONS - M. Edouard sentie|(e à )a bonne santé générale,
n'était pas sans besoin, car, à maints St-Andre a acheté la propriété de du fer^ nécessaire à |a formation 
endroits, les voyageurs sur la rou- M. Rosaire Lafortune tandis Clue/M* des globules rouges.
te ne voyaient plus que le ciel bleu. Léopold Henri à Napoléon, s'est ___________ ^___________
Ils se croyaient dans les gorges pro- porté acquéreur de celle de M. r #
fondes de nos Rocheuses. — Il est à Maurice Hamelin; M. Jean Duval a |v6Q IGIUGHtO ilOll

. i . , i t # , # I à a P\! • ^

noter que le souffleur ne s'est pas, 
cette année essoufflé sur la route Jo-

aussi acheté la propriété de M. Di­
dace Gagnon.

A moitié prix
VENTE “Molinard”

Vous recevez 100f/e de qualité 
Vous payez 50 % du prix

CHANCE EXCEPTIONNELLE . . .

CREMES, ROUGES, VAPORISATEURS, ETC. 
SAVONS, PARFUMS, LOTIONS, POUDRE,

10 jours ... du 14 au 24 mars

Martin
32, Place Bourget* sud, Tél.: 617

des drogues
y a un certain nombre de dro­

gues qu'on ne peut acheter sans or­
donnance du médecin. Les autorités 
n'ont pas édicté cette interdiction 
par esprit de tracasserie. Pour cer­
taines drogues, il existe une marge 
très faible entre la dose utile et la 
dose néfaste. L'emploi non régle­
menté de ces drogues peut aussi en­
traîner graduellement un état dont 
le malade n'a conscience que lors­
qu'il est trop îard.

N'attendez pas f
Confiez vos

Nettoyages
du printemps à

ALBERT
MAILHOT

102, LAJOIE NORD, JOLIETTE 
Tél.: 504

Le temps presse

Plus nous serons débordés 

d'ouvrage,

moins il sera facile de faire vite

Les Ides de Mars
Si Jules César vivait encore, l'a­

vertissement: Méfie-toi des Ides de 
Mars, conviendrait toujours, même 
s'il n'y avait pas d'assassins dans les 
parages. Car le mois de mars est 
dangereux pour la santé. Le temps 
est traître, en cette saison. On pa^ 
tauge souvent dans une boue mal­
saine. Les Canadiens sages prennent 
leurs précautions en conséquence. Ils 
se méfient de la neige fondue, et 
n'enlèvent pas leurs pardessus trop 
tôt.

• TRACTEUR "FORD" A VENDRE
Avec charnu* à 2 raies, le tout en tr«**s 

bonne condition. Sadresser à ROGER 
MASSE, St-Paul de Joliette. Tél.: 110 
s. 3. 13 m. 3 f. p.

Rue Dollard, Tél.: 1542

Joliette

GRAIN, MOULEE, ENGRAIS

CULTIVATEURS
ou

MEMBRES DE L'U. C. C.

Pour toute assurance:

VIE - FEU - AUTOMOBILE

consultez

Donat Beaudoin
ST-JACQUES, (Montcalm), P.Q.

O MAGASIN A VENDRE
Magasin général «le lingerie pour born- j 

mes et dames, papeterie, peintures, etc. 
Vendra tout: stock et propriété. Très bien 
situé, bonne cliente!». — S’adresser à M. 
EUGENE LESSARD. St-Jean «le Matlia, 
(Joliette), Qué. 17 uct. j.n.o.

& MEUBLES A VENDRE
Trois cabine- en Imi.** franc verni (beau 

fini! avec patères. Prix «l’occasion. S’a- 
«Ir»—er au magasin général MARCEL 
CA DK IN. Route Nationale, Lanoraie, P. 
Gué.

• MACHINE A VENDRE 
Un Ford 1939 «le luxe en tr«’*s bon or­

dre, 4 pneus neufs, radjo et chaufferette. 
S’adresser à JEAN-CLAUDE ROULEAU 
St-Viateur d’Anjou, (Berthier), P. Q. — 
Tél.: 601 r 3.

O ENCAN A ST-THOMAS
Lundi le 17 mars, chez JEAN-PAUL 

PELLA ND, anciennement Norbert Ga- 
«loury, encan de foin pressé, paille, grain, 
bêtes à cornes, porcs, instruments ara-j 
mires, lot à bois, lattes à tabac, utncuble- 
inent «le maison. Tout sera vendu sans 
réserve. 13 m. 1 f. p.

MACHINES A COUDRE 
reconditionnées

A VENDRE
AUSSI MOTEURS NEUFS
pour machines à coudre

Julien Rafel
Marchand général 

Tél.: 61 L'EPIPHANIE, P. Q.

SPIRELLA
Mme ED. TURGEON,
corsetière d’expérience

12, rue Crépeau, 

ST-FELIX DE VALOIS

Représentant pour la région de
St-Thomas, Stc-Elisabeth et 

St-Félix de Valois.

• POUSSINS "BRAY"
On livre iimné«liatemcnt «l«*s poussins 

«l’uu jour et « n croissance, «!«*s eoebets, 
d«M poulettes, »li*s poussins non classes. 
Les poussins «I» mars sont recommandés 
pour la fin «le l’été ou l«* «lébut «b* l'au­
tomne tous s«*ront «-n demande sur les 
marchés. Il est g.arul temps «!«• placer 
v*»* «oiimiunih--. Di-mandez les prix «I«? 
nos agents «*t « omtnande/.-les à Cco.-H. 
Read «*t Ci»\ St-Félix de Valois •— Da­
mien Boucher, St-Amhroise <1«* Kildare 
— J.-A.-R. Casaubon, Stc-Elisabeth.

Salon de Beauté
Mme ALINE PERREAULT

( îoiffures de
tous genres.

Permanentes 
avec ou sans 

machine 
A l’huile et 

crème
Coupe de cheveux circulaire brush- 
eut. — I raitements contre les pelli­
cules n la crème et à l’huile. — 
Shampoing — Ondulations.

PRODUITS REVELON A VENDRE

469, NOTRE-DAME, 
en haut de la Banque Royale 

Tél.: 811 Joliette

9 POELE A VENDRE
Poêle «le marque Reach avec brûleur 

à l’Iiuile, chauffant uussi ail b«*is ou 
charbon, avec waterfront, tuyau, carbura- 
leur, etc. Aussi carosse de bébé. S'adres­
ser à ALBERT RIOPEL, Crabtree Mills.

27 fév. 3 f. p.

Paul Gougeon
376, ST-VIATEUR, JOLIETTE
Vendeur et fabricant de réservoirs 

à l’huile de 120, 150, 200, 250, 500, 
1,000 et 2,000 gallons de capacité.

• POUSSINS A VENDRE
Poussins P.ILB. et dindonneaux «l’un 

jour. Placez vos commandes à bonne beu- 
r«* au Convoi r DUMONTIER ET FILS, 
Bcrthiervillc, (Berthier). 27 f. 4 f. p.

Tél.: 861

Maurice Breton
AVOCAT

507, RUE NOTRE-DAME, 

JOLIETTE, Qué.

René et Gérard CHARBONNEAU

Architectes
83 rue Ste-Anne, Tél. 1120 J 

JOLIETTE, Qué.

ê

Etabli à Joliette depuis 1928

Antoine Fortin
CHIROPRATICIEN

Diplômé de l'Institut Calmer
TEL. 61 — 60 SUD PL. BOURGET, 

JOLIETTE
“La chiropratique ajoute de la vie 

aux années et des an.iées à 
la vie”.

Téléphone 1055—r

Bruno
St-Georges

B. A. A. P. A.

Comptable licencié
Comptabilité générale

Spécialité : Impôt sur le revenu

700, ST-VIATEUR, JOILETTE

PAUL - H. FAIVRE
A.D.B.A.

Architecte 
Té!.: 130

242# 5e avenue, RAWDON

TEL. Bureau 98 Rés. 1237J

Lionel Fontaine
B. A. L. S. C. 

COMPTABLE LICENCIE
Vérification, tenue de livres, impôt 

sur le revenu, système de 
comptabilité.

Adresse: Bureau 93, ST-PAUL, 
Rés. 770, N.-DAME,

JOLIETTE

AUGUSTE AAARTINEAU
Architecte

647 Place Bourget sud, Joliette
Tél.: 365

DEMANDE A ACHETER
Une bouilloire à vapeur de 12 à 15 

f«»rces, pouvant supporter 125 livres «le 
vapeur. S’adresser à REGINALD MAIL­
HOT, Ruwdon. Tél.: 128. 27 fév. j.n.o.

• ARTICLES DE MENAGE A VEN­
DRE

Couchette avec ressort et matelas; 2 
bureaux et 1 buffet avec dessus en mar­
bre. S'adresser à M FLORl S PA) î I- j! 
TE, Crabtree Mills, Tel. entr«* 6 et 7 h. 
le soir No 639 w 3. 6 m. 2 f. p.

LOGIS A ECHANGER
Logis de 4 à 6 pièces, assez moderne 

«*t avec commodités. Si désiré pourra fai­
re échange avec l»»gis à Montréal. Loyer 
raisonnable et bien situé à Montréal, 3 
pièces chauffées, frigidaire et garage. 
Pour renseignements s'adresser à Impe­
rial Tobacco (.’n. of Canada, Joliette, 
Tél.: 989.

O POELE A VENDRE
1 n poêle de cuisine émaillé; blanc et 

noir, une machine à vendre Singer, un» 
voilure d’été (Concord). STuIresscr n M. 
DAVID FRECHETTE, St-Norbcrt, (Ber- 
tliicr), P. Q.

0 MEUBLES A VENDRE
Demandez le catalogue gratuit «le l’une 

«le nos plus grosses maisons «le meubles 
neufs et usagés au Canada. Vente dans 
le gros et le détail. PEARL FURNITU­
RE C«>. 29, Avenue Centro, Toronto, Ont.

• AGENTS DEMANDES
Nos agents font 840. à $60. par semai­

ne en vendant «le port»* en porte. Soyez 
votre propre patron et devenez indépen­
dant. LES PRODUITS FAMOUS IN- 
COR PORES, 370 rue Guy, Montréal.

6 mars 4 f. c.

9 MOULINS A SCIE PORTATIFS A 
VENDRE tw)

Fabriqués sur commande ou autrement. 
S’adresser ù EDMOND PLANTE, 
rue Papineau, Juliette. 16 janv. 3 m.p.

SI VOUS VOULEZ DE BONS 
POUSSINS

Adressez-vous à Charles GRAN­
GER, ( rabtree Mills, (JolictH • 
Tel.: 530-J-2 — Cou voir approuvé 
«lu Min. Fédéral; couvoir certifié du 
Min. Prov. — Eleveur ILO.P. I n»* 
seule race: P.R.B. Une seule caté­
gorie.* <l<* pmissins: Engendres: R-O- 
P. Troupeau éprouvé contre la pul- 
lorosc. Nous n'incubons (pu* 
oeufs «1«* notre troupeau. Ecrivez- 
nous. Commandez à bonne heure 
celte année. 27 fcv. j.n.o*
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CHEZ

Jérémie Chapuf
722, DE LANAUDIERE, Tél. 780 

JOLIETTE
vous trouverez un assortiment

d(
si
lo

complet «le

BARDEAUX DE BOIS

tir
toi
mi
de

«le papier h couverture et n lambris 
de couleur rouge ou v«*rt. 

Imitation de brique en plonclu* «,u 
en rouleau .

De bardeaux d’alspbote de tout*' 
couleur, ainsi qu’un

qu
let
for

i

Gros lot de second à des pux 
très intéressants.

VOTRE VISITE EST SOLLICITEE.
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